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fpar Anne-Marie DROUIN,

collaboration spéciale

à la, “Patrie*).

ARTOUT où 11 se trouvait, 11
n'entendalt plus que cet air.

Cen était devenu une obsession.

A la radio, le matin, l'après-midi

at le soir, il n’y en avait plus que

pour cette chanson. .

Denis était à ce point exaspéré

qu'il espérait ne plus jamais avoir

à écouter: “Père Noël! Père

Noël!”

C'était l’époque de Noël. Tous

gétalent le grand jour.

Seuls, Denis et son compagnon

de chambre, ne se sentaient point

le coeur de participer & l'allé-

gresse générale.

Ce samedi soir, Denis rentrait

æhez lui, harausé et déprimé. [1

s'arrêta quelques instants sur le

porche de la maison où ll avait
pris pension, afin de voir tomber
les jolis flocons ouatés qui douce-

ment enveloppaient la rue déserte
d'un manteau immaculé.

Son plaisir contemplatif fut

toutefois de courte durée. Au coin
de la rue, à quelque distance de
là, un groupe en uniforme venait
de faire son apparition. Une fan-

fare s'installa prestement et blen-

tôt s’élevaient les notes de: “Père
Noël! Père Noël!”

C'en était trop pour Denis qui,
frrité, prit incontinent le chemin
de sa chambre. Bon frére Michel,
ry accucillit.

— Alors, du succès aujourd’hui?
As-tu vendu ta pièce?

* — Quelle question, Michel! Tu

Sais bien qu’à Montréal une pièce,

ça ne se vend pas. Un auteur lei
est considéré gomme une bite cu-

rieuse, comme un dernler vestige

de temps passés, consommés.

— Brou... Brow... Tu n'es pas

gal, tol, ce soir.

— Pourquoi le serais-je? Je de-

viendrai fou si j'entends encore

une fois “Père Noël! Père Noël!”

— As-tu vu le paquet qu’on nous

& apporté?

Sur la table, il y avait un collé
ficelé. C'était de “Papa”. À l'inté-

fleur || y avait de menus cadeaux,

ainsi que des cartes de souhaits

— N'est-ce pas magnifique? s’é-

erla Denis. Père qui nous envoie

des cadenux en appréciation de

nos efforts. Et nous qui sommes

maintenant des ratés, des Inca-

pables.

— Dans notre village, le Noël

éoit être bien gai cette année. Ts
souviens-tu de l'an dernior?

= Oui, Michel. Autour de l'har-

montium, nous entonnions tous

Joyeusement les chants de Noël.

Je me rappellerai toujours la joie
dans les yeux de Simone, lorsque

je Jul présental cette boite à ma-
quillage ornée de six petits mi

Toirs.

— Et moi, je n'oulldieral Jamais

de regard de reconnaissance de
Jeanne, lorsque je lul offris ce

manchon de fourrure brune…”.

Un moment de silence suivit,
Pendant lequel, Denis, accoudé à
la cheminée, laissa errer son ce
gard dans le vague, la tête pleine
sans doute de souvenirs. De son
eôté, Michel, les yeux fixés de-
vant lyi, évoquait les doux mo-
ments pnssés dans leur maison-
nette blanche sur la colline, près

du village enfoui dans la neige.
Denis rompit le silence.

= Michel, dit-tl d’une voix gra
ve, qui ne lui était pas habituelle

Michel, retournons ches nous
Nous ne sommes que deux cam-
pagoards dans le fond. Nous ne
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Denis et Michel virent les deux jeunes filles s'avancer et chanter une ballade populaire:

nous habituerons jamais à la vie
urbaine.

— Tu veux dire partir et aban
donner nos deux amlied?

— Je veux dire que nous, les
Letendrs, et elles les Morin, étions
venus à Montréal pour réussir et
se faire une place sous le soleil

Les demoiselles se sont assez bien
débrouiliées; quant à nous, nous
ne connalssons que l'insuccés.

C'est vrai ça: que nos amies ont
su se créer une situation.

— Pas trés enviable, à mon scn8,
Chanter dans un club de nuit n'est
pas une profession des plus loua-

bles. Qu'en penses-tu?

— Peutéêtre, mais au moins,
elles gagnent suffisamment pour

ae vêtir avec luxe et vivre sur ua
autre plan que nous.

— Et c'est peut-être ja raison
qui motive leur froideur à notre
égard.

— Klles ne sont pas froides,
Denis. Seulement, elles sont très
prises et ne trouvent guère le
temps de nous voir.

— À tout événement, je t'avers
tis que je vais cé soir même

prendre congé d'elles et leur signl-
fier notre intention de retourner à
Saint-Thomas. Libre à elles de
nous suivre ou non.

— Crols-tu qu'elles abandonne-
font aussi facilement une position
aussi rémunératrice.

“ pliquer son maquillage,

‘’Brises et Clairs de Lune.”

— Enfin, nous verrons bien. Tu
viendraz, Loi aussi?

— Putaque tu le veux, Denis

M était onze heures, ce soir-là,
lorsque les deux frères firent leur

entrée dans le club de nuit. Ils
n‘y virent tout d'abord que des

groupes joycux, attablés devant
des boutcilles de champagne.
Nulle trace de Simone ou de
Jeanne Morin,

Dans la plèce réservée aux ar
tisten, Simone était en train d'ap-

lorzaue

Jeanne entra. Simone esquissa un
mouvement comme pour cacher

un odjat qui ae trouvait sur sa

table de toilette.

— Ah! Ah! je t'y prends, cris

£aiement Jeanne. Tu n'as dune pus
assez de glaces ici qu'il feille que

tu utilises !a boite de maquillage
de Denis.

— Allons, Jeanne. Tu ne vaux
ruère mieux, puisque je te vols
aux mains le manchon brun de
Michel, qui dapte fort mai à
ton manteau de chinchilla...

 

Les deux jeunes filles eurent us
sourire complice.

== Jo pense que c'est la saison
qui nous rend sentimentalea, re-
marqua Jeanne. Nous volci à Noël
après avoir obtenu ce que Denis
et Michel voulaient que ous
aylons: une place sous le soleid

Est-ce de notre faute si ça ne

leur plait plus maintenant? C'est

bien fait pour aux, qui n'ont pas
hésité à nous faire quitter notre
village.

= Non, ne parle pas ainsi, Jean-

ne. Ils ne sont pas respnnsables

de ce qui nous arrive. Savalent-Us

qué nous ne pourrions jamais nous

faire à la vis bruyante des villes?
Crois-mol, nous n'avonsrien à leur -
reprocher. 81 tu veux, ce soir, noue

fêterons Noël comme noun Je fai-
slons toujours & Salut-Thomas;
nous nous cacherons ici et à mi
nuit, nous chanterons les chants
de chez nous...

A ce moment, on frappa à la

porte. Une voix dit:

— C'est A vous dans cing mb
nutes, Mesdemoiseiles Morin.

ing minutes plus tard, Denis
et Michel, restés dans la salle, vi-
rent s'avancer leurs amies, déli-
cieusement drapées dans des ro-

bes de tulle blanc. Les deux soeurs
donnèrent une chapson populaire

intitulée “Brises et Clair de Lune.”

La chanson s'achevait lorsque
Denis souffla à son compagnon:

-— Viens avec moi. Nous allons
ous rendre à leur loge et les y
ttendre.

Deux minutes plus tard, Île
étaient au premier étage, en face
d'une porte ott l'on lsalt; “Cham
bre dea artistes.”

E Lecce

— C'estlel, fit Denis en ouvrant

— En es-tu bien sûr?

— Mais oui. Tiens, regarda
Cette petite boite à maquillage
c'est celle que j'ai donnée à Bb
moné l'an dernier.

Intimidés quand même, en em
tendant des pas dans le corridoë
les deux jeunes gens se faufilé
rent derrière la garde-robe.

Blentôt Jeanne et Simone- em
traient et fermaient la ports &
clef.

— J'espère que personne ne nous
entendre, dit Simone,

— Peu importe. Est-il minuit?

— Presque. A propos, as-tu om
tendu le directeur annonçer qu'à
voulait renouveler notre contrat

Jeanne n'eut pas le temipa de ré

pondre. Les coups de minuit se fab

_ salent entendre & une église touts

proche.

Les deux jeunes filics entonnde
rent spontanément:

“Il est né le divin cnfant
Joues hautbois, résonnes musettes,
Il est né le divin enfant
€hantons tous cet événement.

— Oh!.. Jeanne, éclata tout &
coup Simone. Je n'en peux plus!
Je veux retourner à la maison

— Tu devrais avoir honte, dit
une voix derrière la garde-robe

Interdites, les jeunes filles vis

rent s'avancer Den:s et MicheL

— Vous chantez les cantiques de
Noël en vous cachant. N'est-ce pas
honteux! Pourquoi ne lcs crie

vous pas bien fort et bien haut
Et pourquoi ne le faites-vous pas

dans l'endroit idéal! Cbas nous
dans notre village!

—- Pendant que maman jouera
de l‘'harmonium, renchérit Michel

— Et que papa shantera faux,

continua Denis

Les jeunes filles se consultèrent
du regard. L'enthousiasmse perçait
dans leurs yeux.

— Tu veux blen Simone? N'aste
ce pas que nous retrouverons le
bonheur, là-bas, à Saint-Thomas?

— Matis... notra contrat?

— Au feu, le contrat. Nous ne le
renouvellerons pas.

— Et toi, Denis, qua fais-tu de
ta pièce?

— Ma pièce? Bah! Je sula lag
de vouloir faire jouer aux autres

ce que je voudrai vivre mol

même. C'est nous qui allons ls
jouer cette pièce-là et de la façon
la plus réaliste qui soit’

On frappa à Ia ports, par petits
coups pressés.

— C'est A vous dann cing minus
tes, mesdemoiselles Morin,

Dans cing minutes, ecpendant,

lea soeurs Morin n'avalent pas

fait leur apparition jour leur tour

de chant.

Prenant à la hâte leurs effets,
Simone et Jeanne nrirent 'a pou

dre d'escampette, en compagnie

des deux jeunes gens, par la porte

de service.

Ca fut un curinux groupe que

l'on vit à la gare, cette nuit-là
attendant le irain pour les ré
glons du nord.

Il y avait deux jeunesfilles dont

le bag: ae résumait pour l'une

à une boîte à maquillage et pour

l'autre à un manchon de fourrure

brune.

Un des deux jeunes hommes 80

mit soudain À entonner d’une belle

voix de ténor: “KI est né Jo divig
enfant.
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BILLET FEMININ
 

' PERDUES
À JAMAIS

par Bella COUSINEAU

Le soir vient déjà et je n'ai rien fait du jour, sinon
bâtir des Châteaux en Espagne qui se sont évanouis sur
Je coup de cinq heures.

Le vent de mon imagination a soufflé sans arrêt sur
d'inutiles rêves. Toute occupée à poursuivre la chimère,
j'ai perdu le temps destiné à
érieux, de l'effort soutenu
rêvées.

Finies pour aujourd’hui les possibilités du jour; ces
heures perdues n'ont plus rien à me donner, sinon des
regrets.

Permettez. mon Dieu, qu’une fois la nuit dissipée,
un autre matin se lève pour moi. Îl n'aura pas paru en

1
l'action, le goût du travail
qui rapproche des réalités
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A Astrid
Je suls touchée de votre gentll-

Mase. J'espère que les change
ments survenus coup sur coup à
M page ne Twiront pas à l'intérêt

que vous y portiez Nous nuus

voyons ' cependant forcés d'agran-

éir nos cadres au bénéfice du
grand public et au détriment des

sorrespondantes. Pour ne pas nous

@dressece à elles personnellement,

elles comprendront cependant que
notre intérêt à leur égard n'a pas

changé.

A Mon Secret
Je vous suis reconnalssante du

bonheur nue vous me voulez. De-
mandes eeulement qu'il continue.

La page du Royaume est la seule
que nous puissions mattre au bé-
méfice de nos lectrices, c'est ce
qui explique que les correspon-

@Eentes doivent souvent attendre
pour se volr imprimées. Les arti-

eles courts sunt acceptés mais fau-

te «f'rapace 11 nous faut eouper va

grands ou les mettre de côté. Je
vous serre cordinlement la main.

A F.GS.
Merc] sincère pour vos bons

souhaita, Je vous les retourne,
d'erpère que cette année, les con-
@olations attachées à votre bette
œuvre iront toujours grandissant,

A. R. Rante
Je parte Je communiqué dans

œtte même page. Impossible de le

faire plus tôt, nia cople étant don-
Née très à l'avance. Merci de vos
Bons souhaits.

A Liane de Rosemont
Mais non, toutes lea lectrices ont

Me même droit à notre intérêt.
Vous trouverez cet article dans
estte même page samedi prochain,
mais je me verra! force de re-

trancher quelques mots ici et là

pour le roccourcir, mais n'ayez

crainte, 11 n'y perdra qu'en lan-
sueur.

A Jean de Mendi
Bites ss sont éloignées, mais

vous ne les aves pas perdues. Je‘|
suis sûre que la sympathie qu'on

avait pour vous, est aussi vive

après qu'avant le changement.
Combien les poètes ont le coeur
exposé! Si je ne publie pas tou-
jours von envois dès que reçus
c’est que vous Mes le correspon-

dant le plus prolifique de la page

et qu'il me faut garder de l'espace

pour les “autres” correspondants.

A Marie Mombleau
Je regrette de ne pouvoir pu-

blier votre “lettre ouverte”, elle a
trop de couleur de publicité. C'est
un mot d'ordre, 11 faut que je my

soumette tout comme mes corres-
pondantes. Mile Camille Lessard
qul n'a pas quitté la “Patrie” de
coeur, trouvera fei vos remercle-
ments pour la publication de vo-
tre article “Le Sublime”. Jo ré-
ponds & vas soubaits par les
miens

BFLLA COUSINEAU

Veux-tu arriver
dans la vie?
L Place la réuasite avant I'amuse-

ment,
3 Apprends chaque jour une cho-

se nouvelle.
3. Sache te libérer de la routine.
4 Vise, autant que possible, un rè-

sultat immédiat.
5. Fais savoir (discrôtement) eu

tour de toi, ce dont tu es ca-
pable.

. Ne t'appesantis pes sur jes dé-

tails,
. Sache prendre inpidemont une

décision.
Connats À fond ton travail e
ot am technique.

. Mérite de tea codaboratriccs
soutien cb loyauté.

10. Place au-dessus de toutes qua-
és la force de cuenctèrs.
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Le bonheur que donne ia gloire:
pour l'obtenir, U faut jouer gros
Jeu :

Ernest Renan.
 

Le bonheur que donne la gloire
sat une statue de bronze vide en
dedans.

Philippe Gerfaut

81 y a un bonheur que la raison
produise, !l ressembdle & ces santés
qu! ne se soutiennent qu'à foree de
remêd

 

  es.
Fontencile.

LA PATRIE, SAMEDI 14 JANVIER

INVITATION

Bekdus, FWA. 0713.
piété, Mile Froite

e

 

Kl
is i Io hij !

I || |

tt I ji]ii : i  
Les coiffures
en plumes

 

Ces charmantes et très nouvelles
coiffures en plunes d'autruche ac-

compagnent à ravir les robes de
jour très habillées que l'on met à
partir de cinq heures pour le goû-
ters et cocktails. Cet hiver, siles
seront portées auasi avec les en-
sembies longs pour 3e diner dans
les restaurants élégante. Nous ne

sortirons pas le soir sans poser sur

les cheveux relevés plumes, fleurs

ou bijoux. Mais suouns coulfure ne
peut être plus seyante que

tia chapeaux légers d'une élégance
«) féminine. Ils existent en de très
nombreux coloris

Ils ont grand aie avec la robe
tnie accompagnée d'une putète voe-
te ou d'un boléro en beau et souple
lamé.

 

 

    

MANCE LA BLONDE
ar vieillard aimable ot 1m-

ment
BETE À BON DIEU

Que pencts-vous du léricnnairet
SAULE PLEUREUR

Je ponas que Cest un vaillant
puisqu'il à eu assez de volonté

ur se aortir de ia lérion des
‘es et devenir un héros.

BETE A BON DIEU

Posrgnel IDen n-t-ii placé eue fem-
me près de l'homme?

ROBITA
Parce qu'une seule était suf-

Moaptepour le qr eceupé éu-
Tant tou vieÉÈTE A BON DIEU

 

Ques enblenu, à votre seus, repré-
vente I'nmiilér

MELBAUMARIE
Posrquel Diea a vissé ume
Somme près de l’homme

: ROSITA

 

  

  

  

   

. e aide, c'est Ia Dre
mitre femme c'est Eve. Dieu à
done juxé bon de lul faire une
aide, urquol? Le mot l'indique
peur, ‘alder” à vivre À supnor-
er, à souffrir en vrai chrétien

Marle MOMBLEAU

  

 

 

    c'était sl nouveau pour moi que
mes yeux se remplirent de
teurs.

pheurs. Marie MOMHLEAU

 

qu est 1a plus belle chose Su

MANCHE LA BLONDE

“La vlus belle chose du mone
Ge", lauteur Michelle LeNore
mand” pourralt vous répondre..
Alles)
‘ Marie MONBLEAU

  

 

De la prudence,
pas trop n’en faut

Il est bon, 1! est parfait d'être
prudent. On ne saurait apporter
trop d'attention & Ia santé d'un en-
fant, à ses fréquentations, à ses
jeux même. Le rôle des parents est
de guider leurs enfants dans la

voie la meilleure et lu plus sûre.
Mais 1! ne faut pas vivre dans

une erainte constante ni les priver
des jeux de leur Âge.

81, au cours d'une promenade, le
temps fraichit mieux vaut les nl
re courir que les couvrir d'emblée.

Et ne craignes pas de leur ap-
prendre à nager, à monter à ehe-
val, à faire de la bicyclette, de l'au-
to, du ski,
N'essayez pas d'éviter le danger

autrement qu'en les rendant forts.
souples, prudente. Vous ne pouvez
les priver de ces joies aaînes.

Il ne faut pas emprisonner les
enfants dans une affection erain-
tive,
Dans leur travail, 1! est bon que

vous les suiviez, que vous leur don-
niez même un coup de main; Roi
pour faire ce travail à leur place,
mais pour leur apprendre comment

it faut qu’ils s’y prennent. Ne vous
montrez pas indifférents à leurs
succès, voyez-les comme la preuve
de teur effort et récompensez-les

en leur montrant votre satisfaction,
votre pluisir. Mails n’en ayez pas

 

 d'orgucil. Et ne faites pas de pu-

 

 en velours de rayonne noire, éclairée par un col of us plas
de guipuse blanche, Création Mobert Piguet  

bilcité d'un examen passé ou d'une
pisce d'honneur.

=.
Je voudrais vous ponseiller aussi

d'aimer vos enfants avec discré-
tion.
Un bébé ne doit pas être “man-

86” de caresses; un enfant plus

 

grand doit apprendre la valeur dw
ne main affectueusement pasée sur
æon épaule
Votre tendresse doit être, invi

sible et présente, dans toute l'at-
miosphère de votre maison. Klle
doit être compréhension, présence,
certitude et non se manifester par
des uctes fugitifs et violents.
Mais ne soyez jamais distraite,

pressés, si l'un de vos petits veut
venir dans vos bras.
Et quand les enfants deviennent

plus grands, c'est souvent mals
droitement qu'ils vous montrent
leur besoin da tendresse, avec tl-

midité ou brusquerie. Fachez être
toujours là. toujours prête,

....
Et je voudrais vous dire encore

ceci! ne laistez jamais un enfant

s'endormir sur une gronderie.
Vous n'avez pas attaché beau-

<oup d'importance peut-être, à son
petit méfait; mais lui s’en souvient
vt croit vous avoir fait beaucoup
de pelne: soyez plus tendre encore

que de coutume en lui disant bon-
soir. Plaisantez avec lui: le rire
est le Brand miracle de l'enfance,
sa merveilleuse faculté d'oubli,
Jamais non plus ne repariez d'un

chagrin qu'il vous a fait dans le
rassé. Fardonnez après avoir dun-
né les raisons de votre mécontez
tement et n’en parlez jams plus.

—Une dame allemande prem
drest volontiers jeune fHle français
se une heure par jour pour hui moos
Lrer sa langue.

—On demande des ouvrières en
corset
—On demande chambre meutlée

pour dame seule d'au moins douse
pieds de haut et trente de large.
—ÀA vendre: 32 fourcheltes ot 1

couteau à dépécer Louis XV.
—Bull dog & vendre; mange nme

Pra quoi; adore des enfants.
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YVAN
le Terrible
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VOILA UNE DE MES
MEILLEURES CLIENTES
QUI S'EN VA SANS RIEN
ACHETER—JE NE SAIS
PAS CE QUE J'AI CET

APRÈS MIDI,  

“

Tv A5 LA FLEMME-)( pouR ÉLOIGNER LA

\

AnisNN
CELA ARRIVE À
Tour LE MONDE! |\FLEMMEauvez uve
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TASSELE THENOIR.
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A NON:
durant la journée, votre

je des “hauts et des ban”, et il est aus

vraiment délicieux j ow
worl] het poutchaser La femmes
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Pluche, mais je ne pourrai
pre aller à la danse ce soir.
laman s’est foulé une che

ville. Elle va avoir besoin
de moi ici. Je suis désolée

Merci beaucoup de tes fleure

Je puia manquer une danse pour vous, maman.Est-il assez gentil? ll m'a envoyé ces fleure pour les aura d'autres danses plus tard.
porter à la
 danse mais je . gi —

Elles sont belles.
Je crois que tu
levrais ailer à fa

danse avec Pluche.

A0
|
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Mais Pluche sera désap-
pointé, Margot. Tu de-
vrais aller à lu danse.
Tiens, on sonne à la porte.
Je me demande quiest là.

 

 

    

    

   
   

  

"Ta oa bien fou, André, ‘4
\ Mais je t'aime. s  

  

Bonvoir, Margot. I ya -
une belle danse co soir.  

 

    

  

cheville. Entre et nous
danserons au son du radio.

  

J'aimersie y aller, André
mals je reste avec maman
te soir. Elle s'est foul? une  
 

 

  

Tu le dis
bien, Margotor
XR
CPRCE
%I) 3,
LOKI

 

    

 

         

      

    

 

     
    

 

Mais, maman,
votre cheville ?  

  

  

   
   

  
   

 

Peu importe ma cheville. Tu
vas aller à le dense ce soir,

avec Pluche. De plus tu
vas te débarrasser de ce
jeune fou au plus vite. Je
vais téléphoner à Pluche. :

   

 

    

 

—

    

 
et elle sera prête quand tu

Ae erriveras,

   

 

   

C'est inutile de garder
argot ici. Je puis m'ap-

ranger seule. Arrive vite

u t'amuse-
  ras bien.

 

 

  

 

  

         

7 ee r ss |Quand la lumière s'éteindra, | Soupe f. 2 ; ; ,
tout le monde changera de chaude | Qu'ent-ce que A denisRucenton ot- 5 ;\ pren H % BL cheatre a dit? chaine danse @
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— JEANNINE

PATAUD
 

F Je crains que
© soit cérieux.
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Leeenredoouvresindiggates.Etes-vous Je vois qu'elle fersaonpossible pour remple-

¥ vous certain aus fa petite Jeannine
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Le gérant revient de l'hôpital. Flore Lafieu
prend un peu de mieux mais elle s'inquiète
parce que tu n'as pas eu le tempe ‘
d'apprendre son rôle

   

   

  

   
      

      

  

   ’ fe lai regardée faire toute
a semaine et le gardien me

 soufflera quelques mots ei
j'oublie quelque chose. Je
ne remplirai pas le rôle
ausei bien que Flore mais
je ferai de mon mieux.

   

    

Vite, Jeannine,
il est temps d'en-

trer en acins.

 

    

Epeine À croire que

t'est moi. Jo suis peinte
comme une image.      

 

 

 

Ne t'inquiète pas de Flore.
Elle va mieux, Souviens-toi
Qu'il faut que tout aille bien
eur Ja scine. Ne désappointe (

pao Flore.

    Dites à Flore que je
vais paraître heu-

 

      

 

   
    
  

       
    

  

Regardez maman les besus
ehrysanthimes gue papa a

apportés.
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a glace et qui s'est gulf

nouveau. Tenez, prenez cette

    
Robert! Que disble

fartes-vous 13?

 

     
 

 

 

  

    
iARLeee,

EN ANNONÇANT
PAR LE POSTE CHLP VOUS VOUS ASSUREZ UN
RENDEMENT MAXIMUM ? POUR INFORMATIONS
CONCERNANT VOS ANNONCES COMMERCIALES PAR
LA RADIO, APPELEZ LE GERANT DE PUBLICITE :

PLATEAU 5225
RSA

 

OUS QU’

   
  
 

J'ai vu la bande tires co
coffre et j'aurais juré qu'ils ÿ |
avaient mis quelque chocs.

rr 7 Maiaan

Maie peut-être en ont-ils plu- \
tôt retiré quelque objet.
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Ton donne wme réception. C'est um
Tite consacré par usage et qui

oi. oftre l'agrément de colorer ces réu-
pions dapris-eidl

3 On oftre, non seulement Je thé,
mais le chocolat, ls porto ou quel-
ques vins liquoreux, de l'orangeade,

+ - des sirops d'snanss, etc. On y
ajoute des gâteaux sees. Un anglo-
manie, d'ailleurs sympathique,
conseille de servir également des
rôties, des muffins, des petits pains,
préparations qui mecompagnent
parfaitement le thé ds Ceylsa ou
de Chine.
Dans quelques maisons réputées

ala pour leur franche hospitalité, à est méme d'usage d'offrir des sendwiches dont le variété et la diversité

sont extrêmes.
os 3508

On peut prendre Je thé à Fangia'ss, A la russe ow de ia façon qu'il nous plaït. Les Anglais, amateurs

de ce léger breuvage, le consomment. nature et habituellement sens sucre. Les Russes y ajoutent une

tranche de citron dont l'acidité parfumée développe l'arôme du thé, particulièrement de cslui du Ceylan

Nous aimons à y ajouter quelques gouttes de lait, uB nuage seulement.

Le thé est préparé au salon par la maltresse de maison ou ses filles, Une fois prêt, les jeunes filles

l'offrent aux Invités, en proposant à leur gol soit une tranche de citron, un peu de lait, du sucre et

Quelques gâteaux. Les mess!eurs, ail s’en trouve, pré'èrent le plupart du temps, le porto. C'est un goût

justifié par la plus élémentaire prudence. Comment l'invité pourrait-il tenir la tasse de thé, la cuiller, la

tranche de gâteau en plus de son chapeau et de ses gants ?
Le samovar russe, si décoratif comme présentation, revient à le mode et Ia préparation du thé dans

» < ces conditions ressemble à un rite liturgique. On sait qu'en Russie, Je thé se boit dans un verre. Les res

sont en faïence, en nickel ou en argent. Sur le piateau, sont placées les trois pièces classiques : théière,

: pot à eau chaude, sucrier, pot à orème. Les petits gâteaux sont offerts dans des coupes d'argent; on

les sert avec in pelle à tarte à manche d'argent.
s....

. Le chocolat peut encore être servi à l'heure du thé, dans une joile Faïence ancienne. Vous avez là

Poccasion d'un luxe assez rare et très relevé. fi l'on veut donner à ce breuvage, un goût nouveau, où peut

le confectionner à l'espagnole en y Incorporant des jaumes d'oeufs battus avec som. Les amateurs ajou-

tent à ce mélange Ua peu de canelle râpée. Le service est exécuté exchusivement par Les jeunes filles. Ceiles-

ci peuvent apperter une attention particulière à débarrasser les invitées de leurs tasses vides. D est

d'usage courant d'offrir une seconde tasse de thé que l'on sert pendant que le viaiteuse tient elle-même

os tasse.
+ 4 Quant au porto et aux liqueurs sucrées, elles ne nécessitent aucun dispositif apécial, On les offre sur

une soucoupe, on remplt les verres modérément, en ayant soin de maintenir le pied du verre au fond de

la soucoupe avec le doigt.

e @ sucrés (ces ghteaux classiques russes ressemblent

+ * asses aux bretzels et sont saupoudrés de quelques

} Comment l’aimez-vous ? } raines de pavot). Les boublihd (petites couronnes),
° 3 le kouliteh (pain brioché), Jes maszurka (gâteaux

plats) sont aussi les friandises traditionnolles d'un

A L’ANGLAISE.—Voici le thé véritable thé à Ja russe. Si vous serviez un thé à la

Important et excellent entre tous, russe au moment des Piques, vaus n'oublieries pas

C'est celui que nous vous conseil- de l'accompagner du packs, délicieux gâteau au fro-

lerions d'adopter pour une récep- nage blanc.

tion vraiment confortable. Enfin, avec ce thé, vous offrirez des tlamouchki,

Après avoir chauffé votre qui ne sont pas autre chase que des caramels mous,

thélère, vous procédez comme à ot que vos invités dégusteront en même temps que

la mode de chez nous, en notant leur thé.
toutefois que l'eau doit s'employer A LA MODE DE CHEZ NOUA

très chaude mais pas sbselumens — Ic}, nous abandonnons les pd-

bouillante Notez ausst quo les Anglais emploient» tisseries aux noms compliqués

presque toujours le thé de Ceylan qui donne une in- Pour faire le thé, ébouillantez la

fusion foncée, On sait qu'en Angleterre le thé a dane thélère, mettez-y du thé, à la dose

la vie quotidienne une importance considérable. Cette d'une cuillerée à café par person-

importance ent telle que des spécialistes consacrent ne, ‘plus use autre cuillerée qui

de véritables études au dosage des thés, suivant l'eau servira à rendre le thé asses fort

qui aliments les différentes villes du pays. Un mélan- si vous voulez faire une ou deux

- ge de thés qui sera parfait avec l'eau de Londres se- tasses de supplément. Ce thé, de

+ fait moins bon à Glasgow ! On comprend ces savan- Chine ou de Ceylan, devra toujours être de très bom-

tes recherches de perfection si l'on songe que pour ne qualité. Vous emploierez l'eau boulilsate. Vous la

un Anglais le thé est récllement Ia boisson essen-

|

verseres sur le thé en deux fois et laisserez infuser

tielle ! Savez-vous que ja majeure partis des maisons quelques minutes. Vous n'oublieres pas d'accompe-

de commerce de l'Angleterre servent le thé de 5 heu- gner la théière de deux petits pots, un qui contien-

res à leurs employées ? Voilà qui va faire rêver les dra de l'eau chaude pour éclaircir le thé ou en pré-

dactylos de chez nous! parer une petite quantité supplémentaire, l'autre

Pour servir le thé à l'angiaise, n'orsettez pas quel contenant lait ou créms.

ques amusantes particularités: Une seule Vous scrvirez avec le thé : biacottes beurrées, pe-

doit servie le thé, les Anglais attachant à cette ex- tits fours frais, petits gâteaux salds, presque tous les

clusivité une sorte de superstition ! Enfin, il faut dé- genres de biscuits secs.

v * poser dans les tasses le sucre d'abord, très peu de A LA MENTHE,— En Afrique du Nord, les Ind!-

crème, et le thé en dernier Ileu. gènes boivent Je thé mêlé à des feuilles de menthe

+ Æn Angleterre, le thé devient un véritable repas. torréfiées.
Avec le thé à l'anglaise, vous servirez avant tout une
large variété de sandwiches: au bacon, au fromage,

/ ze à la laitue, à la tomate, aux crevettes, aux ænchois, QUESTION DE CONVENANCES

’ a etc...

A LA RUSSE—T! sera amusant A la russe, à a francaise, i anglaise, vous pour

de servir à vos amis un thé à la res donc offrir le thé à voa invités, en apportant, se-

russe. Dans ce cas, il faut que lon vos muyens, plus ou moins de variété dans ss

préparation et service soient vrai- présentation.

ment couleur locale... St votre réception est intime, vous pourres dispo-

Le thé à la russe — c’est là une ser les tasses, la thélère, le service en un mot, sur

= , particularité essentielle —oe sert une unique et vaste table, harmonieusement parée

extrâmement léger. Vous dépose- d'une nappe et de quelques fleurs. Vos convives

rez le thé dans une petite théiire prendront place autour de in table.

de métal ou d'argent et verseres eee

dessus l'eau chaude en quantité suffisante pour obte- Si, au contraire, votre réception est plus mondai-

nir cette légèreté voulue. Cette eau chaude sers com ne, vous choisires le système des petites tables sur

tenue elle-même dans le classique samovar russe. 51

|

lesquelles chaque Invité pose tasse et soucoupe, une

vous désirez être tout À fait dans la note siave, vous fois qu’il a bu son thé et croqué quelques gâteaux

servirez le thé à peine infusé non dans des tasses Dans ce cas, les tables genre “ gigogna ” vous seront

+ mais dans des verres, placés, eux, dans des supporte très utlles. Faites en sorte que chacua ne soit pas

argentés, munis d'une anse. embarrased pour poser os tasse vide, embarras qui

' Les Russes ne sucrent pas le thé ou le sucrent conduit ai souvent à des maladresses ginantes.

. très peu. Ils prennent en même temps une eco

de pâtisseries très sucrées qui auppiéent à cette ab La maîtresse 60 maison préveyante et délionts qui

sence de sucre dans la boisson. Comme pâtisseries donne un (bé aura également toujours à effrie porte    

 

®i C’est l’heure du th
 

convient mal à nos nerfs
Quells différence y at-il? Tout simplement ssei: Je thé noir, après

su cuelliette, est mis à sécher À l'ombre et torréfié ensuite. Le thé vert
est torréfié immédiatement après sa cueillette.

Ceylan? Java? Chime? Japon? — Toutes ces provenances fournigs

sent des thés excellents, c'est done une affaire de préférence persom

nelle
Apprenons que plus la feuille de thé est petite, plus le thé est pare

fuit. Cholsissons toujours des feuilles entières, On récolte le thé troie

fois par an. La meilleure récolte est eclle d'avril-mal, elle donne le Pékoé

fleuri, le nec plus ultra, feuilles très jeunes à peine développées. Puis

le Pélksé orange, feullies qui proviennent du bourgeon terminal Et ene

fin lb Pékoé, des feuilles petites et jeunes mais prises nu basard des
beanches.

La ssconde cueillette à Îleu en fuin-juillet ot domne le Semchemyg,

La trolsidme et dernière encillette 2 lieu en août et denne les thés infé-

rieurs: le Congeu, Notez que c'est encore de l'excellent produit. Car

nous avons des résidus: Pékeé brisé, pousses de Pékoé, et tous les mé

langes de déchets. Les fins débris, len restes des différentes manipule

tions seat en eomprimds. C'est lo fameux thé em drigueites

qui vient de Russie et de Sibérie, Vous pourres dès maintenant faire

figure d'initiées et soigner vos achats!

.Fautti faire provision de thé? — Autant que possible, noë

Ce produit n'acquiert toute la finesse de son parfum qu'après un as

de cuelllette et la perd ensuite C'est donc une erreur que conserver du

thé. Consommes-le tout de suite.

Rauges-le dans des récipients opaques de métal ou de porcelaine

mais ve je mettez pas dans des bocaux eu dans des boîtes de verre pars

ce que la lumière laitère.
Places vos boîtes à thé dans um endroit see et sans odeurs. caf,

même au travers du récipient où vous l'aurez placé, le thé wimprégnera

mystérieusement des senteurs étrangères. Done, éloignez-|e des armoi-

res À fromages, à fruits, à poivre et épices, ete. C'est pour estte raison

que les marchands enveloppent le ben thé duns des fruilles métalliques,

Comment prigasen-vous lo thi? — I y n des règies qui sont des

rites: Les voici: ne jamais préparer l'infusion qu'au moment de som

emploi. Pour le thé en feuilles, Il faut une cuillerée à café par tasse;

pour le thé en fleurs, éase double.

Echauffer la thélère avec de l'eau boulllante qu'on y laisse quelques

minutes, en la tenant ouverte et près du feu, Jeter cette eau, égoutter.

Verser dans Ia thélère la dose de thé nécessaire. Verser de l'eau
bouillante. Couvrir et laisser auprès du feu. La durée de l‘infusion &

une importance capitale: six minvies, ét servez aussitôt Ne jamais

faire de secomde infusion avec les mêmes feuilles,

 

 

A la mode
de France

Vous porterez

Les toilettes pour assister à un
thé prié sont celles Jes visites
Souvent, le thé prié s'accumpa-

Kne d'un bridge. la tenue est tou-
jours otlle des beures Slégantes de
visite. Le satin, les crépas de Chine
imprimés, les ensembles A jupes
arrêtées au moilet, les renards ar-
rentés sont de mise. Ou peut se per-
mettre le robe chemisier de jamé,
à jupe courte. 4

thé  

Voici une recetie de iarie à le noix de
coco elle qu'on la prépare dans un vieux
couvent f«ançais. Je ne seveia pas suprice
que le pond nombre de sm inecriptions
voit dû à la délicatesse de cette confection
qu: ne demande pou:tant que 15 minutes de
préparation.

Les ngédienn qui entrent dens le com
position cette tarte semi: 2 laces de ver
cre gramulé, | tose de noix de coos ea fie
lamente fim, V2 chepine de lait, ence
devanille. i

Mettez lait et sucre dans wa chaudron,
macnez lentement à ébullition we une
flamme basse, laisoez mijotes 10 minuion
Retirez du feu of ajoutez vivement le nein

de coco filamenté, on bramsant parfaites
ment. Ajoutez quelques gouttes d'essence
de vanille, versez dans une lèchofrite boum  



 

 

 

se 0
à la pre-

fahaine ville pour
son

‘ hire. or
j par lu faim et

[is froid il o'afaiese

 

Pristit C'est un
emint Que )
eit-il ici à

Je me sers Oùsont-ils? Où
mieux, merci. Jl sont-ils
Jaut que je parte /. habitent-ile?
maintenant; jo
cherche mon
père et ma mère
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Le Petit Lorenzo     Heut Qu’y Pour une

at-il eur la foi, mes
À freins fone

    

  

 

         

   

route ?
onnent!

  

 

ar

‘ Lee

uleur. ,
icuce eur

Thomme ou Kd
p eur l'animal

  
Tiens, mon garçon
prends une cuille-
rée de ceci et tu

sores tris bien.

Hl Pauvre petit! 13 ‘ p ;
q eet heureux que je
lA moe sois trouvé sur

son chemin.

Voilà qui est mieux.
11 se remet rapide     

       

  

 

 

  

Nulnele aait. Attends: Ne Repose-toi bien. Laisse-moi iNL ne leanit. pare past Si moccuper de tes soucis © M dort maintenant! Il a cru
pue depuis le à Vel ent le cas, Tu sais que je fais la tour- me leurrer avec son histoire à

jour où ils me. je puis t'aider née complète du district et propos de ses parents, Il entrent move À Lite retrouver. si tu restes avec moi. tu Je pour- intelligent, dans tous les cas,
3 et rusé. Je pourrai l'utiliser  

verras que nous finirons i ’Le auenouspros à bon escient, c'est stir]

  

 

  

   

  
  

  Die-moi, petit! Qui
o fait ce poraed

de neige?

1l est remarquable:
Je puis à peine te
voire. Merveilleux?  

  

 

  

 

    

  

  

    

      
  

 

  

  

 

  

 

Oui, mon garçon, &
je ne me trompe.

quand tu seras prend
tu deviendres un
eculpteur célèbre.

1) est oi réa-
liste que j'ai
cru le voir

bouger.
  

    Car, c'est mon
frère qui est    

  

Peut-être
aviez-vous
raison,
monsieur!          

A
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bie Le Gars de la Marine _»
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. y fai - g = / = 6

reset Ta ET Hesse 2 dotepiquer
ort que tg

 

   

 

Vraiment? J'aurai .
99 ans bientôt et je
suis fort depuis me

naissance.

  

 

    

  

 

     
-.…

femme ; # ä € enfant Jo ne pritersi je- J SiJui risa -
mais ce livre car malheur, j'eatte barre de je l’aime trop. mourrais.

A ! 4

 

   

  
    

  

   

   

   

  

~

Paps dit qu'il set plus fore Je vuis te ie 3 Fi puis déchi-
que moi démontrer. rer ce livre en

Pp __—_— deux.

r-
all demander

Neeniond'Olive. ) ©

‘ EN . bien.

  

    
   

JR| A)   

 

 

 
 

 

( Tu as iniveé faire ton père sans
dire un mot. -—\ précieux.       
 

         
’ ! ,

nN ‘ u nN he

Ce livre est une ) ( Jo, vispau Qui estle plus NJ Jeeroisque
perte totale. > Pos fort ? c'est Olive

- my (ee JN
ur

2 - / *
“      

- La PATRIE du dimanche pénétre dans plus de 100,000 foyers : e

 

© c'est qu'on l'apprécie. Son tirage MONTE, MONTE sans cesse  
 



  

 

LES FEMMES DONT OM PARLE
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étuit déclarée entre eux.

En 1803 elle est exilée oar sen 20.
Mme Récamier, eto.Benjamin Constant,

quit en 1766
mêre était us

va mêlée à In

son livre “De l'Allemagne”. Le police impériale y vit une apelogie

Uure fut anisé et mis au pilon

Mme de Siaël wat Léfinitivement collée du territoire français.

en Suéde, en Angleterre et rentre avec

déçue par le Restauration
L'influence littéraire

des esprits les plua eurieux,

Elle va on Russia,
en 1817, un pew

 

a Bourbons. Elle mourut

de Mme de Staël a été considérable. II faut voir en alle un

lee plus ouverts de son époque M. Faguet a dit de son

livre “qu’il était ux dus plus grande de l'htstoire de Lu Mttérature

guise l'ocuvre monumentale de Goethe ot de Echiller vi éloignée de la tragédie classique,
n

alls ouvrait uinat is vois au thédire romantique”.

du XVIIIe siôcle. Elle se trow

ss pilus tendre enfance, c'est

ainsi qu'elle approcha Grimm,

Buffon, Thomas, etc... Bes fré-
quentations surent pour le déve-

baron de Staël-Holstein, ambaæ-
eadeur de Suède à Paris.
Pendant la Terreur de 1798 à

1798, elle se réfuyiera à Coppet,

près du Lac Léman. Riis re

vient à Paris avec le Directoire
et son asion devient un des pre
miere de la capitale.
flatta de aédutre Bonaparte,

mais comme celubel ne tenait
pas les femmes politiques on

estime particulière, 1! repousse ses avances sons eucun ménagement, Dés lors ls guerre

lon set devenu un véritable foyer d’opposants :

Ells voyage en Allemagne où eile fit la con

naissance de Echiller et Goethe et en Itulle. En 1810, elles publie son principal ouvrage,

Madame de Staël
Germaine Necker, füle du fo

tur minatre de Louis XVI, na

Le salon de +8
des plus célèbres

vie mondaine dès

plus tard

loppement de son intelligence
précoce l'influence la plus fave

robles. courir, songer,

A diz-nouf ans, elle épousa le

|

écrire.

His a0 sand.

Katsons plus eu

de lenmemie; ce

écrivain, George

révéla sux Fram
noble st pur.

toute sem enfance près de ss

srand'mère à Nohant, dans ce

Berry qu'elle devait chanter

De treise à seize ans, elle de-

meurs au couvent des Anglaises

à Paris st revint à Nohant pour

Bn 1838, elle épousa le Baron

Dudevant. Deum enfants noqué

rent et les époux se péparétront

judiciatrement. Elle écrivit pour

gagner sa vie us premier roman

avec Jules Sandeau, puis un se

cond sous je nom

Eile continue d'écrire tour à

tour des ouvrages romanesques,

puia socialistes et mystiques of

des romans chempétres :

Entre temps George Sandrentowrsit dar!

Pius que ses
qui rests dans som oe!
ment qu’eile avait de is nature.

“C’est wns femmes qué vost écoutés

qu'ells & reçu exprès du ciel

Bon oeuvre, NON TOMANCIQUE,

d'emugination, ia clarté de see

George Sand

 

lire et déjà

de George

François le

moine célèbres tels que

 

i, La Mare au Diable, in Petite Fa lettes

tistes et d'écrivains avec lesquels sile eut des

Alfred de Musset ot Chopin.

revendications sociales de caractère plus sentimental que pratique oa

pour cet usage.

Band, unit 8

uvre est sa conception de Vamowr st plus encore le sublime sentée

Ella mourut à Nohkant en 1876.

vivre et qué € t
Elle a

éparse dans cent journaux

wit os vie dans un langage

comme elle respirait”.

ou revues, si elle était ram
Ii faudrait encore

Cumme

ROCHEBLAVE.

 

A chacun, ses
faiblesses
Jacques fer était effrayé à ia

vue d'une luime de couteau.
Corpelius Vanderbilt, premier

millionnaire de la famille, faisait
poser, chaque soir, quatre sou-

coupus remplies de sel à côté des
pléds de son lit afin d'éviter les
Mauvais esprits,

spinosa, le grand philosophe.
Passait des heures à capturer des

araignées pbur les oppaser ensulte

les unes aux autres.

 

Shakespeare eût préféré mou

tte piniôt que d'avoir un chat ches

In .
Frédéric Le Grand, qui n’almalt

pas Urau, se Invait très raremént
le visage, mals rouglssalt ses

Jones afin de ies faire apparaître

pius saines.
La Grande Catherine fit enfer-

mer son coiffeur pendant trois ans
pour être sûre que prrsonne ne

snurait qu'elle avait des peili-

œules,
Le Cardinal de Tichellesw passait

thaque jour une houre à sauter
par-des us le meubles de an

demoure.
Roussean 8 toujours pensé

Qu'un fantôme marchait à côté de

 

1.
Alexandre Dumas ne pouvait

écrite un roman que sur du papier

dieu, une poésie que sur du papier

jaune, un ncticle que eur du

papier rose.
Erasme, qui fit “l’Hioge de la

ol avait une telle horreur du
poison que sa seule vee lui des-
@ait in fièvre.

valent eutendre dm bruit
éprouver une violente colère.

Kant, le philosophe, ne parvint

jamais à s'éloigner de plus de 30
milles de chez lul

Borls Karloff n'eatra jamais aa

studio de Hollywood par une autre
porte et un autre couloir que ceux
qu'il prit le jour où il créa
“Frankenstein”.

Charlie Chaplin conserve

comme fétiche ses premiers sou-
fiers à bouls plats et relevés, et il

n'est pas de film au cours duquel
11 ne les chausse une fois au
moins

Imrd Ballwin porte toujours
sur lui une biagne en peau de

lapin et quelques trèfles à quatre

feuilles.

La querelle
du chapeau

 

 

La querelle du hennin continue

de faire grand bruit dans Paris.

Oneques ne vit sur tête humaine

plus haut et plus étrange asser

blage! Atrira, bonnets pointus,

étendards de ltnon empesé montés

sur fil d'archal, tout est prétexte

à «s grandir pour la coquette d'au-

jourd'hui. Les enfants ont beau

courir après elle en la rue, les pré-
dienteurs ont beau s'encolérer en

chaire, lea badauda ont beau crier:

“Au hennin! Au hennin!” lors

qu'une dame placée devant eux ies

empêche de voir len jongleurs ou

les personnages du mystère. Sem-

hlables au limaçon, lequel, quand

on passe près de fui, retire ses cor
nes par dedans, et quand il n'oult
plus rien, les reboute dehors. les
femmes, pour eutvre l'exemple de

dams Agnès Sorel, maîtresse de
notre roi et de nos élégances, re
viennent toujours au hennin...

Il y & quelques mois, n'avons

nous pas revu lea chapeaux en
hauteur: tromblons, chéchias, tyro-
liens, qui provoquaient À nouveau

des dranies dans les enlles de théd-
tre ou de cinéma? Tout recom-
menos, mesdames!

Pensées
 

beabeur.
Joubert.

qui trouve Mahomet of Annlbal »e pou George Sand

 
ey eS

Dans ia gloire,li y n toujours du

L'enpett charebe, ot c'est le coouf

Les femmes

turques

en deuil
Kimal Ataturk, président-dicts-

teur de la Turquie, at mort I

avait, en quinze ans, entièrement

transformé son pays, et, en parti

culier, l'existence féminine.

H y a treize ans, les femmes

turques portaient encore le volle,

L'avaient pas le droit de sortir

dans les rues, ne dansalent jamais

en publie, n'étaient, dans leur en-

semble, que très médiocrement

instruites, et n’avalent pas le

droit d'épouser l'homme de leur

choix, surtout s’il était juif ou

chrétien. .
Kémal Ataturk vint, et, après

diverses autres réformes, d'atta-

qua, en 1925, aux questions fémi-

nines
“Je vois dans certains lleux, s'8-

eria-t-li enun mémorable discours,

des femmes qui vollent leur visa-

ge en se jetant sur In tête une

grande serviette ou quelque chose

d'aprochant, et, quand un homme

passe près d'elles se retournent ou

s'assotent par terre. Que peut blen

signifier cette attitude et & quot

répond-elle 7°

C'en était fait, Par ces simple»

paroles, huit millions de femmes

turques étalent émancipées. Elles

ne se le firent pas répéter doux

fois
Et, aujourd'hui, les “Désenchan-

tées” ehères à Loti font les md
mes études que les bommes, se b-

vrent au sport em toute libert .

dansent au son du jazz, font leur

service militaire — Il y a 800.000
femmes turques aptes aujourd'hui

À porter les armes — st épousent

qui leur plaît.

Un oeuf de fée

Nulle ne personnifie mieux le
XVIIIe siècle que cette petite
grande dame, plus exquise que

la duchemse de Cholseul
Vote! le portrait qu'en trace Ho
race Waipole, un Angtals fort dis
tingué, qui fréquents amidûment
por prog deWage “Son visage

pes : on pornoane
est un petit modèle: guie, modeste,

 

 

   

pheine d'sttentions, aves Ia plus

heureuss propriété d'expression et

la plus grande vivacité de raison

et de jugement; vous la prendriez

pour la reine d'une allégorie”.

I revient à plusieurs reprises

sur un sujet qui, visiblement, le

charme, et parle des “beaux yeux"

de ce “petit modèle en cire”, du

“son touchant de sa voix”, et du

“tour élégant" de son , qui

font oublier es timidité... Et, fi-

naiement, dans un élan qui ne sent

pas du tout le “flegme britanni-

que”: “Oh! c'est bien Ia plus gen-

tille, la plus aimable, ia pus hon-

nête petite créature qui soit jamais

sortie d'un oeuf de fée!” (Les con-

tes merveilleux étant encore très

en faveur à cette époque, cet “oeuf

de fée” eat sans doute une rémi-

niscence des talismans, qui, en se

brisant, lalssalent échapper—com-

me dans “L'Oiseau bleu” — de mi-

nuscules persunnages vivants

 

Origine du

cordon-bleu

D'où vient ce qualificatif que

l'on applique aux cuisiniéres émé

rites, promptes à transformer tel

morceau de viande, tel poisson en

un régal des dieux?

Son origine remonte au milieu

du XVIIe siècle. Cinq gourmets

de l’époque avalent fondé une se-

ciété dont les festins devinrent vi-

te célèbres. Kt, comme ils étaient

tous les claq grands cordons de

l'ordre de Saint-Louis (lesquels

cordons étaient bleus), on disait

d'un repes particulièrement sol-

gné: C'est un repas de cordons

bleus”.

La locution passa aux cuisiniers

et cuisinières qui les préparaient.

Enfin l'expression se généralisa et

c'est à MM. de Souvré, d'Olonne,
de Lavardin, de Mortemart et de
Lavai que toutes les bonnes cuisi-
nières doivent d'être traitées de
nos jours de “cordons bleus”,

Résistance
=Dt ténacité

 

  champton, eux fjeuemses de teu-

britannique
Au coum dwn tournet à Re- 

Evolution de

la chinoise
 

Où sont les Chinoises d'autre
fois, trottinant

leurs petits pieds martyrisés ? Et

les reçoivent maintenant une ôdu-

cation et une Instruction en tous

points semblable & celle de leurs

frères les hommes, elles ont les

mêmes droits politiques et mème

possibilité d'occuper toutes ies =

tuations,
C'est ainsi que Mme Luey Tom,

très jeune femme de vingt-deux

ans, est arrivée récemment à Pæ

ris, chargée par Tchang-Kale

Tchek d'une “mission extraords
paire”. Elle se propose de partie

ensuite pour l'Angleterre, la Bel

gique, 1a Suisse, la Hollande et
l'Amérique, pour appeler au se

cours au nom de la Chine. C'est
Is première fois qu'une femme
chinoise est chargée d'une pareil
le mission à l'étranger.

 

nis, Mile Hutchings et Mlle Ayf
mer, ont établi un véritable re
cord d'endurance.

Alors que les deux adversaires,

nprès avoir gagné vingt jeux chæ

cune, étaient à égalité, a rencom
tre fut Interrompue par l’obsom

cité
La bataihe fut reprise le iende

main, et la victoire resta à Mlle
Hutchings, qui Tenleva par 29

jeux à 77.
Il n'y a plus de sexe faible?

UN MONSIEUR OFFRE
GRATUITEMENT

de faire connaître à tous ceux qui ses
atteints d'une maladie de la peau, durtres,
eczéma, boutons, démangenisons, bromeiéte
chronique, maladie de le poitrine, de Vase
tomes ot do la vensie, én Mamas, EB
moyen facile de pe soulager promptement

amei qu'il Fe été radicalement lui-même
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|ARMAND
ET LES

PIRA’

 

 

     
    

    
    
    

  
  
         

       

        
      
    

(dis que les deux Het chefi Je Ngan Espèces de vaurienet
individus, tranepoe- viens vous dire Ce Kane disparaît en atti-

; tant la dernière rant l'attention de la polies
charge, c'appelèrent
Armand et Pat

entre sus?

  

      
   

  

sur moi; et ensuite vous
dites que vous n'y êtes

pour rien! Et ne m ap-

- pelez pas ‘chef’!

  

      

   

Oui, et je les
ni trouvés bie®
simables, bien
polis et tout.

 

 

   ‘
mc 7 vv

Encore du F Vous aviez dir Alors, il fsudre nous

  
 

Durant ce temps, dansle village
près de la plantation du baron.

      Mirdeans) EI, lames

|

ane
artrainenvenant iei Cost & Eat ne verse Josauich Toi, Croche, va
celui qui vint chez vous pas parici par d vérifier le aystème Nous sommes venus pour prendre

ur régler l'histoire de pure coincidence d'alarme. possepsion de la plantation de

AL, à 3 featherstone, Lucienne, main jo
‘accident d'auto: je lui
avais lancé un coutelas
parce qu'il menacait de me
dénoncer à la police.

vais jeter un coup d'oeil partout
d'abord. Peut-être éclaircirone-
nous la disparition de ton frère ?  

»

 

 

  
 

  

       

 

   

 

 

 

        

Que faisons
nous, Pat? S'il est vrai que lo

{ baron de Plexus cons
truit un aérodrome, il

  

 

  

 

  

  
  
  
   

  

Rien que l'homme à
l'esprit vif soit encore
une protection plus

Humt.. Hurt. Elle >
a en outre la parole

Confucius viendra avec
moil Armand et le gros C'est gentil de     

  

  

  

 

  

    
  

  

   

  

 Chinois, vous resterez t ,P F ‘

ici.Vous veitlerez tous Jeira sûre. et la petite Le = bouche! Eh bieat aura enlevé Kane parce

deux à ls srcurité de plus en sûreté cienne 6 les deux! ientôk que celui-ci en eavait
trop long.  

    

  

  
    
    

      

avec un costsud
commele groe

Chinois.

Lucienne.

  
Danele feuillage,
des yeux perçante
suivent les deux
hommes 1. sw

    

  

Ve baron n’avrsit-
d que de bonnes

intentions ?

 

  
  

 

  

 

On ne construit pas
un aérodrome dans
fa jungle pour s'amu-
ser; et le baron ent
entouré de sacripante

     

   

 

     Evidemment, je
n'ai pas de preuves
mais Nous sautone

bientôt.

 

 

Exigez les 4 sections de la “Patrie” du Dimanche pour S sous:

ROTOGRAVURE e MAGAZINE « DESSINS COMIQUES e NOUVELLES



Voici en vérité de
bien jclis homards)
Donnez-moi celui
qui à les yeux brune

TTT
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Personne ne

4 porter

“Non, il s'attaquerait à toutNous le met- <e que j ai là-dedans. Où

Bl trons dansle gd

 

 

Voilà, voilà! Pourquoi
nez-vous comme des

déchainés ?

‘>
iN 4

;À ‘

Vous ne croyez
Pas que je vais

vous jouer de la
Farpe, hein? À

Oht Ohi Ecou-
tez, il faut que
je vous dise
quelque chose.

 
 

pas: c'estelle
qui voulait le
mettre JAI

 

 

Je parie que le Lord: 'E
Vous auriez dû être a pris le part d'Emma?

lei, Sir Ambroise.
Je me suis disputé
avec Lord et Lady

Grosbonnet.  
 

nouveau bébé,
Catherine. Je le
sors pourla

M Première fois. ei

3

- Al 4

LE NRE

Rx
.

La PATRIE du dimanche est maintenant l’orgueil du Canada
français. Aussi est-elle bien accueillie dans tous les foyers

11 eet neuf
pour vrai. Vous
ne l'avez pas
encore déve

A quoi peut bien pen
wa petit bébé duree

toute la journée. 

GR; Jeannot. Je n'ai pas

Ts À |

A
J y !
3 toute la nuit.

‘humeur à parles.

doit penser sux
choses qui le
leront pleurer  
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HNfaudraattendre de
secours, je pense!   
 

 

       
   

   

 

  

 

che est un journal complet qu'il faut lire pour être bien renseignés. Ses illus-

: trations comme ses articles suscitent partout le plus vif intérêt.

   | |

|| Les Canadiens-français sont unanimes à proclamer que la “Patrie” du Diman-
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“Va vais bien que tu Je Jan ai envoyés au ville
But eo que tu 26. par ls paste ue tu

. - fait somme tek es los avoir

rever

A Js
 

Jo craine pour ma vie si
ma femme me surp
à revenir à ln maisonCe

Wy +
»

 

 
 

Na'y à pas de lumière. EN, I Teves me

doit dormir. Alore dha laut

|

Dcandiepas faire de bruit, ?
n’y verre que
4 fou.

 

 

   
  

  

Pourquoi ne viens-tw pas ;
ches oh major ? Pous- : Iou.bienchanceux

veamyle a Je oune del'hospitalité.
accepte ton invitation

“(à

       

   

  
  

Si elle attend mes-

       

  

Ainoi, tu es obligé de ve |"
faire Forter.    

  

 

  

   
  

  

  
{ Si j'aipo passer à tra- }

0 vers cela sans recevoir
> À de mauvais coup, je puis

pe” ?_lsire face & ma femme
{
  

 
La PATRIE du Dimanche a pris un essor extraordinaire : on se dispute la
lecture des quatre sections intéressantes dont se compose ce journal moderne.

Ne manquez pas de la lire chaque semaine,   

     

 



 

  

 

 

LE VIVOIR comprend 16
articles tels qu'illustrée: L

LA CHAMBRE com
prend 4 meubles tels

LA CUISINE comprend 7
articles tels qu’ilustrés:: 1

divan-aludio, L fauteull, 1
berceuse, À table café, 1 ta-
bie de bout, 1 étagère, 2
lampes, 2 sbat-jour. Le di-

van s'ouvre en lit double
ou tits jumeaux

qu'iliustrés: 1 bureau, 1
chiffonnier, & colffeuse
et 1 lit double. Ceite
chambre est en vérita-
ble nuyer, nouveau got

re “waterfall”,

buffet, 1 table à extension,

4 chuises en buis naturel et
rouge, 1 puéle à bois et à

charbon émaillé Ivoire et
nirkelé, complet avec tx

biette

21 ARTICLES EN TOUT

“éd

PRIX SPÉCIAL 904 PNA
POUR LES
3 PIÈCES CREDIT }

sans INTERET J&7 )
NI aucune autre charge

LIVRAISON
GRATIS

pnr camion où par fret
junqu'à In xure ta plus

MN[A Xi(NN 044FA

 
N. G, VALIQUETTE LTÉE,
815 est, Ste-Catherine, Montréal

Sans whit
voir d'autre « re
complet ci-dess
ninst que le nom

* ma pnet, J'aimerais rece-
soments sar le mobilier

rt aur vod autres mobiliers,

NOM ...c.sseuvounamonsencorensancentsseun1 100

ADRESSE .
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Une loi provincialedu prix minimum-
(LIRE EN PAGE 9) 

 

  
 

 

M n’est rien comme un bon poôle et un petit verre après un bain glacé...
  
 

  

   I = } FL

M. LUCIEN MIRON, 22 ans, entre SYLVIO L'ARCHEVEQUE et LOUIS PAQUETTE, ses sauveteurs, se réchauffe tranquillement
à la demeure de son père, boulevard Lévesque, Saint-Vincent de Paul. Miron est tout heureux d'avoir été retiré de la rivière des Prairies
après que la glace eut cédé sous son poids. En bas : L'Archevêque et Paquette nous montrent commentils s’y prirent pour pousser leur
embarcation jusqu'à l'endroitoù Miron allait se noger dans 30 pieds d'eau, à Montréal-Nord. (Phoi “Patrie” à

  LL 
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Nouveauxtaux pour le pont Jacques-Cartier
ASESEEEEEEEE ETTre = (LIRE EN PAGK 28) :
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CHAMBERLAIN ET LE DUGE|| r=
T PARTIE NULLE

Hitler cherche à endormir les démocraties

ONT FAI

LA PATRIE SAMEDI 14 JANVIER 1939

  

La Somalie: française au 7e envahie

LONDRES,14. — Tous les
fermeté manifestée par le premier

à l'égard de Mussolini en faveur de le France.

On considère te conseil de Hitler?

à Mussolini (diftérer pour une an-

néel'emploi de la force) comme

une nouvelle tentative d'endarmir

les démocraties et ralentir leur
1earmement,

M. Chamberlain mettra ses eol-

legues au courant de aes entretiens

de Rome, mercredl. Le vicomte de

Halifax en instruira M. Bonnet à
Genève dimanche.

D'après les milieux bien informés

voici à Quoi auraient abouti les

conversations de Rome :
1.— L'Italie a formulé son mé-

contentement du statu quo dans la

Méditerranée.

2,— Mussolini a représenté que

tandis que le majeure partie des

intérêts de l'Italie reposait dans la

Méditerranée, elle n rien à
dire de ses trois débou Gibrai-

tar, Suez et Ia sortie sur la mer

Noire.
3. ~ M. Chamoeriain a refusé de

discuter les revendications territo-

   

 

d'accorder le droit de belligérants

aux insurgés d'Espagne ou à sou-

tenir ie revendication de l'Italie À

une part de contrôle sur le canal

de Suez
4 — L'Italie à refusé de retirer

res troupes combattant avec lea

insurgés en Espagne.

On dit que les deux jouteurs gnt

fait partie nulle.

DECOURAGES

PARIS, 14 — (Presse associée).
Un porte-parole du gouvernement|

français dé le premier
ministre CI n'a rien
changé par suite de ses conversa-

tions avec Mussolini dans la carte
politique de l'Europe telle qu'elle

xe dresaait depuis I'sccord de Mu-

n.ch,
l.es mouvements de troupes ita-

liennes en Somalie suscitent quel-

que Inquiétude bien qu'un porte-
parole du ministère des affaires
etrangères dise qu'on n'en sait
sen
Le débat sur les affaires étran-

pères à la Chambre des députés
«st commencé. Les chefs miniaté-
1.08 ont fait oir que le vote de

confiance devrait être fort.
M, de Kerillis à déclaré que le

101 Caro! de Roumanie et le prince

ségent de la Yougoslavie étaient

partis de Paria complètement dé-

couragés. ,

A propos de l'accord franco-alle-

mand, il à ajouté que Hitler avait

violé toutes ses promesses envers
Ja France. l'Autriche et ia Pologne
+t qu'en face de tputes ces viu'a
tions on lui
sance.
M. Félix Grat, du Centre, déclara

que le septième de a Somaile fran-
«niae était occupé par les avant-

xardee Itailennes.

  

 

partis applaudissent à la
ministre Chamberlain

de conscription
AUCKLAND, Neuvelle-26-

ignde, 14. — (P.C.) — L'ers-

teur de la chambre de ce pays
a annoncé que s'il devenuit
opportun d'envoyer des vo-
lomtaires outre-mer, en cas
de crise dans l'Empire, ceux-
oi sersient des volontaires.

Au cours de la soirée
L Nadon et A. Bonneville,
82,000 de marchandises

malsons privées de l'est et du nord

vés dans divers endroits et ll y a

 

=

re

rer
LONDRES, 14 -— (PC)

Quand Jes cinq juges de la cour

des divorces ajournèrent pour la

Noël, 1! restait plus de 600 causes

à juger sur les 2.143 causes pré-
sentées depuis octobre.

Le pouvoir de proclamer une

guerre liant notre Dominion

diverses volées depuis quatre où

des manteaux, des radios, et divers

! muel Jacobs,
riales italiennes contre la France. | Cartier et de David Beaubien, re-

  

fais&it encore con-

n'appartient qu'à à Couronne
 

Le Parlement, depuisfévrier 1936,
a perdu dix-sept deses membres
 

De M. Jacobs, le premier ministre dit que

la Chambre a perdu l'un de ses membres

les plus estimés, les plus utiles à son pays
 

OTTAWA, 34.
lement n'a jamais été plus cruelleme

quentes parmi ses membres qu'en ces
te début de la présente
tement canadien a perdu dix-sept de

Mackenzle King, en faisant l'éloge

dernière session.

M. King fit l'éloge de MM. sa¥
député de Montréal-

présentant de Brandon, tous deux

décédés au cours des derniers six

mols. De feu M. Jacobs le premier
ministre dit qu'en lui la Chambre
a perdu l'un de ses membres les

i plus estimés et ies plus utiles a
son pays. Il fait tout de même re
marquer que, si en ces dernières
années M. Jacobs à paru à ses col-
lègues quelque peu attristé, c'était
dû à la persécution que subissaient
les siens en Europe Centrale. On
sait que feu M. Jacobs fut l'un des

chefs de ia juiverie les plus in-

fluents au Canada, comme avi
l'un des plus tolérants parmi les
citoyens distingués de ce pays.

De M. Beaubien, le premier mi-
nistre dit qu'il fut l'une des gloires

de l’armée canadienne et l'un des
députés les plus amsidus aux Com-
munes, un citoyen sur l'avis et les

consellu duquel l'on pouvait tou-

jours compter.

MM. Manion, chet de 1'Opposi-
tion, Woodaworth et Blackmore,
ont tous trois appuyés, dans leurs
éloges à l'adresse de ces deux dé-

putéa disparus les sentiments ex-

primés à leur adresse par le pre-
mier ministre, M. Peter Bercoviteh,

| remplaçant de feu M. Jacobs com-!

me député de Montréal-Cartier.;
ajouta un mot à In mémoire de son |

vieil ami et prédécesseur dont il

célèbre en d'heureux tirmes
hautes qualités comme citoyen.

avocat et parlementaire. L'hon. M.

Euler, ministre du Commerce, 18p-

pela & son tour que feu M. Jacobs

i fut pendant longtemps l'un de ses
meilleurs amis.

La Chambre ne aiégea hier que

durant une heure. Après l'éloge fu-

nèbre des députéa disparus depuis

Ja dernière session, les ministres

 

 

 

Pièces de monnaie de

$1 en mai prochain
OTTAWA, 14. — Des plèces de monnaie d'un dollar, devenues des’

 

:
|

|

téres

(D.N.C.) — Dans toute l'histoire du Canada le par-

nt frappé par les mortalités îré-

dernières annéés; de fait, depuis

légisinture soit de février 1936 à date, le par-

ses membres. C'est ce que rappelait

hier après-midi à le Chambre le premier ministre, le très honorable

des députés disparus depuis la

5

déposèrent sur la table du gref-

filer les rapports de leurs minis-

y compris une

masse de documents demandés par

in députation durant la dernière

session, ainsi que des communi-

qués annue

ménts ou organismes fédé

que ces rapports seront distribués.

nous pourrons en faire l'anaiyse.

A quatre heures précises la séan-

ce était ajournée à trois beures

lundi après-midi alors que com-

respectifs,

is de divers départ

mencèra le débat sur le discou

du trône. On croit comprendre que

ce discours serm fortement attaqué

t par l'Opposition.

 

Concentration de
troupes italiennes
 

DJIBOUTIL, 16. — (P. A). — Del

sentinelles françaises postées sur

les frontières du Somaliland, rap-

portent qu'il y a pris des frontid-

 

res de ce pays et du Somali

anglais de fortes concentrations ce

{ troupes italiennes qui se trouvent

encore cependant sur le territoire

éthiopien.

raux. Dès

 

 

OTTAWA, 14 — (D.N.C.) — Au

nombre des ing résolu-

tions inscrites au feuilleton de la

Chambre Ul en est une de M, Jean-

François Poullot, député de Témis-

counts, qui demande l'aboiition,

sous prétexte d'économie, de lu ti

sation canadienne à Washington,

et une autre de M. Léonard Trem-

blay député de Dorchester, préco-

nisant la nomination de consuls ca-

nadiens dans les principaux cen

tres commerciaux du monde.

C'est tout de même M. Wilfrid

Lacroix, parlementaire de Quéhec-

Montmorency, qui détient le record

inscrire au début de la présente
session. M. Lacroix veut faire mo-
difler la législation actuelle rela-
tive aux chemins de fer et sux pos-

tes. M. Wilfrid Gariépy désire fal-

re reconnaître le 11 décembre, an-
niversaire de la signature du sta-

tut de Westminster, comme fête

légale par tout le dominion.
M. J-$. Woodsworth a fait Ins-

crire la résolution suivante:
“Considérant que la conférence

. impériale de 1926 n défini les Jemi-

pour le nombre de projets de loi à lg

$2,000de marchandises ….
volées sont retrouvées

——_—
d'hier les détectives R. Longpré, R. Je

de la Sûreté municipale, ont recomvré
5 mois dans les.

de la ville. Ces effets ont été retrou-

vait la, des revolvers, des feurrures,

autres objets,

 

 

 

Géant de l’armée

‘ Angl, MH —

«P.C.) — Le géant de l’armée

est maintenant R. C. Bate-

| man; 21 sns, qui mesure six

: plods et meuf pouces II s'eut

| récemment enrôté Ici.

2m
-

alons britanniques de In manière

suivante: “Au seln de l'empire bri-

tannique, des collectivités de statut

égal; eilr ne sont d'aucune ina

nière subordonnées les unes aux

autres à aucun point de vue domes-

tique ou extérieur; mais elles sont

unies par une allégéance commune

à la même couronne et assiciées

Ubrement comme membre du Com-

monwealth des natlons

|

beitanni-

ues”;
“La Chambre est d'avis :n com

séquence que le partement déclare

par les présentes aux autres moi

bres du Commonwealth et au non

de que le pouvoir de proclumer

une guerre liant le Canada n'appar-

tient qu'à la Couronne agissant sur

l'avis de ses ministres canadivas,

et demande au gouvernement de

présenter durant Lu session actuelle

1a légisintion qui peut être Lèces

anire pour donmer plein effet ot
pleine vigueur à cette déclaration”. 
 

Ne courez
pas de risques

Inutiles en cas de
rs

d

 

les’

 ruvetén dans ln monnalé canadienne, seront émises à l'occasion de lu

vite du rol of de \a reine en mai prochain. Un sombre limité de ces

pléces sera mis en circulation ; l'on s'attend qu'elles solent sussitbt ab}

sorbées par les collectionneurs comme lis le fleent pour le dollar de!

monnaie émis lors du jublié de George V en 1933. Des pléces d'un dol-|

lat du jubllé furent payées plus cher que leur valeur nominale tors.

qu'elles étalent encore e& circulation.

CONFÉRENCE MONDIALE DU BLÉ
LONDRES, 14. «P.C-céble), — Le comité international des

œeurs du blé à terminé ses réunions hier, laissant à un comité spérial

od 10 pays sont représentés Ia tâche de préparer une contézence |

mondisie.

 

  

Elle se marie
  
 

JANET GAYNOR u hier soir ad-
mis avoir l'intention d'épouser,
elle ne sait encore quand ni où
Gilbert Adriun, le costumier, Ce
dernier a aust admis ls chose,
disant qu'elle était la femme la
mieux vêtue du par

-

 oyez le traitement dont I'efl=
té à êté doublement prouvée.

| Voici ce qu'il fousfaire: TI est prée
érable de garderle lit, et de preri-
dre Je plus de repos possible.
Prenez une nourriture Jegere, ab-
sorbez de l'eau en quantité et veil-
lez à Ia ri des fonctions
d'élimination. Employes sans (ar-
dervotre Vicks VapoRub, en lequel
vous pouvez avoir toute confiance,

Lscié duVera04prou pi er
dans plus de familles qu'aucun
autre médicament en son genre—
et démontrée de plus par plus

Em
cac

   

 

   

par ce moyen EPROUVE

  

tout rhume

Puis, pour faire durer encore hs
lo mps sà longue double ac!
mettez-en une couche épaisse sur
ia poitrine, et recouvrez d'un mor-
ceau d'étoile de lnine chauffé.
Avant même que vous ayez fini

de frictionner, le VapoRub se
metà agir directement à travers la
peau, comme un cataplasme. En
méme temps, ses vapeurs medica-
menteuses, à la chaleur
du corps, pénètrent directement
dans les voles respiratoires irritées,
à chaque respiration.

Cette double action a pour effet
de détacher les mucosités—de
soulager l'itritation et la toux—et
d'aider à dissiper la coi ton
locale. Et longtemps a que
vous serez tombé dans un sommeil

vastes,cassis cliniques «des rhumes

Hor détails complets danschaque
paquet de VapoRub). Vicks
peut vous donner des preuves
comme celles-là,

Pas besoin d'attendre long-
temps wvant que le ment
commence à oe faire sentir...

Le Vicks VapoRub
est un traitement
externe et direct.
Pas de drogues

Rearss
Yestemac. Vous en frictionnez
im] poitsl a , In rine,

ot le dog vomGina Is gravure).

réparateur, le VapoRub continu-
era à vous apporter da soulage-
ment, Bien souvent, au réveil, le
pire du rhume est passé.

—VIEKS—
Blane—Ne Tache Plus

Grâce à un nouveau procédé,
le VapoRub se présente main
tenant à vous sous une forme
blanche,ne tachant pas. Seule
ln couleur & été enlevée:
c'est le même VapoRub—la
méme formule et la méme
double action efficace.    
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PLUS DE MONOTRAM
OU LA GRÈVE CE SOIR
 

Aurons-n

M. Houde

la munieipalisation

romet de régler le problème
(od Christian VERDON)

 

Le yés de tramways, représentés par le nou-s employ
veau carte] des unions internati et des syndicats
catholiques, rencontrent, ce matin, à 10 heures, les offi-
ciers de la Compagnie de Tramways de Montréal. On sait
qu'hier midi, un comité de six membres, trois des syndi-
‘cats catholiques et trois du local des employés de tram-
ways, affilié à l'union internationale, était formé dans le
but de lutter contre l'application du “one-man-car” devant
être en vigueur boulevard Saint-Laurent Jundi prochain,
le 16 janvier.
Par suite de cette attitude, les

euvriers entreront en lutte contre
to les "one-man-car” de Mont-
Téti. Ils menacent même la com-
bagnie d'une grève générale, al les

pourpariers n’'aboutissent pas.

Hier après-midi. Son Honneur le
maire, M. Camiilien Houde allait
rencontrer ce comité au club Pro-
vincial, rue Saint-Hubert, afin de
lui exposer son point de vue rela-
tivement à ia dispute entre les em-
bloyés et la compagnie. I encou-
rages les membres des unions a se
montrer “prudents, mais fermes

x

 

 

“Ah! ces femmes !
   

 

line dame offre des fleurs à un
canducteur “binévole” lors de la
gréve générale du tramway en
1903.

dans leurs revendications justes et
raisonnables”.

‘Au cours de ma campagne élec-
torale, dit M. Houde, j'ai promis &

La population ia disparition du
*ane-man-car”. Je tiens toujours

mes promesses. Toutefois, c’est la
première année que j'en fais tant
e: ce sera difficile de les remplir,
mas je les remplirai. Le problème

du “one-man-car” n’est rien qu'un

aspect de tout le problème du

tramway. II va falloir que le pro-

blème se règle. Car, vous savez le
probième touche aux pensions et

aux fonds de réserve. I! faudra agir

avec une extréme prudence. Vs
vont tout faire pour m'empécher de
rég er votre affaire.

“On a déjà vu la police provin-
clie eauter dans ies secours di-
recta Elle peut sauter ailleurs.
Mais je vous promets que l'on re-

joindra les auteurs de ces mau-
vais coups.”
“Le soir de mon élection. ‘ous

vous en souvenez. j'ai dit ceci: “On
vn réussir sans amener d'émeute,
de révolte, mais bien par des moy-

ens pacifiques, mais fermes.
“A partir de lundi on va exiger

que fa Compagnie ne mette rien
que le nombre auquel elle a droit

duns see tramways, On va les sur-
vgiller,
“Quand j'ai vu le juge Cusson, :l

vou'ait ma donner un délai de trois
mois, avant d'appliquer le règia-
rent par lequel la compagnie s'on-
Ragenit à mettre un “one-man-car”,
boulevard Saint-Laurent, d'Ahunt-
41¢ ay terminus Craig. Mais c'est
changé. On a regu des instructions
d'ailleurs. Je ne dis pas d'où, mais
<a venait d'ailleurs.

“Tout ce que je demande, c'est

 

  

 
 

un délai de trois mois. Vous svrez
que le problème ne consiste pas

seulement en le “one-man-car” du
boulevard Saint-Laurent. mais bien
à supprimer tous les autres tram-
ways de même genre.

“Demain vous allez négocier.
Soyez prudents et férmes. On me
guette. on vous guette.

“Il y a à la Commission des
tramways, ‘un personnage dont la
réputation n'est pas suffisante pour
cette position. C'est un outil poli-
tique. C'est facile d'avoir des in-
formations et de le dire nilleurs.

“SI vous voulez me trouve: des
insBecteurs, on les engagera et

on les paierx. Je ne puis vous pro-
mettre d'avance de les payer, mais
j'en parle au comité exécutif.”
“Je suis convaincu, à l'avance,

que le comité exécutif fera tout
en son possible pour aider votre
cause. Si la compagnie des tram-
ways de Montréal respectait les
olauses de *s0n contrat avec la
ville, tout changerait. Que l'on res-
pecte litem demandant de ne pas
prendre plus de Passagers qu'il ne
faut dans les tramways et du coup
vous augmentez les véhicules de
plus de 25 pour cent. Cela veut
dire une augmentation d'employés
qui augmentera aussi les contribu-
tions au fonds de pension.

LE METRO

“Toutefois, au cours de ms
campagne, fui promis le “sub.
way”. Celte promesse pourrait
amener quelques changements
dans l'aspect du problème. Mais,
soyez sûrs d'une chose, c'est
que je suis avec vous et que
Je ne vous abandonnerai pas”,

 

Ces remarques furent vivement
applaudies par les membres du co-
mité et les quelques autres témoins
du caucus tenu au club Provincial,
vendredi soir. MM. Raoul Trépa-
nier et Philippe Girard prirent
aussi Ia parole. On sait que ces
deux Messieurs dirigent les desti-
nées des deux plus Importants or-
ganlsmes ouvriers de Montréal. Le
premier dirige celui du Conseil des
Métiers et du Travail, tout en
étant agent d'affaires du local des
employés de tramways de l'union
internationale, et le second est le
chef des syndicats catholiques, et
agent d'affaires du syndicat des
employés de tramways de -Mont-
réal.

 

(Suite à la page 20)

> >— 

 
‘ “ “On vous guette, on me guette.” :

  

 

“On vous gueite, on me guetta.” telle était la remarque que faisait, hier soir, Sen Honneur le maire
de Montréal, M. Camillilen Houde, au comité formé en
appartenant à l'union Internationale et aux syndicats
cette photo les membres du comité des six entourés du

Raoul Trépanier, le maire de Montréal, Gérard Gagnon,

eatholiques
tre les membres des employés de tramways

de Montréal. On remarque sur
maire. Ce sant MM. Oslas Neveu, J-E. Foucault,
Philippe Girard et P.-E. Marquette.

{Photo la “Patrie”.

Grève générale du tramway
durant cinq jours à Montréal
Les Montréalais se rendaient à pied à leur

La grève est déclarée

 trie” de cette date: “A six heures et
demie ce matin, pas un tramway
ne cireulait en ville. Les Montréa-
lais se sont rendus à pied ou on
voiture à leur travail.”

Le lendemain, dimanche 24 mal,
de malheureux incidents marque-
rent la seconde journée de grave.
Les grévistes, au cours d'uné ma-
nifestation, attaquent trois tiam-
ways à l'intersection Ste-Catherine-
Papineau. Plusieurs personnes fu-
rent. gravement blessées. C« jour-
là, le bruit courut que les étudiants
des universités McGill et
(aujourd’hui de Montréal) avaicn-
offert leurs services pour rempla-
cer les employés de tramway en
grève.
La “Patrie” du 25 mai 1993 of-

frait l'annonce suivante: “On de
mande garde-moteurs et conduc-
teurs de chars. S'admsser nux bu-
reaux du “Montreal Street Hail.
way" par téléphone, télégraphe. par
la poste ou personnellement. S'a-
dresser immédiatement. Emploi
permanent.”

Le 28 mai, 1a grève prenait fin
La compagnie, alors présidée parlesénateur L.-J. Forget, consentait a
reprendre à son eniploi tous les
srévistes mais sans congédier les
hommes qu'elles avait embaihan
durant la grève. Telle fut !a pre-
mière grève des tramways à Mant-
réal.
Vingt ens plus tard, en 1923 la

 

  ville de Québec voyait à son tour

 

 
Les grévistes de 1903 en cour de police

  
 

 

 
Lets de la grève générale du tramway à Montréal en 1908, plusieurs

désordres.grévistes fu

 

arrêtés pour On voit ici un croquis du
temps publié dase la “Fatirie” du mardi 36 mal 1908,

! C'est Ia nouve
1903 lançaient à Montréal relativement à la
conducteurs et électriciens employés par le

Voici ee qu'on tisait dane !a “Pa-2%

| “La patrouille de 1903"

Par Christian VERDON)

Tramway,

travail en 1903

lle que les journaux du samedi 23 mai
grève de cinq jours des gardes-moteurs,

 

 

 

Le maire Cochrune et le chef de police Legault parcourent la ville,
en 1903, pour
grève du tramway.

une grève de tramways qui heu-%
reusement ne dura que quelques
heures.
Des témoins oculaires nous rap-

portent que les grévistes avaient
mobilisé des camions remplis de

quartiers de roc et les avaient 'idé
sur les raile pour faire obstacle à
ia circulation des véhicules.
Lors de In grève à Montréal, le |‘

publie affichait des cartons sur
leurs vêtements disant : “Nous mar-
chons, (We Walk).”

Zlateff avoue
Le huigare Stanley alias Btoyan

Zlateff, 37 ans, s'est avoué cou-
pable à l'accusation d'avoir êté
trouvé en possession d'opium. Sa
sentence sera prononcée le 26 jan-
vier afin de permettre aux agents
de la Gendarmerie royale de com-
pléter leur enquête aur cette vaste
affaire de contrebande de stupé-
fiants,

PEIPING, 11, — (PC) — Par
suite de la guerre dana le nord de
ia Chine la récolte de tabue n'a été
que de 10 pour cent de ls normale
et les fabriques de cigarettes du
Japon devront a'approvisionner en

  

 
surer de l'efficacité du service d'ordre lors de la

Voyaged'étude
M. Adrien Séné.
sal. optométriste

à l'Hôtel-Dieu et
| directeur-gérant

**|de Carrière & Sé.
ee nécal, nous est re-

  

   

    

  

[venu cette semuls
4 ne de l'un de ses
= Zi|voyages  pérlodi-

| [ques à New-York
get Philadelphie,

où 1l est allé en-
core une fois se
renseigner aur les

_— nouvelles innova-

tions apportées à
l'optique moderne. afin d‘en faire
profiter comme toujours sa nom.
breuse clientèle.
M. Sénécal a été l’un des premiers

parimi nos Optométristes à recon-
naltre l'importance d'une solide for-
ination intellectuelle, fortifiée d'ob-
servations et d'études sur les dere
mers développements ‘de l'optique,
développements qui ont leur plus
grande man
des villes æ Amérique.

 
    



 

 [5
Prochain gouverneur

général:
Reith; taille: 6° 6”

Ou le duc de Gloucester

  

OTTAWA, 14. — On
mée qu'il probable le prochain erneur-

Airways.
Mieux connu au Canada commet——

aident des British Imperial

Girecteur général de la British

Broadcasting Corporation, poste
qu'il détint durant 15 ans, jusqu'en
Juin dernier, 3ir John Reith est au-
Jourd'hui Agé de 49 ans.
Sa nomination étant ratifiée, 1!

deviendrait le plus grand gouver-

neur-général qui habite jemais Ri-
deau Hall, En effet, Sir John mesu-
re 6 pleds et 6 pouces de hauteur.

Ti serait le second roturier à oc
cuper ce poste important, mais fl

serait selon toute probabilité élevé
& la pairie tout comme Lord

SIR JOIN REITH. président de

 

ae. Sir John devienders probablement le nouveau rouverneur-général

du Canada.

Tweedsmuir, qui avant sa nomins-

tion, s'appelait Jobn Buchan, ro-
manc:er écossais. Le mandat de
lord Twerdamuir lui donne encore
un an, mais on prédit qu'il démis

sionnera après in visite du roi en
mai prochain en raison de son pid
tre état de santé,

——

 

 

 

 

    

LA

Sir John

+

mande de source bien infor-

  

John Charles Walsham Reith,
tile d'un ancien militant de l'Egli-
se d'Ecosse, prit du service dans

je génie durant la grande guerre;
il fut blessé grièvement à Loos. En
1836, 1) fut envoyé à Washington

pour surveiller la produotion des

munitions, ayant sous ses ordres un
personnel de 600 inspecteurs.

En 1922, il était nommé à la Bri-
tish Broadcasting Corporation, or-

ganisation d'Etat qui contrôle l'en-
tière radiophonie anglaise. I! fut

fréquemment qualifié de “tear de

 

L
a
n
a
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a
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Imperlal Airways, avec son épou-

Ja radio” en Angieter on lui don-
ne néanmains le crédit d'avoir éta-
bii ao::4ement l'industrie de Ja ra-
dio dans son pays.

Le bruit a couru également que

le prince Henry, duc de Glouces-

ter, soit nommé gouverneur-général
du Canada, mals |! apparaît plus
probable qu'il occupe le même, pos-

te en Afrique du Sud plutôt. Le

duc de Kent. son frère cadet, à été

nommé récemment gouverneur de

l'Australie.

  

EE

Conditions d’affaires
meilleures au Canada

OTTAWA, 14. (PL) — Les
conditions économiques au
Canada révélent une améllu-
ration pour lu première se.

maine de 1988 et l'indice évu-
nomique eat passé de 106.3, a

semaine précédente, A 109.0,

Cing des six facteurs, qui

| font oncliiler l'indice, ont
montré une augmentation sur
la semuine précédente, cepen-

duni que quatre de ces mêmes

facteurs Indiqualent un ac-
croinsement sur l'indice de ls
période  correnpondante de
l'an dernier, 

 

LE DUC DE GLOU TER

Les affections des re
le mal de dos, obligeant à se lever la nuit

My sous SOUS sentez mal en train, pi vous
Hier forcé de vous lever la nuit, où reuters
w'elvurdion-ment, de merosité, mai de
os, Joueurs de Jambes, enfiure ses ar
Teutations.  rhumatiame, brülements des
voler urinaires, excès d'acidité, où perte
m'énergie et que suis vous geulez Vieux
» votre Lenpe, (a vraie cause peut être
une affection des reins.

Affrients et breuxages Inappropriés.
Mmquiétude, rhurase où surmenage créent
un excès d'acides et sumetient vos fers

à une forte tension de sorte qu'ils fonc-

flonnent mal ot ogt besoin d'aide afin de

Dien purivier voire sang € maintenir ‘otre

santé et voire énergie. Une tméthoëus va
je et moderne d'aider les reins À rejeter

pros de poisens +! d'acides est À I'nide

@un rpédicamem

|

préparé seteniifique-

Mest notumé Chaton qui com à agir

   

   

  

 

ins causent

en 2 heres et démontre ses eifets bien.
laisante dès be premier jour ou peu Apres.

Entente de remboursement
tenérainment. la premiére dose de

d'ymeu commence immédiatement & aider
soe reins à enisser l'excés d'acide. Voun
sous menies promplement comme une Bou-
seile personne. Ft si certains sont les fa-
bricanta que Cyetex vous donnera entière

ti ion qu'ils ou: mandent d'en
de rembourse

 

  
  

3 Bi vous n'êtes
pas compiMement |antirfait, retournez
simplement te paquet vide et vous recevres
voire arguht.

Uysteu 18iss-tex) me coûte que Se ‘
dose, thes lee pharmaciens. et la garartie
de remboursement vous protège, Gina
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Un dortoir improvisé à la Station Cotté
 

 
 

 

En 190$, les employés engagés pour remplacer les grevistes du tran-

way devaient coucher A la station Cetié dans un dortolr improvisé

afin de se protéger. — (Crequis de Partiste de Ia “Patrie”)

la charte et le contrat de la

elté de Montréal vis-à-vis de ls
compagnie des tramways

L'ARTICLE &

L'article 68 de ia Joi relative
au contrat du tramway avec ia
ville, dit :
“Que dans les limites de la

cité et du district de Montréal,
In commifion des tramways

détermineen le nombre de “oya-

geurs que chaque tramway

pourra contenir ; que la compa-
guies devra Inscrire ce nombre
en chiffres d'au moins quatre

(4) pouces de hauteur, à b'ex-

térieur de ses chars.”

Plus de monotram...
(Suite de la page 19)

MUNICIPALISATION

Vers la fin de Ia discussion
qui s'ensuivit, Sen Honneur le

muire fit remarquer qu’“au
train que vont les choses, les
employés de tramways pour-
rulent bien devenir des em-
ployés municipaux”.

On demande un délal de trois
mois pour pouvoir se présen-

ter à Québec afin d'amender

 

| Embauchage de nouveaux employés :
 

Un Inspecteur de la compagnie des tramways embauchant de mou-

veaux employés lors de Ia grève de 190$ tel que vu par l'artiste de

In “Patrie” de l'époque.

       

  

  

 

  

    

  

  
   

 

Bébé de 20 mois
enchaîné .

SUDBURY, Ontarle, 14. —
(P.C.) — Emile Dagenais, père
de quatre enfants, a admis en

Cour hier avoir enchainé et
mis les menottes à son bébé de
20 mois afin de ie faire tenir
tranquille pour qu'il put dor-
mir Ia nult. M) n été condamné
A $10 d'umpnde ou à un mois
de prison.

 

Pas de maladie de coeur
NEW-VORK,14, — (PC) — La

maladie de coeur, la pression arté-

 

trois dée plus dangereux ennemis

de Ja civilisation, sont inconnues
chez ies Indiens primitifs de la

jungle du nord du Bréail,
  

  

 

|Le rapport |
de l'auditeur

 

 

OTTAWA, 13. (DNC

  

M. HOMER BARRIERE
ACCUSE M. HOUDE

M. Omer Barrière, échevia du

quartier Ahuntsic, a accusé le mai-

re Camillien Houde, hier apris-mi-

di, de fomenter une grève dans le

simple but de l'empêcher d'obtenir

une amélioration qu'il avait pre-

mise aux électeurs de son quartier,

soit une ligne directe entre ie fers

minus de la rue Craig et Ahuntsic,

“Voila maintenant que le maire

de Montréal à recours à une grève

générale pour empêcher l'un de ses

coliégues du conseil municipal d’'ob=

tenir pour ses électeurs une emé-

lioration demandée instamment
depuis deux ans et qui était sur le
point d'être réalisée,” à déciaré le
conseiller d’Ahuntsie.
“Je suis moi-même opposé au

“one-man-car”, et dans le projet

d'un service direct entre Ahuntsio
et le terminus de la rue Craig. le
nombre de ces voitures ne serait
pas augmenté,” a expliqué M. Bare

riére. e qu'il y a de déplorable

dans l'intervention du maire, c’est

qu'elle menace d'empêcher la miss
en opération d'un service direct

entre Abuntsic et le bas ds 11 ville,
et c'est sans doute pour ex>. ‘:r

une vengeance contre eux Ju’) ine

voque aujourd'hui le prétexte lu

“one-man-car’ pour retardez ane
amélioration dont le besoin se fait
sentir depuis plusieurs années.” à
déclaré M. Barrière.
Le représentant d'Ahuntsic & pié-

tendu que, de 1934 à 1936, alors que

! M. Houd« était maire, le nombre
des “one-man-cars” a augventé
considérablement. II se demande
pourquoi le maire n'a pas agi de :a

même façon qu'aujourd'hui, €: ce

temps-là.

-M. J.-M. SAVIGNAC

 

 

Le président du comité exécutif
déclaré, hier soir. avoir assisté,

avec M. Houde, à des pourparlers

avec les chefs des deux groupe-
ments d'employés de tramways,

mais 11 nous à assuré qu'il n'aval

été aucunement question d- gi

des employés, au cours de ces Jéii-
bérations. Il n'a cependant pas vou-
lu se prononcer sur le principe

dune grève générale.

Dédommagée pour sa peur

CLAYTON, Angl. 14. — «PC)
~~ Mme Mary Agnes Smith, 49 ans,
qui perdit connaissance de frayeur

quand elle vit une collision entre

une voiture et une auto, & obtenu
des dédommagements s'élevant à

2500 Hvres, soit $11.800 des deux
propriétaires des véhicules.

MAISONSD'EDUCATION
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teur général, M. Georges Gon-
tier, a vté déposé sur In
table à la Chambre des |
Communes. ll! préconise énut |
particullèrement Is création
d'un système ceniraf de con- |
trôle pour toutes les pro-
priétés Immobilières du gou-

vernement et 1 recommande
de nouveaux règlements re- |
Iativement A Ia perception du
revenu, Tl veut de plun que In |
distribution des publications
officielles soit centralisée.

|

|
; læ rapport annuel de l'

|;

Scolaire de Montiéal (1918), sprmences «eire eseal SujourdBuf.
  INSTITUT STENOGRAPHIQUE PERRAULT

La Perrault-Duployé est I'unique systéme approuvé par le Conseil

de l'instruction Publique (1890) et adopté par la Commission

Siénographie francaise et anglaise, Dactylographie et
travail général de bureau, Conversation anglaise.

Préparation aux examens de sténographie Judiciaire,
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LA PATRIE SAMEDI 14 JANVIER 1939

La dette de la villeaugmente de
près de $2,000,000 en six mois
 

La dette fondée diminue cependant de
tout près d’un million de dollars, durant

a
le même tempe

a) Un surplus de $8,024.64; .
b) Une diminution de la dette fondée de $891,278;
¢) Une augmentation

Ie) de $1,703,118;
de la dette nette (dette réel-

d) 76.97 p.c. des taxes perçues;
Ce sont là les principaux points

du rapport financier couvrant le
premier semestre de l'exercice fi-
nancier courant, du ler au 31 ac-
Sobre 1938, rendu public par l'ad-
ministration municlpale, hier
après-midi. Le rapport a été com-
muniqué aux journaux per M.
Lactance Roberge, CA, directeur,
des finances de la ville, qui a fait
précisément remarquer, dans l'in-
troduction, que l'augmentation de

In dette nette de in ville est die,
en grande partie, aux dépenses en-
eourues par le chômage.

LE SURPLUS

Les revenus, pour ces premiers
six mols, se chiffrent par $21.102.
436. et les dépenses, par $24.093.411,
ce qui laisse un surplus de $9.

024.64.
Au ler mai 1938, la dette fondéz

de la ville était de $274.025,748, et
au 31 octobre, elle était de $273,
133.467. soit une diminution de

“ 8891.278; quant à ia dette nette,
de $201340,193 qu'elle était, au dé-
but de l'exercice, à la fin, elle
était passée à $203.043310, soft
$1.708,116 d'augmentation.

LA DETTE NETTE

La dette nette de la ville se
trouvait ainsi constituée :
Empruats aux

banques - $ 12.944.000.00

Comptes à payer 2,748,963.26

Intérêt et dépenses
accumulées . . 1342672281

Dette fondée . . 273.133,467.94

Revenu différé . . 2048561681

Dépôts d'entre-
preneurs . . . .. 667,801.76

Réserve: obligations
scolalres . , - . 7,082,495.00

Total . $330.489.087.38

Moins actif . . . 127.445,757.40

Detle nette . , . $203.043.310.18

POUVOIRS D'EMPRUNT

Pour la première fois depuis
Plusieurs années, trois pouvoirs

d'emprunts seulement sont aouli-
gnés dans le rapport. Ce sont:

$6.500.000 pour consolidations d'ar-

rérages de taxes: 53.000.000 pour
travaux: $650,000 pou: le marché
Bonsecours. A la dernière session,
des pouvoirs d'emprunts divers.

pour un montant de plus de 822,
millions ont été hiffés par la Leé-
gislature,

DETTE DE QUEBEC

Le rapport souligne que ia dette

du gouvernement provincial. à l'é-

gard de Montréal, à le fin de
cette période, était de 85.288136.
Cette redevance eut sujette à une
contre-réclamation du gouverne-
ment provincial pour un montant

de $1.247,184, représentant des tra-
vaux de chômage exécutés par la

PERCEPTION DES TAXES

La perception de l'impôt, durant
ces aix mois, est favorablement
comparable à celle de l’an dernier.
en général. Pour ce qui est de la
texe foncière, cependant, il y a
une re diminution.
L'imposttion foncière, pour 1938-

1839, se chiffrait à $34.776.987. et
la perception, durant les premiers
six mois, à été de $18,768,624, soit
76.73 pour cent. La perception de
la taxe d'eau et d'affaires a été de
$1,324,881, soit 80.27 pour cent. La

moyenne de la perception des taxes

a été de 76.97 pour cemt.
Pour le môme période, l'année

précédente, le pourcentage a été,
pour lu taxe foncière, de 78.09 pour
cent: pour In taxe d’eau et d'af-

faires, de 78.75 pour cent, et pour
Ia perception totale, de 78.27 pour
cent.

LES SECOURS DIRECTS

Durant les premiers six mois de
l'année, les secours directs ont
coûté à la ville, ta somme de 82,
358,892.48. Durant l'année 1937-
1938, lu ville à dépensé, pour se-
cours directs. $5,479,967.88. Depuis
1930, les secours aux chômeurs ont
coûté à la ville, $43,187.432.

LES $340,000
Avant les élections du 12 décem-

bre, on avait annoncé un surplus
de $340,000 pour les premiers six
mois de l'année. Il nous a été im-
possible de savoir comment il se
fait qu'un tel rapport a été com-
muniqué aux journaux. Ti ressort

que lorsque oe rapport fut annon-
cé, l'exécutif du temps avait été
mis au fait que le surplus ne de-

vait étre que de $9,024.

CONVOCATIONS
Le hanquet at 1» bal anniels de

l'association des bijoutivrs de la
province de Québec auront lieu À
Thôlel Windsor mardi soir. 8 hrs.
30 précises,
A Cette occasion, plus de $2,000

en prix de présence neront dis
huis DAT les officlers et les m
bres de association. M. Arthur Re
naud agira comme maltre de céré-
monis tandis que l'orchestre sera
sous la direction d'Exémond Mack.
Le comité éxéeutif de l'assocla-

tion comprend: présilent, M. Eduar
CharBonneau:  prainier vice-prési-

M. irenée St, Jean: deuxième
résident, M. Omer Roy: dere.

M. Paul
M. 5-

 

 

  

    

  
   Guindon:
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directeurs,
I. Bisson
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    neltier;

doin, F-
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W.-A.

  SIL taulin,
=A. Murfay, J
Minpet et H

Hubert
Gervais

ter, M-W,
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nt est M, Mid
aXR 1. Deaprés

ie prdut section de Qué-
bec et M. Aéro“panel sé rtaires
trécorier de la mdm. section.

 

Pour le bal, le comité: aor ani.
sation ne compose de MM ean,
Médérie Charhonneau, ir (ESS
sonnette, Daoust, Edgar Charbon-
neau et Aly Marion. La direction ville
du banquet a été confiée % MM.
Kdgat ‘’harbonneau, Roy, Gaulin,
 

Un The vert incomparable

THÉVERT

SALADA 

M. ED. PHARON

M. Ed. Pharon est
élu président

par acclamation
C'est en janvier, chaque année,

que les membres à vie de. l'Union
Libérale Papineau Incorporés, chol-
siusent leurs officiers. L'élection
de ces derniers & donné le résultat
suivant: Président, Edouard Pha-
ron; ler vice-président, Rosaire
Asselin; 2e vice-président, Alexis
Bourbonnière: secrétaire - adjoint.
Roméo Gauthier: trésorier, J. A
Lapierre, élu pour la douzième fois

par acctamation: directeur - politi-
que, Désiré Nadeau: administra-
teur, W. Paradis; aviseur légal,
Me Jean Telller, CR. M. Elie
Langlois, président sortant de

charge, fait aussi partie du *Co-
mité, MM. Alphonse Savaria et
Henri Truchon ont été nommés
vérificateurs. Les délégués a la
Fédération des clubs libéraux de
Montréal. sont le Président et M.
J. H. Gaucher.
Les rapport du président sor-

tant de charge et du trésorier dé

montent que l'U.LP. est en excel-

lent état. Tis sont bien décidés à
poursuivre le but qui l'a f: nal-
tre: ,promouvoir les intéréts du
parti libéral canadien et préparer
la jeunesse aux luttes politiques.

Le nouveau président remercia
les membres de l'avoir élu par ac-

clamation et demanda à ceux-ci de
faire régner l'union, la concorde
entre les libéraux de la division
afin d'assurer dans un avenir très
rapproché, une victoire libérale

pour le gouvernement de l'hono-

rable King, et offrir au futur pre-
mier ministre de cette province,

l'honorable Adélard Godbout, la
plus belle victoire libéraie en lui

assurant ls coopération entière de

tous les libéraux de la division
Satnte-Marie.

 

 

Langevin. Gaucher
Alvide Plrard. Les rontrolcurs des
carter d'entrée rnnt: MM. Cornel-
fier Gulndon, ZM Beaudain et I.
A Poiinsier, Pour autre» rense -
enéments, appeler M. Corneille
AMhorst 0556 et M. Charbonneun,
Cifercler 2265,

nehe 15 Janvier 1918 A 2
l'uprès-m d, .
ontinera

h

opel. CE.

 

    

   
Au Monument National, salle 14

anche 13 janvier #38. à 8h,
du anir, Benalz Broulilett>, prn-
fesneur. denhers sa six'ême vanfr

 

  

  rence sur | Histoire ot in méomrrphi
du Sada. & :
€
Entrée libre,

Samedi, le Jenvier, & 7 heures
du soir, #n la nulle de bal de hotel
Mont-Royal aura lieu te 10e bal an-
nuel du Montreal Craftsman. On nh.
Hendra des renseignements addi.
tlonneis en com
A.-L. Chatron,

Deux récidivistes
CORNWALL, Ontario, 14.

Henri Beauclaire a été condamné
à deux ans de pénitencier et An-
rustin Laframboise à dix-huit mois
de réforme pour cambriolaga et

vol de $200 dans un magasin à
Grant's Corners, le 18 décembre.
Ce bont deux récidivistes.

En écrivant aux annonceurs

   

   

unicant avec M.
Ancaster 0295.   
 

   mentionnez la “Patrie”.

| Lear,

-|à bord du “Normandie”.

arche de
pareréa

soir, le train pour
tin, à bord deF“Rex”, pour
Rome.

VOYAGE “AD LIMINA®
Ce voyage “ad limina” que l'on

pourrait plutôt appeler pèlerinage,
eat obligatoire pour tous les évê-
ques catholiques, au moins. une

fois tous les cing ans. Les évéques
aont tenus de se rendre, alors, à
Rome, pour faire une visite au
berceau de la chrétienté. au tom-
beau des apôtres, dont ile sont les
auccesseurs, ot. surtout, pour y

faire une visite au Souverain Pon-
tife et lui rendre compte de l’ad-
minletration de leurs diocèses.
En génirs!, le Zaint-Père leur

donne, alors, certaines direstives
et conseils sur façon dont lis

 

doivent s'acquitter de la mission
dont ils sont chargés.

CINQUANTENAIRE
DU COLLEGE CANADIEN

De nombreux prêtres accompe-
nent les évêques. Parmi eux, ae

archevêque d'Ottawa, Forget, évêque de
Mgr Comtois, évèque MeForssob prenaient, hier

New-York où il®s'embarquent, ce ma-

“

En compagnie de plasiourè évèques, $. E.
le Cardinal s’embarque, co matin sur le
paquebot ‘‘Rex’’, pour 8

Son Eminence, le Cardinal Rodrigue Villeneuve,

rendre à Rome

 

oniréal Mur Guillaume Fate"

leur voyage “ad limina”, &

trouvent, MM. les abbés Lucien
Marchand, Calixte Landry, Rodri-
gue Claude, Lucien Beaudoin, etc.
Tous assisteront à Rome, aux fêtes
du einquantième anniversaire de
In fondation du collège Canadien,
placé sous la direction des MM. de
Saint-Sulpice.
De grandes fêtes se dérouleront,

en otret, 4 le fin du mois, pour
célébrer dignement un tel anniv:
saire. C’est dans ce collège que de
nombreux compatriotes vont par-
faire leurs études théologiques et
28 évêques, en cinquante ana, ont
été des anciens élèves de cette
magnifique institution.

LE DEPART

De nombreux prêtres et fidètes
étalent venus saluer Bon Eminence
et Leurs Excellences les éviques
au départ du train.

 

 

Elsa Lanchester
reçoit presse

(Par Hervé. de Bnint-Georges)

Les directeurs de la Consolidated
Theatres recevaient à déjeuner,

hier, à l'hôtel Mont-Royal. un
groupe de publicistes et journalls-

tes, avec comme invitée d'honneur
Mme Charles Laughton (Elsa Lan-
chester) de passage & Montréal,
ou le dernier film “Beachcomber”,
dans lequel elle est in vedette avec

son époux, le merveilleux artiste
britannique dont tous se souvien-
nent pour ses personnifications de
Henri VIII, Rembrandt, et surtout
le capitaine du “Bounty”. est à

l'affiehe du “Princess”.

Mlle Lanchester, en plus d’avoir
obtenu des rôles importants dans
ces productions cinématographi-

ques, apparut de plus dans “The
Bride of Frankenstein”, aughty

Marietta”, et “David Copperfield”.

Charles Laughton, dit-elle, son-
Reratt à jouer le rôle-titre du “Roi

mais elle croit que ce film
ne serait sur l'écran avant une
couple d'années.

Laughton est en effet un artiste

si consciencieux qu'il étudie ses
roles pendant au moins six mols
avant de tourner les premières
scènes devant la camera. Il était
question pour lui d'un autre role
tout mussi important, mais il de-
vrait perdre une quarantaine de

livres, Laughton est trop corpulent

pour se permetire ln diète que tel

exploit nécessiterait.

Mile Lanchester a quitté Mont.
réal hier scir pour New-York d'où
elle s‘embarquera a bord du
“Paris” pour l'Angleterre après

avoir fait son voyage en Amérique
Elle s'en-

orgueulllit d'être une pure “cock-
ney” de la capitale de l'Angleterre.

Assistaient hier à ce déjeuner M.

 

  

 

Montréal, Mme Leich, M. George
Rotsky, M. et Mme Archer, M.
Fraser, M. W. Lester, M. Cleary,
Mile Portraan, secrétaire de Mme
Laughton, M. Thibault, J. Gl-
rouard, M. O'Brien, M. L. Gale,
H. de Baint-Georges, M. Henri
Moss, de ln Consolidated Theatres,
ete. La partie musicale fut exé-
cutée par le pianiste W. Eckstein.

| Rebelle abattu
 

 

On mande du Mexique que le géné

tal rebelle et fuyard CEDILE

triste héros d'une révolte uvoriie
contre le président Cardenas, au
rait été tué dans les montagnes

où H n'était réfugié depuis mois.

  

  
 

© Hraner de In vue

D Mistement des
serres

LIONEL HEBERT
OPTOMETRISTE

1474 est. rue Mont-Mejal AM, 4303 Leich, commissaire-britannique à
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Pour cette reunion sociale...

TEINTURIERS et NETTOYEURS

Vous voudrez paraître *
avec avantage,

CONFLEZ ALORS VOTRE
TOILETTE FOUR CETTE -

OCCASION AUX

CONNUS
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; Une contre-attaque des|[ Demirain!

|

«Les mouches faillirent

| loyalistes pour enrayer causer la mort des cinq

| l'avance des insurgés Dionnelles” (Dr Dafoe)
HENDAYE, France, 14, (PA).— Larmée cen-|

trale du gouvernement espagnol, sous commandement CORBEIL, 14, (Spécial à la “Patrie""), — Les mou-

ches ont failli causer la mort des Dionnelles à avoué au-
du général Minja, s commencé une furieuse . dans

de territoire à l’est de Madrid afin de tenter d'arrêter la es oui le Dr Rs Dafoe, leur médec

Voici d'ailleurs, selon ses propres*ont attrappé une infection intestr
; rapide avance des insurgés vers Barcelone. i

paroles, ce qui s'est passé exacte- nale qui faillit leur coûter Ja vieeer

t
r
e
e
s

*rss d'isoler l'armée dea civils.

Un communiqué du gouverne
ment à ce sujet. | Leur température grimpe à 106 de

hn ndmet eon Bi des auras
“Les sectes rfois déjouent prés. Le fait est que le coup fut

homme ont plane arent A
la vigilance de l'infirmière la plus, tellement fort que Ia santé des pe-

attentive. Laissez-moi vous dire! tites, gravement compromise, mit

hommes disponibles se préparent

à

|

gouvernement espagnol annonce quitter Barcelone pour se rendre
ee,rons presque per plusieurs vement ComNE tote ‘

du nos Dionnelles alors qu'elles lement.”
2

l'évacuation de la région de la ri-|au front et ae battre contre les

wière Ebro afin d'empêcher les in- insurgés.

La nouvelle échelle de taux

pour le pont Jacques - Cartier

 

  
 

  

  

  

    
   

     

     

 

Cette attaque, à 15 milles au sud

de l'Escurial, à été faite dens le

but de détourner l'attention de

Franco de sa marche à travers

Catalogne. Pendant ce temps le

 

    
 

 

n’avsient que trois mois.

“Un jour, les mouches se sont WASHINGTON, 14 — PC) —

mises dans leurs couches que l'on

|

La flotte américaine se réunira en

venait de laver. Et remarquez bien

|

février pour les manoeuvres de

que nous ne relichions pas notre! guerre dans la mer des Antilles,

vigilance. De ces couches, les bébés! antrefols repaire des pirates. »

 

L'échevin OSCAR BELISLE (Vil-

teray) est l'objet de procédures rn

Li
déqualification en Cour supérieure.

 

 

OTTAWA, 14, (D.N.C.). — Sur la recommanda-|Le requérant, M. J-WA Char

tion du ministre des Communications, le Gouverneur. ad.Britonsaberedare

Général-en-Conseil, en date du 7 janvier 1939, abroge le | len pompier et reçoit comme tel

règlement concernant les taux de péage sur le pont Jac- pension de $662.67 ainsi qu'une

. » {autre somme égale de l'Association

ques-Cartier, lequel est remplacé par une nouvelle échelle! fen pompiers. Le tribunal détermi-

de tels taux
ners of un contribuable peut être à

°
"Is fois penstonnaire municipal et

La charge maximum est fiver Rd

40000 livres pour toute voiture a.

occuper une charge de ia ville.

quatre roues et à 26,008 livres pour

voiture à deux roues.

1: est atipulé, comme d'ailleurs

ans l'ancien réglement, que les

voitures doivent tenir la droits, Iais-

sant la moitié du pont libre au

drafic venant en sens  CONtTATÉ

Quant à la vitesse. elle ne doit pas

Y dépasser quinze miles à l'heure

pour 1rs camions et 25 milles pour

Jeg voitures routières. On Jevra

utiliser des lumières faibles sur

toutes ics voitures. Nulle voiture

ne dovra passer au devant d'une

autre sur le pont si toutes deux

wont dans le méme sens, sau’ si Is

toute est absolument libre de tra-

fie en sens contraire. sans toutefois

excéder !a vitesse fixée ci-dessus.

 

voiture, ou une série de tels oillets

pour 25 renta, Pour un cheval ou

un mulet, seul ou en group 18

cents. et 10 cents pour chaque

mouton où chèvre: 3 cents pour

chaque veau ou pourceau.

Toute voiture tirée par un che

val paiera 10 cents, et tirée par

deux chevaux 20 cents. Toute au-

tomobile est frappée des taux su

vants: Automobile ne portant pas

plus de sept passagers, 25 cents le

billet simple où 10 billets, non-|g=— ——— — ==
‘ térables, $1.50, billet bon pour ‘

vamois: In série de 50 billets bons | Les ‘ dettes” |

Le permis spécial d'aller et | de Concordia

—

lets est valide pour une années.

Les bicyclettes sont frappérs d'un

droit de 5 cents par passage. ou

dix billets pour 25 cents. -

Sont exempts de payer le droit

de passage les piétons, les enfants

au-dessous de cing ans les voitu 28

d'enfant, les traineaux pour en-

fants et autres voitures de bébés.

 

 

 

pour quatre mois coûtera $3.

tour pour une automobile du type

régulier, y compris le chauffeur,

bon de 7 hrs du soir à minuit Feur

Yaller le jour de l'émission, et de
Volci ce qu'il faut entendre par 

a “dette fondée” “dette fondée

PAS DE DYNAMITE 7 hrs du soir à 7 hrs le lendemain - A + A

matin le jour suivant porte ia ré- en: dette nette”, ches Con

Sauf par suite d'entente préala-

|

glementation suivante, à la condi-

bie. il sera interdit à des rouleaux

:

tion que le nombre de personnes

à vapeur. tracteurs, pelies a vapeur n'excède point Ia capacité de la

et autre outillage lourd de circuler

|

voiture. Pour les camions, billet

sur le pont. tout comme d'al'leurs

|

simple:

à toute voiture contenant du feu.} Une tonne et moins. 25 cents: obligations émises et actuellement

Ti est surtout interdit d'y transpor-/ une tonne à 2 tonnes, 40 cents; de en cours moins les amortissements

ter de la dynamite ou autre explo-| 2 à 4 tonnes. de 4 à 8 tonnes, #) accumulés: 523267043132.

sif. cents; de 5 à 6 tonnes, $1.00. DETTE NETTE: La différence

Les piétons utilisant le pont de-| Toute remorque d'une toun:. 20 entre de passif (emprunts aux

vront y circuler sur les trottoirs

|

cents, le taux gradue juequ'à 70 banques, taxes payées d'avance,

seulement et ne devront pas &tini-

|

cents pour une remorque de 11œéns comptes à payer, etc) et l'actif

per sur ln charpente du pont. ‘Fou-

|

de cinq tonnes. { (eapices en caisse et en banque.

te distribution de circulaires d'an- ‘comptes à recevoir moins réserve.

Hn Autre forme de sotlicits.| AUTOBUS ET BICYCLETTES Intérêt necru, etc.) 3203,043,310.18.

tion commerciale est interdite sur
$118 pour uné barbe !

DETTE FONDEE: Les obliga.

tions émises et actuellement en

cours: 5273,135467.84.

DETTE FONDEE NETTE: Les   Ty a plus de trente ans que Black Cat a fait son apparition

en Angleterre et depuis ce temps-là elle fait le bonheur des

Anglais. 1! faut qu'une cigarette soit réellement bonne

pour plaire si longtemps.

Le taux de passage pour les au-

tobus-en service régulier ast basé

MOUTON, CHEVRE, POURCEAU| 2urle nombre de passagers sories

| par chacun, soit basé sur 100 bil- ROCHDALE. Angl. 14 — IPC!

Le permis de passage est de 5 !rts, $80 pour 16 passagers à 115 — Fred Train, qui souffrit din-

ecnta par personne voyageant en

|

pour 41 passagers. La série de bil- fection après avoir fait astiquet ;

——
je moustache chez un barbirr.

i
|

t

Black Cat est, aujourd'hui, meilleure que jamais. Vous

conviendrez vous-même que Black Cat est une excellente

cigarette. Vous avez également son assurance qu'elle est

invariable en prix et qualité. Et, entre nous, vous êtes

sûrs d'avoir du bonheur, quand vous...

le pont.  
  

vient d'obtenir $118 de ce dernier

en Cour.  
 

 Fume3

BlackCat ’

 

retrancher150millions, peerDr)
WASHINGTON, 14, — (PA) — chorus avec les democratescon- la Chambre des représentants des

Ftate-l'ain, dont une bonne partir
sont en lutte ouverte avre le pré

aident Mooseselt et sa politique de
largessre, a adopte hice soir un
crédit d'urgence pour lee secours

aux rhômeurs au montant de $724-

000.000 : soit $130.000.09% de moins

que be montant proposé par fe pré
paca Te rote fut de 397 contre

Len républicains, dont lee range
étatent augmentés des nonveaux
venus élua en novembre, firent

M. RENÉ BLUM CHEZ M. ROOSEVELT
WASHINGTON, 11. — M. René

de ce nom, vent entretenu bier avec le Président Roosevelt des ques

lions Internationales.

1
|

servateurs afin de réduire le mon-
tant du crédit avant le vote final ;
Le voie sur la diminution des ‘cré |
dits fut de 226 contre 337 en faveur | *
des adveraalres du président.
A l'encontre des désirs de In | i

présente administration, la Cham

bre adopta un amendement par le

«uel le tang des salaires pour un’
travail de même nature ne devea
pas varier de plus de 23 pour cent

A travers le pars Les démocraties
du sud des Etats-Unis étaient des
tarraine de cet amendement.

 

     
Voici

eraphies des trois

nouveaux mem
bree du conseil

municipal de

Beauharnois En

haut, M. Frocst

Fortier,

les photo-

à uw

Hlum. frère de l'ex-premier ministre che, et M. Ubald

Ménard, à droite.

  
 

NOUS VOUS OFFRONS

1 Tabec de Virginie, pur et naturel,

! 2 Fermement roulée-—à la modeanglaise.

i 3 Fin papier de riz blanc comme aciye

4 Preasupprimant

{eee on sans bout
de liège.

25 roun 256
10 roux 10°

Aussi. tabac Black Cat haché fin pour
les rouler vous-même, 10é le paquet.

LA CIGARETTE LONDONIENNE

—Êlles ont meilleurgoût /

   
  

  

wa) l'en peut éviter la guerre, dit-il, ce sern grâce à lui (M. Ros En bas M. Atbert "23

Sever). IT est Jo ngeticur amd de la France et de la paix mendiele” | Rhéaume,

- - — —

GARAENAS LTD, LONDAES, (FONDÉE 176) 180 ANS DE RÉPUTATION POUR QUAUTÉ  
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L'ESSOREUSE EST. LA PARTIE LA PLUS
IMPORTANTEd’une LAVEUSE ÉLECTRIQUE
“SPEED QUEEN”

vous donne

@ LA PLUS PERFECTIONNEE

@ LA PLUS SURE

© LA PLUS FACILE A MANIER

La plus PERFECTIONNEE parce qu'elle
est automatique sur 4 ressorts, ne requiert
aucun huilage. La plus de SURETE parce
que peu importe si votre essoreuse est
d'un côté ou de l'autre de votre cuve, elle LER
DECLANCHE avec la même facilité au Essoreute automatique à 4 puissants res-
simple toucherdela grande barre supérieure. sorts ot à déclanchement double en casd'urgence

La plus facile à manier
parce que lorsqu'elle est déclanchée, d’un simple
mouvement de la poignée à droite de l'essoreuse,
vous avez 4 opérations en un mouvement,

1 - RACCROCHE l’essoreuse automatiquement
2 - MET les rouleaux en mouvement

automatiquement

3 - DONNE la pression sur les 4 ressorts
automatiquement

4 - PLACEla planchette d’égouttementde l’eau
automatiquement.

PAS DE DÉPÔT
Livraison immédiate après ri du1 25 PAR
compte par le reau de crédit ailements
faciles aussi minimes que .. .. SEMAINE

 

plus un léger supplément pour le modèle exactement tel qu'illustré

i‘Eu Wi DUPUIS — Mezzanine
strielle d bles otde garnitures de

mise qui bat maintenant von plein, \. (De Montigny)

 

 
 

DUPUIS

   
 

  

 

—
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; = ma fruits

à

Rome |‘

| Appareic

Ses

fruits

àRome

|
polede

INSTRUISONS-NOUS PAR L'IMAGE

 

 

 

à
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i
| (Service spécial à Ia “Patrie”) du Haut Saint-

2 F-N-A. Perrault, Sac.-Tréaorler. a: .
u ut

Ë SUEDE SOCIAL: 180 ast. rus Sainte La mission anglaise | — - TT Laurent;Vents

§ Caehoeehangs correspon. | Diminution des meurtres dans 66 villesaméricaines mcf éioeCJ

$ dant arestesre Rome, c'est Berchteugadon. Ap- de 100,000 âmes et plus. (De janvier à septembre ja un peu moins

]
: ;

i i
id, avec net-

roreate “auen trash Tose, Chambre |Prllerantelle Godesberg, mule Mu- 1938 inclusivement). j froid,avecner

201, Edifice McKinnon, 19, rue M nich? Vollh une tout autre ques-
tout particullé- °

  

Télépho tion. M, Chamberlain n'était pas
encore monté dans le clel, en avion;

maigré se répugnance et son grand

I Unda. jroronto, ont.
El: .

Mal The Kats Agenzy, New.

York B00, Fifth Ave.

rement dans lei
sud.

Valiée du   =RARRAARRARE)

 

: Aungleterres Clougher Corporation,
Bas Saint-Laurent: Vents de l'est;

Le. 36 Cravea Strest, Lo19res. |Age, maïgré Le prestige de l'An- RTHES PAL ANNEE beau et froid, suivi de neige, ’

ABONNEMENTS: gleterre, it n'élança vers le Reich,
|

Baltion quotidienne, Cannda, pour aauver ia paix. Son voyage fut

  

  

eu
Nord-ouest de Québec et Lac’

“Saint-Jean: Vents modérés; par-

1935-6 : ! tiellement nuageux et un peu moins

: froid; chutes probables de neige.
| Golfe, Rive Nord et Baie des

  

  

   

   
    

. $35.90 un voyage d'exploration, plus en-

1.30

|

core sur la torre qua dans les nua- TR SE
A INIA ne

“on ges. Et cet ambassadeur britanni- wi HE | Chaleurs: Vents frais et modérés;

Edition quotidie M que ne put s'entendre. pas plus . | pat tiellement nuageux et froid;

Unis, six mois . 3.99 |alora qu'aujourd'hui: pas plus à 1937-8
peign en quelques régions.

Edition du dimanc .
UD BR ve aa es 1.30

|

Berchtesgaden qu'a Rome; prs plus

Edition du dimanche, Kta avec Hitler qu'avec Mussolini, Mais
1 arssvece 01» . : 3 ss PAR ANNEE

Unis un an 3.00 il piaida si bien la cause, auprès de vec MEI RTRES VA E
 

MONTRÉAL 14 JANVIER 1232  son peupic ot de la France, qu'il

parvint à rendre possible sa deuxid-

me course en Allemagne. Deacendu

à Godesberg, il trouva un Führer

différent, ou numéro deux, avec

un appétit accru. Désespoir et re-

tour.

La guerre allait éclater. Cham-

berlain fut le dernier Européen à
perdre l'espérance, Roosevelt la lui

rendit. Mussolini ae dressa en piei-

ne mobilisation nazie et il montra

aux premiers ministres de l’Angle-

terre et de Ja France un Hitler nu-

méro trois, disposé à entendre rai-

aon, mais au prix fort. Y eut-il dans

Toukatchevsky sur laquelle Mille |

Jewotsky apporte d'kitéressantes

précisions. Cet exposé nous permet

de mieux nous rendre compte de |

toute l'envergure du terrorisme d'E-

tat, base du régime stalinicn. Le

cauchemar des procès est loin d'être

dissipé et le spectre de la terreur

massive continue à hanter la popu-

lation de l'U.R.S.S. A ceux qui ré-

deux - parties. Mussolini l'écarte

prestement et À repose le problè-

me, préalablement résolu. Et il re-

prend la question au point où elle

était 1] y & vingt ans ou, mieux,

1 l'étuiie d'après une formule

faite pour cela et autre cho

se. Que, dans ses conversations ré-

cemtca, M. Chamberlain n‘ait pu

trouver le joint, personne n'en tom-

bera de pamoison, Son mandat était] vent du “paradis soviétique” on dé

précis: pas de concessions el pas de [dio ces lignes d'une correspondance

médiation. De son côté, le Duce af-:de Moscou. publiées par ie Courrier

firmait: des concessions et une mé-| socialiste (organe aocial-démocrat

dintlon. Voyage inutile? Non pas.'russe de Paris:) et citées par Mik

Mieux informées, l'Angleterre et la! Islowisky: “Chacun de nous se dé

France pourront mieux agir: et el-{bat dans notre immense pays dan

tea savent, toutes deux, que les dic-june solitude absoiue. À présent

ratures ont l'art d'interprêtfr UN comme jamais auparavant. chacun

accord, qu'il soit franco-italien où

|

redoute dv se confier à qu: que cs

italo-britannique. soit, à partager avec qui que ce soi:

Et qui sait? L'homme s'agite et | wes opinions ct sca doutea. On étouf-

Concert symphonique vendredi.
nH»

On y interprétera, pour la premié-
ve fois à Montréal, Fausi-Symphonie
de Frans Lise

 

 

LR J .

l'est une grandiose version musi.
cale de l'un des plus beaux prèmes
dramatiques de Goethe,

“..
L'interprétation de cette œuvre me-

gistrale à l'tuditorium du Plateau,
vendredi prochain, sera un grand évé-
nement artistique.
“

Continuons d'encourager les eni-

mateurs de ces Cancerts Symphoni- ;

ques qui développent chez nous le [°° drame une partie apprise par

goût de lu musique de choi: coeur, un rôle que les dictatures

* s'étaient respectivement assigné, un

Les joueurs de baseball commen-

|

dénouement par elles connu d'avan-

sou din à vouloir faire augmenter |ce et dans le sens que nous savons
leura salaires, ©e qui signifie que le ,
printemps approche rapidement. aujourd'hu:? Mystère! Mais il sem-

ble qu” l'affaire de Munich n’aur&

 

 

 

; LL ène. Cette vite 1-1 mosphère do -

| Les ennuis qui viennent gâcher la |Point de réédition, et que Mussolini Daprétaiuelle pas providentielle pt meat atmasphére de menson
; ie

du

j rkie C d'obtenir -par- ; . a
i rie du jeune acteur Jackie Coogan le {manquera d'obtenir sa rontre-par ment, que l'accessoire da l'autre. | Le même correspondant fait al ——- 0 _

 

 

portent à se demander a craiment
vieilli, puisqu'il n'a pas le drois de

» régler lui-même ses propres affaires.

- »
i Le roi et la reine ne passeront que

J huit heures et demie à Toronto, peut-

étre parce qu'ils ont entendu dire
que c'était mffisamment long dans la

capitale de F'Outerio pour avoir te
: temps de dy ennuver.

» XH

| L'actrice Anny Ondra et son mari,

| Max Schmeliny, sont accusés de ron-

| nde pur Goebbels. Ceci ressem-
0 ble à une petite vengeance, attendu

|

tle ou sa réplique.

De part en part. le sentiment

franco-britannique s'oppose à une

reprise de la pièce et, unanimement,

I! conclut ainsi: «Plutôt la guerre!>

Est-ce asurz sérieux? Moins. cepen-

dant, que la première fous, Les for-

ces qui s'alignent ne sont plus les

mémes; elles joucnt piutdét en sens

inverae: la France n'est point A

Tchécoslovaquie pas plus que la

France n'est l'Allemagne. D'autre

 

son motif où son prétexte? Demain. ‘lusion à dos “hommes nouveaux” | woisky ne |» pense pas. place

nous étudicrons, au regard de Vhis-| qui “tireralent le carvosse embour- |eon erpoir d'une régénération de la

twire, l'aspect de cocotte visite Qué Lé hors du marérage.” 11 cat diffi-! Russie dans “la nouvelle relève.”

la mission britannique vient de fal- [cite de savoir au juste quelles sont {<Et sans vouloir pousser notre op-

re à 8. 8. Pie XI. Voila, au moins. Jes preferences politiques de €“sitimisme trop loin. conclut-lle, il

un événement qui n'est pas man-, hommes nouveaux, Mais “tout ©’ nous est permis d'espérer que ce

qué. que l'on peut affirmer avec certtit-{p'est pas un nouveau mythe totali-

Ide, notre Mie Iswolsky, c'est Que taire que tend l'élite de la jeunesse,

[le peupl russe est en voir de se L-|mau vers une nouvelle conscience

——"——"""* ;bèrer idévlogiquement du commu-:d 4 valeurs morales et apirituellrs,

Pour vaincre nisme.” Sentent le danget, Stan"

|

sans Icsquelira les ténèbres de sang

— donne des consignes qui se résu-ine pourront être vaineurs”

 

 
  

 

Léon GRAY
—_———

  
  

 

 

  

   

  
 

tatcurs, c'est l'attitude passive del

. ; part. le Führer ne doit au Duce à | od

que Goebbels fut récemment butt ; ; ; n iment on un mot d'ordié Unique ou - ,

par des acteurs amis du jeune couple. que valenta l'appul donné. Les ténèbres de sa g “Renforcer l'entrainement marsis- 1,000 moutons noyes

* + à propos des Budêtes: un appui mo _— | tedénmiste” Mais "le dogma ame} CARLISLE, Angl, 14. — (PC)

H purait maintenant prouvé que |tsl consistant en déclarations, en| Au cours de ia crise internations-!atriet pourra-t-il résoudre les ga} 7, Mille moutons se sont noyés

Tim Moorer, arcnsé en 1916 dwvoir |oftre de médintion, en déploiement fie de septembre, ce qui & frappé! Len difficntés qui surgissent d prèsdel auandlesfortesPure

fam une bombe parmi tefou et |potté js-qu'à la mobilisation ex-|même le moins attentif des spec yoy côtés en RSET Mie Is quinze minutes

rnorent. Na ération signifie re- di : 8877 -

, clusivement, c'est-û-dire qui ne lin- Ds memee — _
 

pendant que le véritable coupable a t

prand'chance de demeurer toujours clut pas. l'Union soviétique. Que se passe-t-,

| an large. A Or. ai grande qu'elle suit, l'Italio [il exactement en U.RSS? La 4 Rions un peu

kon # na point la taille congrue pour [che de coux qui veulent déchiffres

 

 
i
i 
 

La somme que recevre Mme An
Fureen Podge sera approximative

ment de huit millions de dollars
L
ne fut mari que onze jours.

mariage fut évidemment un bean ply

rement,

 

  

LEE
Hy u deux cents petits magosine

de détail et vingt restunrants compris
dans douze acres de terrain sons le
Rockefelley Center de New-York. H
ne s'agit cependant pus de under
world” de lu métropole américaine.

LE J
Lorsque la or

commencera, les députés Capercer ron

que la Chambre dec Débats est beau:
coup plus illuminée uéanparacant
mais cela ne vent pac dice que tour

 

  dliveaurs seront nécesairement plus . R88, en septembre :
brattants. an 1935, un accor-l auque. par l'A* [yves preoccupations du Rouverne-,

; ss; “eptation Je 2500 parts ferrovial-|ment soviétique on face de ia pous |

Chaque jour, des personnes sont pes, 000 donna un commencent [Ga japonaise en Exuiême-Ouien*
  

suées en alto eux pes

nu sont empoisonnées pur le
  

 

node de carbone, Mais ves acvi- nant, de son \oulelr unique, Pot dre politique et économique: mas

dente «e répétent si souvent qu'il sent: [** mettre ms la coupe dun VIEUX fauriqut, nous semble-t-il par

ble que personne ne lit les mice en jet vague traité (1913) qul cond :
nee p t

garde publiées dans les journaux,
“

 

a-téléphoniste de file Manitoulin
Son

a perlementaire

xes à niteute
mo

s'attaquer au bloc démocratique

Servi quasiment à souhait, le Füh-

rer manque des motifs anciens pour

courtiser le Duce, ct il eat en m>-

sure de lui répondre: «Je m'en suis

lné sans vos soldats, faites de mê-

mes Apparemment, l'Aflemagne ne

saurait faire plus, aujourd'hui.

nyant à pacifier les régions conqui-

sca ct À coordonner acquis. Du

côté de la Tchéco-Slovaquie et du

sôlé de l'Autriche, la mutineric

veste possible: tout n'est pas en

1|main, la persécution laissant des

-| pimies & guérir, D'où, pour Musso-

l’u:agé de la pélaie dunce.

L'Italie à conclu avec la France,
“puni,

 

d'extouttos cie lecaite nt

 

fionna
lance avec | Allemagne, en faveur

fa répuliation de son al

  
 

l'énigme russc est singulièrement ;

dans ce pays,difficile car tout, i

a'enveloppe de ténèbres. La moin--

dre manifestation de l'opinion pu-

blique est rigourcnsement étouflée

La pressé, pliée sous le joug dune ©

censure implacable, n'a plus pour

fonction que de touer le génie dv

Staline.

Faisant état d'un document pu |

biié récemment dans !e journal rus-

se de Paris, Russie Nouvells, con-

lé par d'untres informations, Mle

Hélène Iswolsky, dans les ETU-

DES, montre comment peut ax!

pliquer la non-interventon de IT ,

par les gra: .

  

 

 

par les difficultés intérieures dot |

  

hianlement des calres nil lacs 4

la suite dca épurations sanglantes
|

Sociétés des Parachutes    

      
  Hien que déçue d'apprendre que le ou aèches qui ont provoqué au sein; od

voi ne passers pas par Sault Sainte. [30 Allies. de cette armée non seulement un 2.

Marie, la population de cette petite! La convention franco-italiennc atfaihiiwement technique, mais ei code. J

ville à décidé de se rendre en bl
au passage du souverain.

comme Mchomet, qui,  

vers de. montagne.

 

Cest un

vi, vovant que
le montagne n'allait pes à lui, alle

de janvier 1933 régiait une grosse

partie des difficultés qui rebonds

sent maintenant. Rajustée, elle don-  nerait peut-être satisfaction aux

core unu profoi.de Crise paycho.v-

wique.”

Les débute de cette crise remon-
tent & l'exécution du maréchal

   

 

+

vient d'épouser ma fille”.

 

Que penseuez-vous d'une augmentation de salaire ? Vous avez
dushénité vote fils et mainterant il faut que je le fasse vivre car il 



 

»

  

  

 

Le rapport du juge Davis
exonère de tout blame MM.
lan Mackenzie et LaFléche
Le président de l'enquête recommande la
formation d’un comité consultatif d'achats

de matériel de défense

OTTAWA,14, — (D.N.C.) — La premier minis-

 

 

LA PUBLICITÉ
CANBERRA, Australie, 14.
— (P.C.) — Le gouvernement

  

  

Reliques du bouddhisme
 

C.) — De nombreuses reliques de
le civilisation dea bouddhistes
viennent d'être retrouvées par une

  Le racket artistique
 

SUDBURY, 14. — J. Gagnon, W.
Arsenauit ot W. Nispel, tous
Montréal, ont été ajournés d'une
semaine. lis étaient accusés de
fraude en rapport avec le racket
du concours artistique, qui aurelt
extorqué la somme de 320.000 à des
cultivateurs de da région.

 

Nouveaux officiers

Votci.le résultat des élections à
 

PERSHAWAR, Indes, 14. — IP./la cour Papineau de l'ordre cana-
dien des Forestiers. Chef forestier,
G.-A. Beauline : vice-chef, AI Gau-
thier ; secrétaire financier; H.

  

  

85
Balaska ; secrétaire trésorier; ¥o
VW. More: orsteur A Lapièrre,
sentinelles AN Béulence e V,
Martinegu.

cute RHUMRAMDE-
MENT BES

Au premier de rhume, appli.
ques le Moutholatums ala partie œupé.
ricure de la cloison nasale. Vo
comment ce baume pénètre
ment dans Jen voies nasales, combat
les germes da age calme lesmens.
branes irrité, nettoie le nes et vous
apporte u 2 nagoment om une
au
Procurez-vous, à 90 cents, un tube ou
un pot de Mentholatum dés aujour-
d'hui. Soulagement assuré où argeat
cemboursé. atre du Canada déposait hier au greffe de la Chambre le

rapport du juge H. H. Davis qui, à la suite d'une enquête
qui dura pendant plusieurs semaines, exonère de tout blà-
me et même de soupçon de corruption le ministère de la
défense nationale, le sou et les officiers du même
(ministère dansl'affaire du contrat conclu outre le ver-
nement cana et

la

compagnie is, Gron-
to pour ieeone Inglis,

do

Tox
En outre, le juge Davis n'a rien.

trouvé dans la preuve qui puisse
justifier ja recommandation de ne
pes exécuter ledit contrat, comme
f‘aurait voulu le colonel Drew, le
dénonciateur du contrat en ques-
tion.

Le juge Davis recommande la
formation d’un comité consultatif
d'achat de matériel de défenge,
qui serait composé d'un manufacu-

tier d'expérience, d'un avocat ver-

 

LEO-R. LA-
FLÈCHE, nous-ministre de la
Défense nationale, qui a été exo-
néré de tout blème par le rapport
du juge H. H. Davis, à Is suite
de l'enquête royale sur les fusils-

mitrallieurs Bren.

Te Major-Général

sé dans les affaires des grandes

corporations. d'un représentant des

Suvriers et d'un comptable auto-
Tisé et possédant une certaine ex-
périence dans l'examen d'impor-
tants contrats commerciaux,

SENATEURS, DEPUTES

Le rapport du juge Davis atteste

Que rien dans les témoignages
n'établit que l'on ait reconnu à

quelque membre du Sénat ou de la
Chambre des Communes du Ca-
nada une part quelconque de l'en-

treprise ou des bénéfices qui en
découleront. ou qu'on lui ait pro-

mis ou laissé entendre qu'il rece

vrait ou qu’on lui reconnaitrait une
Part quelconque de l'entreprise ou

des bénéfices qui en découleront.
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À ce sujet, le juge Davis ajoute :
“Fien n'établit qu'un sénateur ou

un député quelconque ait été mêté
ou ait pris part aux affaires de
la compagnie ou à la vente des
actions ou des titres de la com-
pagnie.
“Je crols pouvoir affirmer avec

raison que rien n'établit (ni “les
témoignages autorisent-ils à soup-

conner le moindrement) que le

ministre ou le zous-ministre ou
quelque officier ou fonctionnaire

du ministère de ia défense natio-
nale 2e aoit rendu coupable de
corruption ou de quelque acte de
même nature.”

L'HON. IAN MACKENZIE

En prenant connaissance des
conclusions tirées au rapport du
Juge H. H. Davis, relativement au
contrat de la Bren‘dénonté par le
colonel George: Drew, le ministre

de la défense nationale a fait la
déclaration suivante :

“Il est réconfortant pour moi
frersonnellement que les malveil-

lantes insinuations qui ont motivé
l'enquête soient ai catégoriquement

et effectivement anéanties.
“La seule recommandation que

le commissaire à faite est celle que

Jai demandés au gouvernement

d'adopter i: y & déjà quelques ae-
maines. La recommandation du
commissaire est la confirmation
d'une pulitique déjà adoptée. à sa-

voir: De former un comité pour

acheter. Cette mesure sera présen-
tée au parlement aussitôt que pos-

sible. et on soilicitera la coopéra-
tion de tous les partis en Chambre
pour qu'une légisiation soit effec-
tivement passés à cette fin.

“Je suis heureux que cette en-
quête fut pour Je public de quel-

que utilité, J'ai demandé qu'un
comité de la Chambre régisse les
contrats qui sont accordés sans
qu'il soit considéré pratique de
demander préalablement des aou-
missions.
“Le rapport du commissaire est

entièrement basé sur toute la

 

preuve. Il & admis que tous les
documents concernant cette affaire

alent été produlty et qu'il n’y
avait aucun fait important qui soit
contentieux.

“Après les délals que cette af-
faire à occasionnés, mais avec les
améliorations dans le ayetème que
l’on aura provoquées, il est à espé-
ter que nous allons pouvoir main-

tenant diriger tous nos efforts en
vue d'un travail effectif pour la
défense du Canada”

 

. . PY
Trésorerie provinciale
—

M. Roger Letourneau, de Québec,
prononcera une conférence intitu-
lée “La trésorerie provinciale, san
organisation et son fonctionne-
ment”, devant l'Association géné-
rale des comptables, (CGA) à

 

[l'université MeGiti, édifice de bio-
logie, le 16 janvier prochain,

Jumeaux optimistes

MELBOURNE, 14. — (PC) —
Les jumeaux Blashki, Joel et Lez
sont optimistes. Lors du 80e anni-
versaire de leur naiseance. ile ont
envoyé 20 invitations à des amis

  pour la célébration de leur eente-
naire, dans vingt ans,

expédition dans 3e nord des Indes. Aubin; secrétaire archiviste, Y.

LUTTEZ CONTRE la CALVITIE, le GRISONNEMENT
ou L'AMINCISSEMENT des CHEVEUX

Le coupon ci-dessous vous apportera des détails et un

ESSAI GRATUIT

   

  

“Je suis convaincu quesars “fui maintenant ns ‘J'avais les cheveux claire

   

“81 y 8 deux ans Je come ., oan
aTie es che votre préparation gaursa Cheveiure a mais Ils renforcissent moins
Tser aintenaTE perdu tous :mes cheveux " FAIit tenant de Jour en jour.’

G. BATES G. BARTON b. Lo: M FISHER

1000 ESSAIS GRATUITS
D'une NOUVELLE LOTION CAPILLAIRE pour les LECTEURS de ce journal

Les photos ci-dessus et ci-dessous attestent les magnifiques résultats des
méthodes Frederick Godfrey. Brochurette et essai GRATIS sur demande.

Quelques mois en mivant ‘ies instructions de M. Gadfres, Quant
aux meques défretuneiiée telles que in teique, les chevous beca
ou cassants, 11 est facile de les surmonter.

Démonstration pendent une période de 14 ans
Fæa Intérequés peuvent ne procurer la preuve de l'efficaekté

des méthodes de M. Godfrey depuly 102). Aucun traitemees
n'aurait pe résister s) longtempa n'it n'eût été nnitefninant, La
méthode de M. fiodfroy est sntiafnisante éane la majorité des
cas, Gomme Jes faite le prouvent.

Faites venir un essai gratuit en adressant
le coupon aujourd'hui

Tous cout qui sont préeceupés de lu condition de leurs
cheveux anni priés de faire venir in brachureite do M. Godfrey
latitulde Le Procédé “RENAIR' pour in Nanté dos Cheveux”,
qu'en leur quuerrm avec onal gratuit de sa lotion. Amel,
veus meres convalnen de elficacité de celte mélhade, ear vous
eu aurez in prouve sous les yous.

Métaches inimédiniement le coupan, de eralate de l'eublier,
et vous recevren aûrement cette remarquable brochure of le
traitement d'essai gratuit. EURIVEZ SANS DELAS à Frogertek
Uodtres, 435 rue Cenig U., Meniréai.

“Men rrpérience m'a convaincu qu'il A'est pas besoin. pour
ma, des gens, de devenir chauvea ou grivonn;

treat dégurnl de cheveux, les cheveux strié
‘avoir peu de chesrux sur le sommet de La tête.

déclaration de M. Frederick Codicey, spécinlinte de
rélèbre en Angleterre, em Austrulle, en Nouvelle-Zélande et
désormals na Uniada,

Faits démontrés par la photographie
M. Godfrey prouve nbomdumment ver avancés par dés rap

paris et des plétes de milliers d'hommes vi de (narra do
toutes len parties du monde. Des photon de ralvitie avant le
traitement, avec une photographie prise quelques mais plus

photos témuoiguant de l'efficacité de cette méthode: vellh qui
démeaire la valeur des méthodes présentées au Cansés par M.
Godfrey,

Une benne partie da tes témoignages sont sopredaity dane
«a brochurette intitulée ‘Le Procédé “RENAIN’’ pour In Hauté
des Cheveux", Gent tout iceteur de rette annemce peut obtenir
un exemplaire Avec u8 Approvisiennsment d'essai gratuit.

Votre chevelure laisee-t-eile à désirer ?
Mi votre front est découvert, ai ven chrieux sent claire am

sommet, même si vous êles complètement chauve depuis des
andes, vous feries bien de faire venir um eseni gratuit of la
Srocharvite do M. Godfrey ob Hl expose sa méthode qui nide à

  
  
  

     voir

     

    

  

  

 

  

 

  

   

“Depuis que J'ai œuivl votre
traitement, ma chevelure est
entièrement revenue
dition normale. Je

  

ou Fates, celle brochuretie vous dire eosmment y -

“De pouveaux cheveux ont

ASSUREZ-VOUS =i» i,sickswiss
atondants at frista.‘*

En

La pousse des cheveux,

Tr oeCerin pris demanda lestars ouvre

remplacé les plaques chauves
gout je fue nifligte pendant

LOTTIE HASTINGSUN TEL ‘vie sr sun vom

BIENFAIT 1aparal,Jerule cnchan-
Mie E. SUTCLIFFE

 

  

 

    

"Tout le monde admire
> 1maintenant ma chevelure,”

iMme MW. E. DODDS

:© AREMELR =
ET DETACHAR =

rd Fapédies sans tarder atRe an lincytii  @  Veuiter me tai© TEMENT votre beech,retabrass 'oe”  TENAIR" pour in Manté Gen Cheveus”” ui> un ronal gratuit Ge voire lotion, (Vous pouvee,- sl vous le ééairer. lncture 16e en tonbres pourLes frais Ge poste, de mianeiontion où d'emballage.)
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MONDANITES
t MONTREAL
* On annonce les fiançailles de
Mile Marie-Ange Gaudrault, fille

de M. et Mme Joseph faudreault.

avec M. Gérard Cardinal, fils de
M. et Mme Joseph Cardinal, de Ja
Pointe-Ciaire.

M. et Mme E.-H. Miller, de Camp-

bellton, N.-B, ont annoncé les fi-
ançailles de leur fille, Georgie Faw-
cett, avec M. John Chalmers Reid,
de Montréal, fils de M. et Mme
James A. Reid, décédés, de Carlo,
N.-B.

 

DEPLACEMENTS

Le comte Charles Ferry de Font-
nouvelle sera parmi Jes invités

“d'honneur au Pioneer's Bali, qui

doit avoir lieu au Waldorf-Astoria

Je 21 janvier.

M. et Mme John H. Molson, de
passage i New-York, sont descen-

dus au Waldorf-Astoria.

 

 

Le lleutenant-colonel F. M. W.  Harvey ct Mme Harvey, qui se sont

  

     
Grenier, M. et  

rendus en Angleterre en septembre

dernier, ont passé le temps des fé-
tes en Irlande.

L'honorable G. Howard Fergu-
son et Mme Ferguson, de Toronto.

se rendront à Hamilton aujourd'hui
et asalsteront à la réunion du Wo-
men's Canadian club, à laquelle
air Ronald Storrs sera le conféren-
cier.

M. et Mme Césaire Gervais, de
Sherbrouke, se sont rendua à Ot-
tawa pour assister à l'ouverture du

Parlement ct au lever de Leurs Ex-
ecllences.

 

Mme L. J. Fruitier, qui est partie

au début de janvier pour le Sud,
est descendue à l'hôtel Hunting-
ton, Saint-Petersbourg, Floride.

Mile JocelynBenolt est partie

pour Québec, aujourd'hui; elle sera

1d air pour aiguiser l'appétit! M, CE.
e F-T. Walsh. M.

et Mlle Jeanne Stadier prennent leur repas an Seigniory Club,
avant une nouvelle randonnée cn ski. ’

{Photo Associated Screen News)
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l'invitée de Mile Anna Bailey à la
demeure de ses parents, le baron
et la baronne D'Avray.

M. et Mme B. Gossage, de To-
ronto partiront le 24 janvier pour
New-York, où lls pesseront quel-
ques jours.

Lady Eaton passe quelques jours
à New-York.

Mlle Béatrice Jackson est re-
tournée à Québec après avoir passé
quelques jours à Montréal.

M. et Mme J. M. Lachance, de
Québec, passent quelques jours en

notre ville,

M. Roger Dussault, de Québec,
est en notre ville pour quelque
temps.

 

 

 

RECEPTIONS

Bal du Vieux Montréal.

La réception et le bal historique

du Vieux Montréal, organisé sous

les auspices de la section féminine

et Mme L-F. Trudeau

de la Société d'Archéologie et de

Numismatique du Château de
Ramesay aura lieu a l'hôtel Wind-
sor, le mardi 30 mai, date choisie
par le comité pour coincider avee
la venue de Leurs Majestés au
Canada.

DISCIPLES DE MERCURE

Samedi, le 28 janvier, aura leu

le bal de la Chambre de commerce
des Jeunes du district de Mont-
réal et des Disciples de Mercure,
@ l'hôtel Windsor. Parmi les per-
sonnes qui y assisteront, on re-
marque:
MM. et

Jean-Louis
Mmes Alfred Bastlen,
Amyot, Raymond-A.

Robie, Paul Audet, de Québec,

Winston Bourque, docteur Avila

Denoncourt, des Trois-Rivières, et
Gilles Vincent.

line Caron, Yolande Miletts, Mar-
got Gauvreau, Germaine Lacoste,
Pierrette Gagnon, Yvette Plourde,

Mireille Scott, * Gisèle Beaudet,
Margot Roy, Jeanne d'Arc Rhéau-
me, Marcelle Beaulieu, Jeanne Bé-

lisle, Jacqueline Dupuis, Jeannine
Paquin, Yvette Pilon. Cécile La-
vigne, Gisèle Plourde, Raymonde
Leroux, Gaby Laplante, Madeleine
Boutin, Marie Raymond, Margue-
rite Lacasse, Lucile Tremblay,

Margot Oulmet, Gilbarte Robert,
Solange Chaput, Lorraine Barnes,
Germaine Lavigne, Henriette Roy,
Madeleine Côté, Géraldine Leroux,
Leannine Bourgon, Huguette La-
vigne, Lucienne Fortin, Fernande

Gaudry, Gaby Leroux, Jeannette

Tardy, Hélène Lussier, Jeanne
Bousquet, Yvette Bastien, Made

leine Painchaud, Louise Champa-
une, Antoinette Aubry, Laurette
Poulin, Micheline lalonde, Denyse
Paradis et Simonne Paquette.
MM. Marcel Pinsonnault, Mar-

cel Thérien, Jean Dlonne, Yves
Brassard, Guy Hurtublse, Marcel
Chagnon, Paul Latour, Roland Bé-
langer, J.-D. Baril, Hector Bernier,
Rosari® Armand, Raoul Girard,
Pierre Lévelilé, Aimé Laurion de
; told, th te Movie Cao
mille Barbeau, J.-M. Gagné, -Mau-
rice Brault, Gaston Laflamme, Gé-
rard Lacroix, Roger Dupont- Hé-
bert, Paul St-Pierre, Philippe Hur-

teau, Paul Guetin des ‘Trois
Rivières, Paul Desruisseaux de
Sherbrooke, Maurice Breton, de
Jollette, Henri Touchette, Louls-

Philippe Côté, Jean Girard, Paci-
fique Madore, Dollard Mathieu,

Fernand Hurteau, Gérard Denis.
André Joubert, Georges Martin.
Pierre Mongeau, Guy Thérien,
Roger Laverdure, Bert Tremblay,
Adélard Beaudet, Gilles Couvrette,
Laurent Julien, Maurice Bastien,
Jean-Paul Lussier, André Dussault.
René Fréchette, Benoit Bachand,
Marcel Dussault, Arthur Gagnon.
Marcel Caton, Bernard Ouimet.

Bernard Neveu, Roland Codére,
Gaston Tanguay, Jean Soulard et

Guy Monette.

PARTIE DE CARTES

"Les Infirmières de l'Assoclation
Jeanne Mance de l'Hôtel-Dicu de
Montréal organisent une partie de
cartes qui sera donnée à Ja Saile de
l'Hôte!-Dieu, au numéro 3830, rue
St-Urbain, le jeudi 19 janvier, &
8 h. 30 du soir, sous la présidence

du docteur Oscar Mercier et Je
Mme Mercier.

Mlle Julienne Labelle recevait
jeudi dernier À un coquetel en
l'honneur de son frère Henri à
l'occasion de son prochain départ
pour le Sault-Ste-Marie.
Parmi les invités on remarquait

M. et Mme Georges Chevrier,

Milles Fleur Ange Beaudouin, Yvet-
te Gagné, Lucette Beaudoin, Mar-

celle Lavallée, Claudette Labelle,
Ella Dalpé, MM. Henri Labelle.
Paul Marcoux, Jean Lavergne. Rod

   

 

  Miles Jeannine Martineau, Pau Mathicu, Roger Brunet. Georges

 

  La neige a attiré les ekieure an Seigniory Clu b : on les voit
Farm. On remarque dans le’ groupe : M.

 

*

How ard Smith, Mile Yvette Archambault, Mme Eric

Beardmore, M. Beardmore, M. et M me Charles Petch et M. J.-F. Acer,

ici “en voiture” pour le Valley

  

  
débutante, qui est actuelleme

Chevrier, André Breault, Guy de
Courcy.
Un magnifique programme musi-

cal fut exécuté par M. Guy de
Courcy pianiste chansonnier, Mlle

Claudette Labelle chanteuse de
genre. ainsi que Rod et Henrl

duettistes fantaisistes.
 

QUEBEC

L'honorable sénateur Lucien Mo-
rand est actuellement à Ottawa.
où 31 prend part à la session par-
lementaire.

M. Jean-Francois Pouliot, M.P.
de la Rivière-du-Loup aux Com-
munes, est actuellement à Ottawn.
où 1! passera le temps de la session

parlementaire.
 

M. et Mme J-A. Larose annon-
cent les fiançailles de leur fille,
Jeunne, avec M. J.-C. Sansfaçon.

fils de M. et Mme J. Sansfaçon, de
Québec.
 

Mlle Berthe Taschercau, de St.
Joseph de Beauce, passe quelque
temps à Québec, l'invitée de srs

Krands-parents, le docteur et Mme

Henri Lacoursiére.

Mlle Simone Buteau, de Hull,

pa quelque temps & Québec,
l'invitée de Mille Odette Chaloult.

 

Mlle J. Oliver est de retour d'un
séjour à Ottawa, où elle a été l'in-
vitée de M. et Mme A. Bennett.

N  et de Montréal, où elle a été l'hôte

Pept

   
Mile SOLANGE CHAPUT,fille de M. et Mme Emile Chaput,

nt à Ottawa pour l'ouverture
du Parlement et le lever de Leurs Excellences.

de son beau-frère et de sa soeur,
M. et Mme Willis Clark.

Mme V. Boswell est partie pour

New-York au début de la semaine;
elle y passera quelque temps avant
de se rendre & Connecticut, où
eHe sera Iinvitée de ses amis.

Mme Gérard Garneau, d'Ottawa
passe quelques jours en notre ville

en compagnie de sa mére, Mme
M. Côté.

M. H. W. Noseworthy, de Toron=
to, M, A. E. Hudson, d'Ottawa, M,
T. C. Couch, d'Oshawa, Ont. M.
A. D. Bain. M. et Mme D. G. Me-

(Suite à la page 19)

 

J'avais de vilains poils.
Heureuse | Dseniaidisaieet jo

. Jd'essayai diffé-
… même un rasoir

rien ne. me satisfaisait, Je dé-
Is alora une méthode simple,
ralrur, bon marché, Elle réus=

: Ce secret a rendu Ja beauté,
l'amour, le bonheur À des milliers.
Mon livre GRATUIT: “Comment sé
débarrasser des polls superfius”’ exe
plique cette méthode et ses succers,
Adreaxé sous enveloppe b)anche, Aus-
si off d'essai, Aucune obliga-

nye À Mme Annette Fan-
5. rue Church, Dépt. C-858,

me
rents
M
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ation de xotre vie de réduire vos
di #2 RU thaplite des permanentes” et
Ge la"Tixalion’ et d'avoir une chevelure aux
onduistions magnifiques et naturelles. Co
Jameux ondulateur fixe les cheveux de façon
aturelie pcirntifique et durable, en des

istlons de ia profondeur déairde.
PEUT ECHOUER mème si vos cheveux sont
tout à fait droits, A condition que vous Ful-
Vira le mode d'emploi. Pus de fers chaués,
d'électricité. de danger d'ennuis — vous pere
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Grande Vente

 

  
de REDUCTION

magasins

M 9 magasins LEGARÉ
Ne manquez pas notre grande vente de janvier qui
bat actuellem be-
soin de ces
emmagasinerons et les assurerons gratuitement.

ent son plein et si vous n'avez pas be-
meubles avantle printemps, nous les

Notre immense pouvoir d'achat [52 magasins par
toute la province] nous permet de faire bénéfi-
cier notre clientèle de meilleurs prix en plus des ré-
ductions réelles annoncées dans cette page. Vous
vous devez à vous-même et à votre porte-monnaie
de venir voir ces grandes aubaines à l’un de nos 9

à Montréal.

Entreposage et assurance gratuits jusqu’à livraison
 

 

  , yer.

Rég. $94.

   

 

Beau fini noyer. 4 pièces.
Cee ee 0 “. Rég. $129.

Bean meyer de choiz. Modèle
récent. C'est an bijeu pour le
prix. 4 pièces. . . . Rég. $154.

Un autre modèle de style me-
derne et attrayant. Fini très soi-
tué dans toute sa construction.
4 pièces. Rég. $218.

     

  

Mobiliers de Chambre a Ceucher

for,Msi,finor(5)40
it, Caiffeuse, Bursau, Chif-
pen Nombreux rois,$892

$1021

151
 

  

Entièrement monté sur ressorts. Mo-
   

  verture eù reps de très bonne qualité.
3 pièces... LL L4 2. Rég. $63.

Modèle attrayant. Construction entière  
Rég. $79.    

vail sur la face des bras. Fini soigné.
Spidess. . ....,,. Rig. $123,

Velours de sois le plus attrayant.
Monté sur ressorts. Magaifique
modèle récent. Fauteuils pour
convenir. 3 pièces. . Rég. $145.

  

 

Mobiliers Chesterfield

dile pratique. Construction solide. Cou. §

wr resorts. Très beau fini. Couver-@ 40
ture en rope de hante qualité. 3 pièces. *

Couverture de voleurs dans des tousmedernes. Monté ser resorts. Joli =s§7eo

; 04s

48-10

 

CHESTERFIELD

STUDIO"
Braz eof supports
chrome. Forme lit dou-
ble et lits jumeaux. 3
fanteulls.
velours belge. 2
Rég. $100.00

Modèle exclusif, Divan
formant Lt double et lits
Jumeaux. Bras et côtés
ea tubes de chrome, Ve-
lours haut ton. Dessins
modernes 3 plèces

$133.Rég.

    

 

menus.3 s]8-10
pièces ;

$0.50

GENEREUSE
POUR VOS
VIEUX

À, MEUBLES
| 4)

  

 

 

Mobiliers de Salle à Déjeuner

date2s]05égant. 6 pièces. .
tité limitée. . . . . Rég. $31.
Buffet carré, moderne, Tableet 4 chaises’ confortables. 6 95
pièces... ...,. Rég. $39.
Buffet, Table, 4 chaises, bois
naturel décoré, vert, Youre.$9x»
bleu où brun. . . . . Rég. $59
Buffet avec vaisselier combiné. Tableg 40
ot 4 chaises, très beau fini. 6 pièces, .
une vraie aubaine . . . Rég. $77.
 

Mobiliers de Salle à Manger
Table, Buffet, Cabinet à ar-

nterie, 5- chaises, 1 eadff | 50
ini noyer deux tons. 9 pièces.

Rég. $94.

meTAYTe5] 12:

EE 199
$1 12%

à extension automatique. Buffet
of cabinet à argenterie. 5 jolies
Chaises ot un fauteuil. 9 pièces.

Rig. $169.
Combinaison de noyer exotique
ot de noyer en V. Table, Buffet,
Cabinet à argenterie. 5 chaises,
1 fauteuil. 9 pièces. Rég. $239.

   

3734 NOTRE-DAME 0.
3906 ONTARIO EST

1480 ONTARIO EST

2651 MASSON

 

LE
.

COMPAGNIE

ARE
LIMITE 8

2.112 0 2. , - Rég S154
Style “Waterfall”, combinnisou
de neyer oriental et en V. Table

6960 ST-HUBERT

1278 MONT-ROYAL E.

4076 WELLINGTON |

a

1200AMHERSTAdeux pas-aussd delarueste-Cathorise 105 NOTRE-DAME (Lachine)
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=jaDELLA COUSINEAU

Sur la question
des

Depuis plus de deux ans je fréquente une jeune fille régulièrement.

Nous avons 36 ans tous les deux. Comme je dois la fiancer dans une

semaine, il est arrivé un petit ineldent.

qu'elle m’aimait et elle a toujours été sincère envers moi. Mais voilà

que la semaine dernière, elle a reçu ume lettre de son

Frunce. Elle lui avait répondu tout de suite.

cacher sa réponse et comme elie était partie ce soir-ià, chez la voisine

ehercher quelque chose, je l'ai lue

avait do l'amour pour Jui.

A som sujet.

Elle m's toujours prouvé

t de
Elle avait oubllé de

Et là, je me suis aperçu qu'elle

Elle m'a toujours conté des mensonges

Maintenant je ne sais quoi faire. Me mentira-t-elle après

notre mariage ? Je ne sais pas si je dois retarder nos fiançailles ou

lui en parler, car elle ignore totalement ce petit incident. Une jeune

fille qui sera bientôt promise peut-elle correspondre et surtout séparer

son coeur ? Maintenant que je connais Ia vérité, je ne sais quoi faire ?

Veullier me donner um conseil sur ces correspondants et sur cette

petite aventure ? VOUS N'AVEZ PAS SIGNE.

R—J'ui répondu À une question identique à la vôtre dans le

courrier qui parsitra dimanche, Vous m'excuserez de ne pas trop

m'apltoyer sur vous; je trouve que c'eet bien fait; ça vons appren-

dra à lire des lettres qui ne vous sont pas destinées. Si vous com-

tmencez à lire les lettres de cette jeune fille avant qu'elle solt votre

femme, qu'est-ce qu ça sera après. Ma sympathie va plutôt à elle

qu'à vous.

La meilleure preuve de son innocence est qu'elle ait inissé is

letire sous vos jeux. Votre jalousie a dû vous faire voir rouge.

L'amour se nourrit d'autre chose que des phrases méme gentilles

Jetées A travers un océan. Si elle correspond avec ce jeune homme

depuis lonztempe déjà, 11 est naturel que sa lettre soit amicale. SI

elle s'est toujourse montrée wincére avec vous, quelle raiscom avez-

vous de la soupçunner © Deux phrases plus loin, vous me dites

qu’elle vous a toujours conté des mensonges Ÿ Qu'est-ce que je

dis déduire de cela, qu'elle est À is fois véridique et hypocrite, ou

que vous ne ls connsisses pas blen.

Vous êtes bien mieux de lui dire maintenant de quelle Indéilca-

test vous vous êtes rendu coupable et nettoyer la situation sans

tarder, car c'est commencer 1a vie À deux, sous de ronuvais aus

pices que de-garder des 80 »çous auxquels vous donserez vois plus

tard et que vous aurez gross!s entre-temps.

Quant à la question des correspondances, Je treuve que chacun

et chacune doit agir à ce propos comme n sentend, mais si vous

me demandez mon avis à mol, je vous dirai que je ne vois aucune

rulson de laisser tomber des amis parce qu'on prend mari.

xquels vous luprimes
er monvement creu-

ous aures plus de fnettl-

 

  

  

  

  

 

Q—Voulez-vous me dire quellez

œunt lea plerres que doivent porter
Jew personnes nées sous ls signe au

d'apricorne et quell nt ieurs ver-

tua Ÿ — CAPRICORNE.

R—l'onys et la eniréés!
ierres de ce

   

ments. Cécile,
au physique comme am moral.

3 Gérard, enpa-
de be défendre. Anan, Amn-

gree,

  

AVIS
a 1: Jenré tonics

Bee avert genie
uotidéem

questions

eu

qui touche à Le réciamse soit
es être écarté,
Les lettres doivent être ot

gnden de parndonzmes. conte 15
ne faui pas Que ceus-ci soient
trop longs.
M set bon de motire ous Fa-

droune, Ia mention: Réponse oe

Q.=-Queile
nem Henri, a

R——Nakre

  

NSONS:

M.le Fernandes Rousain, 3414 vu nt:
DEVANDE DE

 

Antoine, Montréal: Si Qu rev.<ns.

d'ail dansé un soir entre Vos LTas.

Ne joues par Avec mon coeur.

Mile Madclejne Huberdeau, Sainte-

Phitemêne, Châteauguay: C'est un

mauvais garcon. donnetais

tas ma place. Le plus beay refr

de Ia vie. Loin den guitares. À
Age, J'aurai blen veuiu., On

pas toujours 2% ans. A minut pur
plage.

    

  
 

 

Mile Lucian Adam, St-Barthé

fétny, Co, B fer: Petit village. Jl

y & de la joie. la viele église. La
petite égire. le plus beau refrain
de ia vie, J'attendrii. Sur le chemin
des écoliers. (E:hapge).

     

Mile Yvrtte BolsJo!l, Macaza. Co.
tabelle: Bur mou chemip, L'enfans
de la mistre.
 

Mile Marie-Jeanne Baron, Ferme
E. Brosseau, Saint-Hubert: Faisons
notre bonheur nous-mêmes. Le plus
beau refrain de ia vie. A minuit sur
!« plage. Darling je vous aime t«au-
coup. À mon âge, C’est l'enfant de
ta misère. Prenez en pit'é ma misd.

 

 

re, Rohémlenne. Fgll In love,
(E-hange),

Mije Marien Carrier, MceKinnon
HiIl, Nouveau-Brunswick, demande

 

à échanger des timbrea-poste.
 

Mile Jeannine Dencmmé, Ke-1ida-
re Maskinongé, P-Q.: re Noël,
l'renez en pitié ma misère. Ferme

 

   tes joils yeuæ
 

 

Q-- Mon salon est taplant en Jau-

|

#
ne phic, le vestibule et le passage

ei. vert: de quelle vouleur dois-je
faire pelnturer les Lolwerler qui ont

Veanin d'étre misex À neuf pour sue
ve xoit 3011? — JEUNE MAMAN,

neit
men

 

 

  

 

  

nous annoncent
quelles seront les tendances de la
mode pour ia prochaine saison.

Voici un modèle qui s'inspire de la
vogue future. Remarquez comme

I'encolure est gracieuse, Ia man-

che est droite ou bouffante, ia jupe

est godée, et le boléro complètera

de feçon attrayante cette petite

robe d'après-midi. Tous les tissus

de soie, crépe. unis ou imprimés

sont à conseiller.
Le patron 4030 est offert en tail-

les pour jeunes filles et pour da-

 

  
pansage ent pi
ures intéréesousbre vous

ten boine-vlairer en pe
ries wn tes    

 

  

   

   

pumas Ce
HRANTE

R—\on, Les pommen de 16770
nilléen beaucour

 

   

    
  
    

  
  

  

gner un

 

Q.— Veatez-voun

      

mosten pour faire ailonger les che [ag 12 14, 16, 16 et 20, 32, 34, 38,

vat La mpnification des noms es . 34, 24. 98.

suivant dette, Imabrile, « 38, 40 et 42. La taille 16 requiert

on ent, Gérard. Anna. |31, v
Team Lucien Den 3', verges de tissu 36 pouces de

 

largeur ét 1% vg de ruban.

Pour obtenir les parrots Je ia

“Patrie” envoyer la somme de 20

sous mentionnant très \laiblement

nom, adresse, taille et No du pa

trop désiré, et adresser le tout à

Bureau des Modes. La Pz*rte. 
  

<Rhumes, Grippes D

Douleurs Périodiques
L'efficacité toute spéciale de l'antidouleur ANTALGINE est due

À sa formule scientifique. Les calmants ordinaires sont déprimants

et pi went de la fatigue. Tel n'est pas te cas pour l’antidouleur

ANTALGINE qui n'affecte ni les nerfs ni le coaur.

L’Antidoulour ANTALGINE a maintenant plus de 26 ans

d'onlstenes. Grâce à see Q jaiités réelles, il a su conquérir la

confiance des malades et s'imposer dans la majeure partie du pays.

Quiconque en a fait l'essai, continue À en faire son calmant favori.

Essayez ANTALGINEet vous serez convaincu de son efficacité.
Eu toate partout JS cl Île ju bolte.

| Les patrons de la “‘Patrie
Patron 4030.—New-York et Paris

A bonne hcure

Maux deTête, de dents,DouleursRhumatismales
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La “femme la mieux ‘

habillée au monde ”
re

PARIS, 11. (P.C.) — La capitale francaise est tou-

te fière de voir une Européenneet une princesse de Bour-

bon, s'il vous plait, Mme Patino, porter le titre de la

femme la mieux habillée au monde, titre détenu par

l'Amérique depuis plusieurs années.
-#

jours oedoena Harrison Willlams. Viennent en-

banque autant que le prestige de

|

suite la marquise de Paris, Mme

leurs clients, Sont très embarras- pie fri mémoctte Martinez

0 upuy, »
sés dans leur choix. Dorothy Bprockels, da ir

Fe cisco

‘

 
 

Parmi les autres, on remarque
Barbara Hutton, Ja comtesse
Reventiow, Mme Jean Nash Du-
bonnet et Mme Georges Bonnet,
épouse du ministre des finances,
Mme Patino est connué sous ie

nom de “princesse de l’étain”. Un
tui donne ce nom non à cause dela
fortune colossale de son mat,
mais parce que son beau-père, don
simone Patino, ministre de la Bo-
livie & Parle, était. jadis commis
de banque. Il prit une montagne
en comparaison d'un chèque sans
fonds.
Et cette montagne était pleine

d'étain. .
La rivalité entre Mme Patinoe

la duchesse de Windsor est tris
grande. Elies ont toutes deux Ja
même taille et les mêmes goûts.
Toutes deux préfèrent une certa-
ne excentricité. On croit que les
15 femmes les mieux habillées du
monde dépensent plus de $1.000-

000 par année pour s'habiller.

   

 

Si vous avez une vilaine
toux d'hiver, mélangez
ce remède chez vous
FORT ECONOMIQUE!

PAS DE FEU !

Si vous voules avolr un exvellest
remède contre la tous, mélangez-le &
domivile, I colte trés peu, et ceper -
dant la fagon dont il we rend muitre
des toux enracinées, donnent un

prompt soulugement, est étonnante.
Tout pharmacien peut vous fut.

nir une boutellle de 215 ances
Finex, Mettez-le dans une bouteille
de lé ones et ajoutes du "SE, de
sucre zranulé pour faire 16 cer.
Pour faire le xlrop, employes 2 tase

ses de nucre ot une tasse d'eau et

axilex pendant, quelques instants
Jusqu'à dissolution. l’an besoin de
feu! Aucun ennui et vous obtenez
quatre fo a autant de remède pour lu
toux pour votre argent — un vére

table npprovisionnement de famille.

Ke conserve ttèn bien et & bon guût
Il ent surprenant de voir avec
u0ile rapidité re remède détache te

egme, adouclt lex membranes ierle

tévn et'aide à dégager les voies rér-

pirutoires. lee troin effets bienfa-
santa qu'il exerce nous ex
paurquot Il n tôt fait de ch:
vilain rhume,
inex un composé contenant da

Norvège, sous une forme oon

> an ndourinsant très reco
ndable contre Jes toux d'hiver”

Argent remis s'il ne vous donne J *

entière antinfsction,

Mamans!
Vous voulez que votre beh

soit vigoureux, gras et en san.

té. Donnez-lui de |a PEPTO-

NINE dès sa naissance. C'est

une nourriture idéale, complè

te, facilement digestive, Qu il

faut aux bébés. Les dyspepti-

ques adultes s'en servent éga-

lement depuis des années aver

succès.

Essayez PEPTONINE dé

‘+ maintenant et voyez Ia
différence.

EN VENTE PARTOUT

M votre pharmacien où marchand ne vend PEPTONINF.
sur réception de 3x et de ce coupon noun vous l'expédieron

par malles,

La Peptonine
1590 ave Hotel de Ville

 

 

  

 

Mme PATINO

LA duchesse de Windsor qui pen-

dant les deux dernières années
avait été choisie la première fem a
me au monde, tombe au secund
rang, cette année. Marina, duches-

se de Kent, arrive troimième.

La baronne Eugénie de Roths-

child, née Catherine Wolff, de Phi-
ladelphie, vient quatiiéme. La Be
gun Khan, prend la cinquième p'a-

ce. La sixième se nomme Mme
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Montréal 
 

  
 

    

  
   



 

SALADE DE GELEE
DE BETTERAVES

1 tasse de betteraves, ‘finement
hachées, 1 tasse de pommes fine-
ment hachées, 1 tasse de céleri fi-
nement haché, 1 tasse Je gelée de
citron préparée.
Mélangez le tout ensemble, et

YEVES EN GOUSBES A LA"
SAUCE AUX TOMATES
Versez le jus d'une boîte de fà-

ves No 2; ajoutez à ce jus une
tasse de jus de tomate et faites
bouillir jusqu'à ce qu'il ne reste
Qu'uno tasse. Faites fondre 2 c. à
»# de beurre. Ajoutez lentement le

 

{is honne ménagère devrait toujours avoir des douceurs dans la jarre
@ biscuits.
des petits.

versez duns des moules. Lorsque
C'est pris, servez sur la laitue.

BETTERAVES AVEC

BAUCE PIQUANTE

1 tasse de betteraves égouttées et
hachées, ! €. à t. d® sucre, 1-2 c.
At de sel, 1 €. à « de vinaigre,
À c. à t. de raifort râpé, 2c. à «
de beurre, 1 € à t. d'oignon haché.

Faites chauffer 14 de tasse de
Jus de betterave -— ajoutez les au-
tres Ingrédients: faites jeter un

boulilon; ajoutez les betteraves et
servez lorsque c'est chaud.

ASPERGES A LA SAUCE
AU FROMAGE

Faites chauffer. dans Ia boîte
mème, une boîte d'asperges No 2;
égouttez mais conserver le jus;
mul'ez les asperges sur du pain

quille beurré. Versez par dessus

da sauce suivante :

2 c. à t. de beurre, 1-2 tasse de
dys d'asperge, 1-2 tasse de fromage
räpé. Z €. à t. de farine, 1-2 lasse
de lait, 1-4 c. à t. de sel.

Faites fondre le beurre: ajoutez
Ia farine et mélangez jusqu'à ce

que ‘a sauce soit bien liée, ajoutez

graduellement le liquide et remuez

Jusqu'à ce qu’elle soit épaisse; fai-
tes cuire à feu doux pendant quel-

ques minutes, puis ajoutez le fro-

mage et le sel. Versez la sauce

Par-dessua et saupoudrex de papri-
ka Servez immmédiatement,

 

(ME

 

QUELQUE SOIT la

soupe que vous

fassiez

ou achetiez

 

ajoutez toujours
un peu de

BOVRIL
‘il améliorera beaucoup se
tichesse, sa saveur, sa bon-

té et le cendra aussi parfaite
que possible.

30-170

Les beignes sont bienvenue auprès des grands comme

liquide chaud en remuant jusqu'à
ce que la sauce soit bien liée. As-

saisonnes de sel et -de poivre.
Arrangez une couche de fèves dans
une casserole. Ajoutez une couche
de sauce. Répétez. Recouvrez de
pain émietté beurré. Faites bien
chauffer et servez immédiatement.
Suffisamment pour quatre.

Beau travail du
Club Kiwanis au
cours del’année

- A
Mpuolques siatistiqués vulvan-

tes extraites du rappestaanuel du
Kiwanis Club de Montréal, que
vient de présenter récemment M.
Walter Zeller, le président démis-
sionnaire, nous font voir l’excellen-
ce du travail soclal accompli par
le Club au cours de l'année 1035.
Pour le temps de la Noël on a

distribué 1174 paniers de nourriture
d'uns valeur de 54,000 aux familles
nécessiteuses. Ls campagne du tim-
bre de la Tuberculose, patronisée
par le Kiwanis a rapporté une som-
me totale de $16.563, soit une uug-
mentation sur l'année précédente.
VPurant l'année on a construit
coût de 26,896 un camp d'été
lac Hétu, près de Ste-Aguthe, et

l'on en a fait cadeau au Moutreul
Protestant Orphans’ Home. On a
fait donner des traltements aux hi-
pitaux à 1188 enfants Infirmes. Plus
de 1260 repas chauds ont été dis
tribués aux enfants sous-alimentés
à l'Iverley Settiement.

La fanfâre des garçons, organisée
par le Club, donna l’enseignement
musical à 63 garçons. De plus, 45

musiciens fuisant partie de !a fan-
fare ont eu 15 jours gratuits de va-
cances dans les montagnes aux
frais du Club ou de ses membres.
2,790 garçons et filles ont eu Favan-

tage d'assister à des partie de
gouret. 900 aux parties de hasse-
ball. L'on n fait distribuer 119 re-
pas à la Rescue Mission.
On a retenu 10 autobus pour

transporter 300 personnes pauvres

à un diner & Ia Grey Nunnery, Plus
de 460 vêtements ont été fournis
Eracieusement à plusieurs Îns-ltn-
tons. Les vétérans de l'hôpital ml-
litalre de Rte-Anne ont eu la visite
de 347 artistes. On à organisé des
qrèree de Noël à VOrpheiinat St-

atrice, A I'Orphelinat |itatien. à
l'École des enfunts Infirmes de In
Société des enfants Inflrmes de lu
Province de Québec, On à distribué
des jouets à tous les enfants de ces
institutions. De plus, l'on n dépen-
sé au ecûrs de l'année 8430 pour
procurer aux enfants dana les quar-
tiers congestionnés le service des
bains et des douches.
Les faits suivants démontrent

 

 
 

bien le travail accompli par le Ki-

ESS
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(Suite de Is page 28)
Kay, de Winnipeg, M. J. 8. Mal
colm, de Vancouver, M. A. Bari
beau, M. J. D. Cormier, de Trols-
Rivières. Mile Y. Précourt, M. Ar-
mand Crépeau, de Sherbrooke, M.
J. L Demers, de Thetford Mines,
M. J. A Forand, de Plessiaville,
M. Hector Authier, d'Amos, M. R.
Lassonde, de Baint-Hyacinthe, M.
Kichard Lessard, de St-Urbain, de
passage à Québec sont descendus
au Château Frontenac.

.
OTTAWA

Mme J. G. Dickenson recevait à
diner hier soir aprés le lever de
Leurs Excellences, en l'honneur de
sa nièce, Mlle Patricia Sutherland,
débutante.

La colonel C. H. King, A.D.C. ho-
noraire et Mme King, recevalent
à diner hier soir en l'honneur de
leurs invités, le colonel A. E. Nash,
A.D.C. honoraire et Mme Nash, de
Toronto.

 

 

M. et Mme C. J. Denning et leur

fille Elsa sont à Ottawa depuis
hier, les invités du sénateur et de
Mme H. W. Laird,

wanis Club de Montréal durant
l'année. Et on a la parole du préai-
dent démissionnaire, M. Walter
Zeller, A saveir: “Nous sommes as-
curés que sous in présidence Je M.
Fred Stambach, le Club Kiwanis de
Montréal continuera sen bon (ra-
vali,”

Réélus |
WINDSOR-MILLS, Québec, 14.
— Les dignitaires de la Chambre
de commerce des Cantons de l'Est
ont été réélus. Ce sont: président,
L-H. Paquet; vice-présidents, Léo
Beaupré et Jack Bergman; secrs-
taire, Noé Bolduc; exécutif: Théo
Rousseau, E. Gauthier, A. J. Pi-
card. J. Bagnall et le Dr R. Mo-
risette.
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| raire, 16 Cercle Tricolore présidé

 

+7 Au Cercle Tricolore
| “L'Olesgelew” do. Mayetoq, |

7 Masagtaek 7:
Pour an quatritmse téuniue litté-

par Mme Jutlette Lavigne-dquire,
présentera à 9 heures 15 très pré-
cises en l'Hôtel Berkeley, Mme
Jean-Louis Audet, conférencière
distinguée, directrice de l'Ecole
Française de Diction et auteur des
“Monologues du Petit Monde”, qui
parlera de “l'Enfant et ses Amis
Cette causerie sera ‘suivie de

quelques scbnes extraites de la cé-
lèbre féerie de Maurice Maeter-
linck “L'Olseau Bleu”, dirigées par
Mme J-L Audet et interprê:ees
par Miles Cécile Labelle, Yvatie
Brind'Amour, Gisèle Schmidt, Lu-
elle Laporte et les petites Fernande
Larivière et Adrienne Samuel.
Pour clore la soirée, une création

chorégraphique sera présentée par
les charmantes petites Arlette et
Jacqueline Desforges, lesquelles,
malgré leur jeune Age, ont déjà fait
une brillante tournée artistique en
France, en Afrique du Nord et en
Amérique du Sud et offriront à
l'auditoire du Cercle Tricolore un
des plus beau numéro de leur :é-

ENRAYEZ LE

RHUMEDE BÉBÉ
AVANT QU'IL SACGRAVE
NE LAISSEZ le petit rhume de votre
bébé devenir an ‘gros rhume" où quelque chose
de pire. Permetics a Mme Geo. McBride, de

, de vous dire commentfaire. “Ma
lllette, qui à 26 mois, ttrapa un vilais rhume;

donnai des Tablettes Baby's Ownet elle

 

1
k ngs vite. J'ai certaioement confance dans
los Tablettes "5 On”,
Les Tablettes Baby's Own sont inoflensives et

leur action est sire. Elles cosrigent la cesse
du malaise de bébé. Effesces dans les cas de
deotition, constipation, Gévre » diarrhée,
dérangements d'estomac, coliques, mervosité,
léger croup et aulres petites maladies infan.
tiles. Ne contienarnt aucun opial ou drogue
Yupéante. Ragpori d'analyse dans chaque  u une boîte aujourd'hui, 25 cents. Achetez-e:
Vous seres remboursée si vous n'étas pas
sstiofaite,

GRAND SOLDE DE PARDESSUS

pertoire. Plusieurs cadeaux ot cows
venirs seront offerts atx membres’

 

ot.vu ie nembre apt de tadbleg.,

EEEni

1Rôtél Berkeley. .

 

Père contre fils. .
TAUNTON, Angleterre, 14 =

{P.C.) — James Hawke et son fils,
Harold, sont tous deux à l'hôpital
ignorant qu'ils furent mdlés au
même accident. Le fils était à
bicyclette et descendait une edte
quand il frapps un piéton, son père,
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Seay puns
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d'hiver pourgarçonsetjeunes gens

 

    

 

 

Chez EATON LUNDI

 

 

 

  
Solde de (in de saison ! Dans le groupe ne
trouvent des pardesaus raglan, grenadiers
en tweed ou tissu couverture de laine, Tons
chauds de brun, bleu. gris-bleu. Tailles : 20
à 7 dans le groupe. Pour solder lundi.

Vêtements Pour ZRrÇens, an deuxième

“T.EATON C%m
. DE MONTREAL

Hlustrés à gauche

Profitez de ce solde pour acheter

de polo. Tailles : 24 à 30 dans le

Pour solder lundi

6.95
Quantitd” limitde — venez de

bonne heure = à ce prix

Vs ze vendront rapidement !

Élégants
pardessus
Reproduits à droite
pour jeunes gens

9.95

Pardessus chauds
Voiel une offre dont voudront bénéficier les parents économes*

à votre fils. Etégants et confortables en tweed de laine doublss

    
    pour garçons

 

    

 

up bon et chaud pardessus   
   

 

groupe.
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Leconfort chezsoi
Petits riens à
grands effets
ous conseillerai-je quelques pe-

tites choses pratiques? De ne pas

oublier, par exemple, de faire chauf-

fer les assiettes destinées au repas:

rien n’est plus désagréable que sau-

ce ou jus figeant dans l'assiette. Fal-

tes chauffer également le piat des

tiné à recevoir viande et légumes

et ne versez pas péle-mèle ceux-ci et

celle-là dans je plat: au lieu de ce

procédé expéditif, ranges la viande

au milleu, les légumes tout autour

at nappez avec la sauce.

N'oubliez pas non plus d'avoir

dans le coin le plus frais de votre

cuisine un joli bouquet de persil

que vous traiterez comme un bou-

quet de fieurs afin de l'avoir tou-

jours bien frais et bien vert sous ln

main; vous l'utiliserez non seule-

ment Comme condiment, mais com-

me garniture pour vos hors-d'oeu-

vre, von viandes froides, vos fri-

tures, et
Et puis, ornez votre table d'un

bouquet: il en faut bien peu pour

égayer un couvert; quelques fleurs

de saison dans une timbale d'ar-

gent où dans un rustique petit pot.

ventru et verni comme un marre.

Que je repas soit un moment d'heu-

reuse détente pour monsieur qui

l'appréciera — soyer-en sûre — à

an juste valeur et qui ne manquera

pas de déposer un baiser bi-n ten-

dre sur les jolis doigta cul anront

disposé et confectionne ie »i belles

et de si bonnes Chock.

Les ventilateurs
a ailettes
Ces ventilateurs sont mun éleetri-

quement et braesent Yah; ils doi

vent être installés près d'une fené-

tre ou, mieux encore, encastrés

dans une cuverture. Leur fonction

consiste à aspirer l'air frais du de-

hors et à refouler l'air vicié du lo-

cal. C'est un provédé de rafraichls-

sement et d'aération art.ficiels em-

pioyé aurtout dans les salles de réu-

nions. Cependant il existe dans le

eomtnerce des modèles réduits d'un
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Eaignoires de lai

Vous aver peut-être déjà perdu

beaucoup de tempe et d'efforts à

nettoyer une baignoirs de porce-

laine ou d'émail sans pouvoir —

comme disent les ménagères — la

décrasser. Tous les produits sont

restés sans effet, Essayez tout sim-

plement avec un peu d'essence sur

un chiffon. Le résultat sera mer-

veilleux. Mais prenez soin de fer-

mer les robinets du gaz et de faire

ce nettoyage quand aueun feu n'est

allumé auprès de vous.

 

Nettoyage des fourneaux
a

Faites tremper le fourneau dans

une lessive chaude — eau à laquel-
le a été mêlée un peu de soude.

Chaque pièce doit être énergique

ment brossée avec une brosse d®

entendent, rincée à grande emu et

passée au noir. Votre appareil ain-

si traité vous donnera son maxi

mum de rendement.
 

En écrivant aux annônceurs

mentionnez la ‘Patrie”.

 

 

 
Comme par la magie d'une fée  
 

  

  

 usage assez pratique.

“Loisirs” présentera “Choeur

de France” pour la lére fois
“Choeur de France”, ehorale of-

ficielle du mouvement des ‘Loi

sir”. lancé chez nous depuis à
peine un an, va, de façon splendi-

de, s'affirmer, au cours du grand
concert qui sera donné, mardi soir,

17 courant, à la salle Saint-Sulpice.
Ce sera là Ja première manifes-

tation publique de cette envergure

que ‘tcntera ce groupe vraiment

privilégié des jeunes de “Loisita”
qui, devant tous les amis de cette
oeuvre admirable voudront se sur

passer et enregistrer un nouveau

et splendide ruccès.
C'est qu'en effet “Loisirs”, en

eontiant à M. José Delaquerrière.
nitiste éminent, le soin de former
“Choocur de France”, à voulu don-
ner à tous nos jeunes gena l'avan-
tage de faire valoir les merveilleux
ta‘ents dont (ls sont doués.

LOISIRS-MOUVEMENTS
RYTHMES"

  

Une autre activité où "Lois
est maintenant en mesure de s'af-

fitaier. les mouvements rythmés,
dirigés ‘par mademoiselle Lucille

Legault, font des progrès tels qu'il

devirnt nécessaire d'inaugurer, in-

cessamment, quatie nouveaux

cours

Le cours actuel se donnera, tous
les n soirs, comme à l'ordi-
naire, à l'Académie Cherrier, angle

Cher:ier et St-Hubert.
Toutes lu» jeunes filles, membres

de “Îgisirs”, désireuses de bénéfi-

cier de cet art chorégraphique que

dispense “Loisirs” à leur intention,
n'ont qu'à r’y rendre. Elles seront

bienvenues.

"LOISIRS-8KI"
Lea jeunes gens, des deux iexes,

Que l'enseignement dés méthodes
dispensables & suivre dans fn

ique du ski intéresse, n'ont

   

cet fin par “Loisirs” et qui se

donne, le mercredi soir de ehaque

semaine, à l'école Saint-Ambroise,
rue Christophe-Colomb, sous la di-

rection de M. Jean-Marie Lemieux.

MUSIQUE INSTRUMENTALE

“Luisirs” offre aussi, tout comme

depuia ses débuts, à tous ses mem-

tres, l'occasion de suivre des cours

de mandoline, de guitare hawaïen-

ne et de guitare espagnole, donnés

Aux ntudios de la maison J. E.

Turcot, 568, rue Ste-Catherine est,

comme suite:
Guitare espagnole. lundi soir, de

7 h. 30 à 8 h. 30:
de #&Mandoline, mercredi soir.

nàsh
Guitare hawnïenne, vendredi

soir, de 7 h. 30 à 8 h 30 et de

8h 30 à 9 h 30

CULTURE l'HYSIQUE

“Loisirs”. dans le domaine de la

culture physique, sc distingue de

façon remarquatle, grâce au dé-

vouement du directeur, M. Jean-

Marie Guay et des, instructeurs

éméritea, formés par lui,

Ces cours, chaque semaine, sc

donnent aux endroits suivante :

GARCONS :
Mardi soir, Ecole St-Louis de Gun-

sague, rue Rachel.

Mardi soir, école St-Jean l'Evangé-

Mate, Pointe St-Charles

Jeudi soir, école Jacques Viger,

281, rue Saint-Philippe.
Vendredi soir, école St-Etienne,

rue Christophe-Colomb.

Vendredi soir, soubassement de
l'église Bainte-Brigide.

Vendredt soir, école St-Nasaire,

Villy Lasalle,
FILLES :
Mercredi soir, salle Ste-Cunégonde

angle Vinet et St-Jacquer.

Vendredi soir, Académie Gernesu suivre le cours ipauguré à  sue Visitation

 

COURS D'INSTRUCTEURS

Comme toujours, les élèves au
cours d'instructeurs de culture
physique, dirigés par M. Jean-M.
White, sont convoqués pour sa

| medi, le 14 courant, a la Palestre
{ National, rue Cherrier, où le vaste
gymnase de cette institution sera
à la disposition, pour leur cours

de perfectionnement. Les instruc-

teurs sont aussi convoqués pour
mercredi soir, le 18 janvier, à 1087,
rue St-Denis, où leur sera donné
leur cours théorique.

 

“LOISIRS-SCIENCES"

M. Aubert Lafecrière, un ami de
“Loisirs” a bien voulu, réalisant
tout le bien dont les menibres de

| “Lotaire” pourraient en tirer, eon-
{sentir à l'organisation d’ua cours

[de sciences pratiques qui, donné
sous les auspices de “Loisirs”, a
“déjà recruté de nombreux adhé
rants. Tous ceux qui voudraicat

bénéficier de cette initiative nou-
"velle de l'oeuvre peuvent, dès
| maintenant, w'inscrite, en s'edics-
sant Aux nouveaux quartiers de

| “Loislrs”, éditice St-Denis, cham-

| bres 90-91.

 

“LOISIRSETUDES"

M. Florian Tessier, instituteur.
collabore acti nt avec la direc-

| tion de, “Loisirs” pour faciliter à
tous les jeunes le perfectionnement

dont He ont besoin pour aller sû-

rement de l'avant dans leur sphère
respective d'activité.

 

“LOISIRS-THEATRE”

La formation théâtrale de tous
nos jeunes gens et jeunes filles

constitue l'une des initiatives les
| plus goutées de “Lolairs” qui dans

te domaine encore enregistre des

progrès remarquables Combien

voudront en effet, à l'exemple de

… ceux déjà inscrits. se perfectionner

dans cet art qui chez nous a déjà

2
L'éleetrieité
-
à Ia campagne

Afin de jouir de la vie moderne

par l'électricité, assurez-vous de

posséder dès son installation, un

ample réseau de fils. C’est ja cho-

se au sujet de laquelle vous ne pou-

vez commettre l'erreur d'exagérer.

La vie moderne par l'électricité

vous rattrapera tôt où tard, et bien

plus tôt, je le parlerai, que vous ne

le pensez. :

Le meilleur programme pour les

commodités ménagères, semble être

le suivant:
1—L'éclairage. pour éliminer le

danger des lampes à pétrole.

2—Une laveuze et un fer à repas

 

 

Tabatière
HULL, Angl, 14. —

Une tabatière antique, richement
gravée, vient d'être présentée à la
corporation de Hull, pour l'usage

du maire lors de ses réceptions.

(PC) —

Par la fenétre
BOURNEMOUTH. Angi. 14. —

(P.C.) — Sautant d'un lit à un

ser pour alléger la besogne den

jours de lessive.

3—Us radio pour se tenir abquu-
rant des faits d'actualité et se re
créer au coin du feu.
4—De l'eau courante pour cnle-

ver la corvée da transport Jee

sceaux d'eau.
5—Un poèle électrique qui «at

toujours prêt à fournir la chaleur |

instantanément.

Chacun de ces usages de l'élestri-

cité libère la ménagère de bien des

heures de corvées et rend la vie

sur la ferme, aussi attrayante que

celle qui était naguère le privilege

des villes. C’est pourquoi il est es-

sentiel d'avoir un réseau de fils suf-

fisant noa seulement à votre maté

rie) électrique actuel, mais assurent

aussi votre confort futur.

    

 

  Les cuisines désuètes, sans ate
trait et sans confort, peuvent être

tout à fait rénovées comme par la
magie d’une baguette de fée. Voyez
à droite la cuisine sombre, où la
ménagère n'a aucune commodité,

et par ricochet, aucun goût pour
son travail. A gauche, constatez

la transformatidh effectuée dans la
même cuisine. Grâce aux armoi-
res assurant l'espace nécessaire
pour placer les multiples accessoi-

res de la cuisine, tout est en ordre,
et rien ne parait. L'évier tout

blanc, de même que l'installation
complète, le dessus d'armoire nic-
hele, je carrelage de tuiles, les ri

deaux coquets, ont fait un coin

charmant où ce sera un plaisir
pour la ménagère d'accomplir se
tâche de chaque jour. (Photo C-
I. P.et H).

 

| Lavage de vitres

|

    

 

= nhe,
in (anads,

brel MOTHE, prop.
VAGE DE VITRES

“EXCELSIOR”

 

autre, par bonds, un garçon de 5 |

ans, John Griffith, à fait une chute |
de 30 pieds et n'est grièvement 1
blessé quand il sauta trop haut et 1
passa par une fenétre. !

WINDOW CLEANING CO.
401, rue Saint-Vincent

100% Ci

 

   
 

 

DURANT -

>

al)

JANIER et FEVRIER

23 de moins que le
Cprix habituel !

Dessus d'armoire en
mail porcelaine

oxydée fait d'après vos

spécifications et dans lou-

tes les couleurs pour har-

moniser avec vos meubles

où peintures. Sanitaire. Fa-
cile à nettoyer. Approuvé

par le bureau d'hygiène. “ Tables,

A l'épreuve de la rouille.

 

 

 

   

 

Nous avons aussi un Cquipe
ment complet pour Hotels,

Tavernes, Restaurants, etc.

chaises, comptoir,

vitrine de boucher, on émail
porcelaine oxydée.

Téléphonez pour un représentant

General Industries Co.
5808 boul St-Laurent CA. 2332 . permis & bon nombre de nos com-

patriotes de ne distinguer ?  
 

     



 

 

 
  

Salons de
chambres
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beautéet
de torture
 

LE MARTYRE AU RALENTI

Les élégantes modernesse

pla

se plaignent souvent des
supplices que leur inflige la mode: le fait est
Bawort ui Von songe un instant au martyre
lation, des ondulations, de

u'elles n’ont
de l'épi-

s, ou de toutesJes
autres tortures des enede beauté chargés de “réparer
des ans Pirréparable outrage”.
Que diraient nos “civilisées” si%

elies devaient subir les soins don-
nés aux “belles” de l'Afrique!’

T1 faut souffrir pour être joile,
mails c'est alors que la femme sait
se montrer héroïque, même si el-
le doit ae torturer àl'aide de ca-
misoles de force (ouf, il y en a en-
core qui en portent) de soullers
trop étroits, de chapeaux fantasti-
ques ou de fards qui leur brûlent
ta peau!

Souvenirs d'Afrique

Nous avons interviewé hier
après-midi une jeune Américaine,
Murie! Jenkins, qui fit partie, il y
a deux ans, d'une expédition de
chasse au coeur de j'Afrique, Mile
Jenkins, use grande jeune femme
à l'allure athlétique, au regard dé-
«idé, ne parle guère de chasses au
lion ou au buffie: très féminine
malgré son goût des aventures, el-
le a plutôt observé de quelle ma-
nière les Africaines qui désirent
être chic gardent leur souplesse,
le lustre de leurs cheveux et la
délicatesse de leurs traits.

Tatouages en relief

—En tête des martyres que doi-
rent endurer ler négresses 8st le

tatouage, faits EN RELIEF... Chez
les Bangalas, on voit des femmes
à la figure ornée de rangées de
portes de chair d'une ou deux 1t-
thes d'épaisseur ou des rajes
transversales exécutées à l'aide de
spafules en fer tranchant. C'estun

 

   

 

  
 

 

travail iong et douloureux mais
que apportent sto¥quement lea
“patientes.” Ces perlex ou rales
anni teintes-A l'aide d’hulle et de
chathon de paille.

-

Les dents limées |

—Les élégantes du centre da
l'Afrique, continue MHe Jenkins,
ae liment los dents, non pas par
cannihaliame, mais par coquette-

tie, Celte opération se pralique à

l'aide de plerre-ponce où de grès.
Elle peut durer plusieurs heures et
memes une Journée entière... Quant

Aux latoitages, je se font à l'aide
d'instruments tranchants, Los nd.
Ries ne connaissent pas l'aiguille
électrique

C'est un procedé très dange-
Feux, Vu les dangers d'infection.
Les “artistes” en tatouagaz frap-
ent à tour de bras avec leur mail-
let dur une écallle de tortue ou
«inv plerre aux rebords aigus, tout
comme s'ils gravaient sur le bois.
en suivant les contours du dessin
tracé avant le “traitement de
deuuté”. Le sang coule, mails pen
ituporte, il faut être belle pour at-
tirer "attention du chef on du plus
beau guerrier dé la tribu. On verse
ensiite sur les coupures des tein-
turea aux couleurs vartées,

Lakas et Batekés

Chez les Lakas, les femmes se
font graver sur la poitrine une

eroix de Malte qui va du ventre à

gorge’... Chez les Batekés du
tbaigo, elles se forment un bourre-
t de chair autour du crâne. Chez

fes Boudilon, elleg s'arrachent les
quatre incisires anpérieures (au
Canada, ne volt-nn pas certaines

femmes se faire arracher leurs
dents naturelles pour les faire
Femplacrr - par un dentier abon-
damment pourvy d'or?..)
tres réussissent à s'étirer le lobe
de l'oreille assea latgement pour
lager dans té trou des plèces de
monnale, des morceaux de cuivre
ou de vétitadies 02coupesWE

 
 

 

 

   

Dinu.

 

llques, Celles-ci mangent de la ter-
Te pour demeurer aveltes après
l'avoir torréfiée sur des plaques de
tôle, ce qui est une variante du
vinaigre des obèses ‘civliisées”.
Ce “remède”, nommé “bokolo”,
fait perdre l'appétit en desséchant
Ia langue, mais 1! a le fâcheux
avantage de conduire à une mort
prématurée.

Lèvres et narines

Ches les femmes Togbat, on voit
des jeunes filles, les lèvres per-
cées d'alguliles, de brins de paille
ou de morceaux de quartz, heureu-
ses sont-elles m elles peuvent se
procurer des... boutons de culot-
tel... Chez les Mangias. elles se
taillent les dents en scie, ce qui
leur donse un rire horribie. Eiles
s'introduisent dans les narines
des épines, des pointes d'acier,
des pièces métalliques, afin d'a-
voir le nes plus large Chez les
Tennds, elles se cougjruisent des
chevelures fantastiques. plus hau-

 

   

-\tes que les coiffures si à la mode
sous |e règne de Marie-Antoinette:
ces échafaudazes monstrueux sont
maintenus à l'aide de trelllage mé-
tallique, de beurre rance ou de
gralsse d'hippopotame. Comme el-
les se lavent rarement. on peut

devinerr qu'elles pe sehtent pas iv
Coty!…

 

La mode chez les hommes
  
 

—La mode cucz es hoummes ne
diftére guère de cetle des femmes.

Ils se taillent ler dents, se muti-
lent Ya peau, s’'arrachene les che-
veux, s'incrustent dee pierres pré-

cleuses dans les vretlles, le nez, les
lèvres. Plusieurs voyageurs pr£-
tendent Que ces modes nègres fu-
rent copiées, tant bien que mal
aur celles des expiorateurs qui pé-

nétrérent daus ces régions encore
mal connues. Le nègre d'Afrique
a le plus profond respect pour tout
ce qui est européen. J'ai vu une
négresse Bantoulo, continue Mlle

Jenkirs, supplier un de nos por-

teurs noirs qui avait autour du

cou un vieux foulard déchiré et
crasseux, de l'échanger pour aon

pagne encore neuf, L'élégante s'en
fut, très fière, vêtue uniquement
du foulard, convaincue qu'elle épa-
téralt s«s compagnes par son chic

de Paris!..,

 

Cannibales et fauves
  
 

~—Il ¥ a encore quelques cannl-
bales en Afrique, termine Mile

Jenkins, mais on ne Jes trouve que
dans les régions les plus reculées.

La domination blanche exerce un
tel prestige depuis une cinquan-

taine d'années en Afrique que les
sacrifices humains deviennent de
Plus en plus rares. Les nègres ne
aont pas des êtres féroces, mais de
grands enfante, bien qu'il ¥ ait des
tribus très difficiles à soumettre
et très guerrières, bi respirent que

querelle avec leurs voisins plus
faibles chez qui Ils effectuent des
Fazzlas d'esclaves, car l'esclavage
se pratique encore et se pratiquery
TOUJOURS chez les Noirs. Ne se
fail-l! pas chez les Blauches”
Quant aux fauvre, {ls ne vallent

guère ja peine qu'on en parte. Ils
sont beaucoup moins dungereux
quon le dit: ils fulent V'homme et
ne se défrndent qu'attaqués. Je
fais cependant exception pour je

buffle. un animal dangereux et
stypidequi fonce sur tout ce qu’il
volt sans provocation. Fa Afrique,
ce ne sont pas les hites de la jun-
gio qu'il faut crailodre als les
moustiques et les serpents 
 

- IMIVE DE HAINT-GHORGES. 
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L'entretien
du velours
Peut-être hésitez-vous à porter

du velours à cause de la réputation
de fragitité de cette belle étoffe, ré-
putation souvent justifiée, il faut
le reconnaître. Aussi ajmeries-
vous savoir commentl'on entretient
et comment on remet à neuf le ve-
lours s’il à subi quelque domma-
ge?

BROSSAGE DES VELOURS

On emploie, pour le brossage des
velours, une brosse À velours apé-
ciale en paille de ris très fine
C'est un article à posséder dans
une famille, car 1! sert également
pour le brossage des peluches et
des suédines.
Si le velours est parsemé de poils.

par exemple un col de lynx qui
perd ses poils ou le poil d'un ani-
mat familier: chat ou chien à pela-
ge clair, on ne peut brosser effica-
cement avec i.e brosse: {1 faut
cmployer le brossage dit à la “cin-
galette”, c'est-à-dire au moyen d'un
tampon de mousseline à patron
(cingaletts en langage de coutu-
re). Vous coupez la mousseline à
patron en petits carrés. Vous en
faites des tampons que vous hu-
mectez d'eau fralche et avec les-
Quels vous brossez le velours légè-
rement, sans appuyer sur le poil et

«ans le mouiller trop visiblement.
Quand un des tampons est sale,
vous le remniaces par un autre.

de son rendement supérieur.

 
 
 

 

“CONNOR ”
La Inveuse Connor à dominé le marché au
cours de 1998 à cause de ses parfection-
nements inégalée, de sa garantie unique,

C'est un moyen de brosser en dé
poussiérant l'étoffe.
Contrairement aux lainages qu'il

faut toujours brosser dans le sens
du poil, vous drvez brosser je ve-
lours et la peluche à rebrousse-
poil, c'est. re généralement de
bas on haut par rapport au vite
ment.

POUR REMETTRE A NEUF
LE VELOURS

Voulez-vous =: onner & votre ve-
lcurs un “brillant* nouveau? Bros-
sez-le avec du sel de cuisine. I! re-
prendra de l'éclat. C'est un procé-
dé qui convient mieux, d'ailleurs.
au velours de coton qu'au velours
de soie.
Pour réappréter du velours, il

faut faire ce qu'on appelle l'ap-
prêt “au tapis”. Sur un châssis en
bois, on clous une toile de fil de
façon à la tendre fortement: le ve-
lours imprégné d“'apprêt” est ten-
du et épinglé sur Cette toile. On
place le châssis près d'un poêle ou
u adieit jusqu'à ce que le tout soit

complètement sec.
La fixation du velours à beau-

coup d’importance pour le sucoèe
final. TI faut attacher d'aboré les
coins du morceau de façon à bien
lui conserver sa forme; on place
ensuite’ des épingles intermédiat-/
res à chaque pouce environ.
Le velours doit être épinglé du- |MA

vet contre tapis.

POUR NETTOYER LE VELOURS
Les taches s'enlèvent sur le ve-

lours au moyen d’ammoniaque or-

Shhh... Faites comme moi
achetez votre CONNORchez

  

   

 

RIVET-SAVRIOL
Radios, Laveuses électriques, Poëles, Réfrigérateurs
8 BEAUBIEN Est---CAlumet 11 22

COIN BEAUBIEN ET ST-LAURENT, &

 

 
Vous ne sauriez croire
combien faciles sont les
conditions de cette mai-
son si réputée dans le

. domaine
radios, etc...

En achetant chez Rivet.
Sauriol vous êtes assurés
de meilleurs
parce que meilleures mar-
ques — d'où meilleure
garantie.

 L'ARRET DE L'AUTOBUS,

dinaire, dont vous Imprignes un
tampon de coten ou plutôt de linge
fin (afin d'éviter le duvet blane du
coton).
Mais beaucoup de velours sont

lavables: et vous avez souvent
avantage à les laver, ce qui les net-
tole et lea rafralchit en même
temps.
La précaution essentielle à pren-

dre est d'enrouler le morceau de
Velours humide autour d'un rou-
Jeau de boia (rouleau &' pâtisserio
par exemple) en enroulant avec lui
un chiffon propre qui sbsorbera
l'humidité du velours.

S'il a'agit seulement de laver
quelques petites taches sur votre
morceau de velours, employez le
procédé de la règie de bois (au lieu
du rouleau). Vous évitez de déten-
die votre étoffe en ln soutenant eur
une planchette de bois bien lisse,
ot en brossant ensuite cette surfa-
ce avec ia brosse de paille de ris
humide.

Couvent de St-Laurent
La partie de cartes anquelles des

anciennes élèves de ta malson-mère
des Soeurs de Sainte-Croix, (Euinte
Laurent), aura lieu, le samedi 26
Janvier 193$ à 2.30 heures, au profit
des oeuvres de l'Association, Cordiae

s. Pour Infor
dresser à Mile L. Raymon:
Mile Marie Leduc, BY:

à Mile Madeleine Séguin,
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En écrivant aux annonceurs
.mentionnez la ‘“Patrie”,

des laveuses,

produits,

Modèle à partir
de $80.50
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Les missions catholiques dans la
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Chine inaccessible et mystérieuse

 

Une paroisse de 350,000 âmes

(Par Destaler O'LEARY)

La Chine est un bien drôle de pays. Mystérieux avec

 

cela que nous nous figurons connaitre

 

lorsque nous deve-

nons familiers avec des noms comme Tsien-Tsien, Han-

kéou, Pei-Peing, Changhaï et que sais-je.

Ce pays colossal

moins — nous intrigue.
— 500,000,000 d'habitants, au

 

Le Chinols aussi nous intrigue.

Derrière ces yeux bridés, ce regard

fuyant, nous cherchons à lire, Nous

wouérions bien savoir ce que cathe

Je front de cette face de pleine lu-

ne, que nous trouvons sympathi-

que… malgré tout ! Cette suite de

catastrophes, de guerres, de mal

heurs de toutes sortes qui ont dé

vasté la Chine a en effet créé, ches

nous, un climat de sympathie à

l'égard du Chinois.

— * La Chine est encore plus mys-

térieuse qu'on ne le croit, me confie

Je R.P. Jean Guettier, missionnaire

français dans l'Empire des Céles-

tes: les habitants y naissent et y

meurent.avee une incroyable facili-

té. La mortalité infantile, surtout. y

fait des ravages terribles. Suns cet

te mortalité Infantile on se deman-

de combien 1 y aurait nétuellement

d'habitants en Chine : car la popu-

lation double tous les 20 ans. Er

puis méfiants avec ça. ces Chinoi

Comme tous les Orientaux, 11 sé

  

   
votre ami tant qu'il ne sera pas sur.

de vous abattre. Tant qu’il vous

Crçira le plus fort, il vous fera pat-

te de velours. C'est un véritable

chat… qui griffe quand i! en croit

Je moment opportun.

— Y a-t-i] longtemps que vous

êtes ca Chine, mon Pére ?
— Depuis 1925.
— Et c'est la première fois que

vous quittez vos missions ?

L'HOPITAL EST LOIN

— Exactement. Je suite arrivé à

Ja mission de Koui-Yang, capitale

du Kouy-Tchéou, en 1925. Depuis je

ne l'ai pas quitté. SL une fois, lors-

que je fus mordu par un chien cn-

ragé. 1l a fallu que je fasse mille

milles pour me faire soigner. Mille

milles dans une région qu'un jour-

naliste américain a qualifiée de

plus inaccessible que le Thibet...

= Ce qui n’est pas pou dire.

- L'entrée de notre mission est

fnterdite aux Européens sauf aux

missionnaires. Pour y arriver |

nous faut passer sur un pont de

chaînes, d'environ 1.50 mètre de

large. qui surplombe un précipiee

de plus de 150 pieds. Ce pont a unc

longueur de près de 200 pieds

Puis c'est ln montée à travers des

routes abrupae et À peine tracées.

Pour arriver à Koui-Yang 1! nous

faut souvent boger à la belle étoile.

- Votre oeuvre missionnaire elle-
méme est-elle blen difficile 7

Nous avons affaire à des papu-
Tations paysanes, pour la plupart, à
qui nous sommes sympathiques. Le

teriituire que nous occupons possé-
de une population d'environ 10.000.-
000 dames, composée de 48 1accs
ou tntus differs ntes.

- Tiibus où races hostiles 7

VEREDUCTIBSLES

- Pas précleément, nuna si elles
ne sont pas hostiles, elles sont, par

contre, trés lésetkees, pour ne pas

dire plus, envers Fune l'autre. Elles

ne se inclangent pas, pas de marla-

ge entre elles, nf wican rapport sui-

Vi. On voit des villages, formés dr

tribus différentes, n'avoir absolu
ment aucun roniact entre cux

Leur langue csteile différente

Yune de l'autre ?
- Certainement

   

Chaque ribu

 

patie un diaicete, la plupart du

terups incompréhensible pour ler

suties,

« Dana quelle province ccclering.

tique vous trouvez-vous,

ment ?
— Dans je Vicariat de Kwel

Yang. province du Kwei-Chow.
ous sommes 18 missionnaires, des
Mtasiona Etrangères de l’aris, et ie
blergé indigène eomprend 39 pré-
dyes. Nous gommes aidés, mognift- cxacte-

le RP. JEAN GUETTIER
Photo la |Patrie ">

quement aidés par des Soeurs mis-

sionnaires de Notre-Dame-des-An-

ges, de Sherbrooke, et 78 relizieu-

ses chinoises faisant partie de la

Congrégation du Sacré-Coeur de

Kwei Yang La paroisse, à laquelle

j'appartieas, compte 356.000 fidèles:

comme vous voycz, nous n'avons

pas de temps à perdre. Nous som-

mes 8 mois de l'année hors du pres-

bytére; nous avons en autre trois

mois pour faire le tour de ia pa-

Toisse.
MARCHAND DE CANON

— tEt comment répondent les po-
pulations ?

— Je vous l'ai dit, nous leur som-

mes très sympathiques. Elles se

méfient des Européens, ne |
ment pas même, mals elles ne nous

considèrent pas comme des Euro-
pécns.
Je vals vous raconter vn fait ty-

pique à ce sujet: un jour, les éie-
ves d'un collège se divisent en
deux camps, l’un représentant les
Chinois: l'autre, les Européens; ils

jounient à la guerre. Comnie je m'y

attendais, les nôtres furent enfon-
cés, c'était décidé. Je fis remar-
quer au surveillant qu'il ne devait

pas permettre de teis jeux, suscep-
tibles d'animer la haine, assez na-
turelle, du jaune pour le blane, “ 1!

ne faut pas leur apprendre a détes.
ter l'Européen”, lui dis-je, “car
vous vous rendef compte que notre

tâche, qui n'est déjà pas si facile.

va devenir Impossible”, Le brave

homme me regarda avec surprise,
“Mais vous n'éles pas Européen,
me dit-i Un Européen c'est un

Eros mionsieur qui vend des armes

fait ie trafic des armes ct commer
ce avec les populations, Vous ne

faites rien de tout cela. vous n'étos
done pas un Européen”.

 

   

Aux éleveurs de lapins
 

L'assemblée  rénérale de l'asso-

ciation dee Eleveurs de Lapins de
la Province de Quéhee, aura lieu
A Montréal à l'Union du C—amer-
ce, 1079 rue Berri, le mardi 17 jan-
vir 103% à 8 heures PM,
Tous les d'eveurs, membres ou

non, de l'association, sont cordia-
lement invités,
D'importantes questions, entre

sutres, la tonue d'une exposition

provinciale de lapins, scront à
l'ordre du jour.
 

avenue

Rue du Vatican

appelée Marconi

CITE DU VATICAN, 14. — Une

nouvellement construite

dans la Cité Vatieane portera le

nom de "Viale Guglelmo Marco-

ni”, le Saint-Père a accordé ce

rare honneur à l'Hllustre savant

italien. Le plupert des rues du

Vatican sont nommées d'après

un pape célèbre.

  

Etats manquant

LONDRES, 14. — (P.C.) — Un
groupe d’Américains, lors d'un ré-

cent déjeuner de la Chambre de

Commerce américaire, ict, remar-

quérent que 10 étolles manquaient
sur le di au américain placé au
plafond. Ils demandèrent au prési-

 

 

 

Le célèbre pont de chaines, unique

construction du genre, suspendu

au-deseus d'un ravin de plus de

150 pleds de profondeur. n faut

passer sur ce pont pour se rendre

à la mission de Koul-Yang-

La Fédération Nationale
Saint-Jean-Baptiste

ALAS OC

Demain. 35 fanvier.

des Ouvrière» Catholiques tie Ara

son assemtiée mensuelle A la Fédé-

tation natlonsie Baint-Jean-Haplis-

te. B33 est, Tue Sherbrovke, d tras

henres précises
La conférence sera donnée par Ir

Porteur À -H. Robr rt.pr i=
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  me musical sera exéeh nar

ves du cours de soilège Fous

rection de Mile Hélène Lefe al

v aura tirage ‘le prix de préas ve
in réunion a term: a par la

cdictinn du Sain «remet,
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mn des emmes d'Af-
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fu'res. affiliée à édération ha

dionale Saint-Jean-Saptistr,

=

AUTA

son assemblée mensuelle M Trredi

prochain, IS janvier, dans ‘ex sa

logs de in Fédération. 838 eat, 1ut

Sherbrooke, À 8 hres
A l'ordre du jou Fin

une calane de se a en marie

bénéfice den n en, El y aura
à moûter et récent 5m,
gemblée commencera par la
tion du Salnt-Sacrement.

; membres de l'Arroclation. an-

ciens «t nouveaux, sant cordixle-

ment (nvités. Entrée libre.
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1. Assoclation Profess:onnelle "ex

Employéen de Magasin déalre re.p-
peler À ses membres que les cours

du soir sont recommencés dans ‘or-
dre sulvanta: lundi: français, an-
iain et arithmétique:
mardi: couture et ch 8:
vendredi. chant profane et :eli-

rie art dramatique.
L'Association enpère que en f'è-

i nombreuses quau

   

ves seront au
début,

COMITE CENTHAL D'ÉTUDE
Mereredl prochai 18 janvier, À

trois heures, aura lew l'ansem®l
du Comité central d'Atude de la F
dération nationale Salnt-Jeun-1t
tlate, à rA maison d'oeuvres. 453 «at,

Sherbrooke.
vue Victor Mnrbeau, prét
In Société des Ecrissins v'a-
frareznin, di
intitulée

  

   

   
    

 

   

    

paroisaiales,
professionneilva ainal
nées de “LA Menue
cord alement ©

 

 

“Mein Kamph” banni
ECCLES, Angl, 14. -  (EMC.N

L'objretion des citoyens de cettr
ville contre la traduction anglaise
du livre d'Hitler, “Mein Kamph”

a été causé que le livre a été banni

de la bibliothèque publique.
 

  

  

   
  
  

    
  

 

  

 

  

 

  
  

TABLETTES C.B.Q. DOMINION
SOULAGEMERT de £5FACONS

AUX RHUMES!

1. Enraiont ia fièvre
Flew sent raphlement
et trmplrnt lavie.

2. Seulagen: les malaises
aiment mai de tête,

tes douleurs dane
le ains et les jam

2. Ouvront les Inlestins
1 eur action Laxative aide
decartasser te système des
déchets teuiques,

4 Tonifion: de
Ues Lablettes endures de

  
  

 

254 à tetes tea pharmacies
Cheri hes {agent de pola
surie petrichull rouge, BW

     IRE 

dent si “les dix autres Etats
avaient été cédés à l'Anglecerre
par le traité commercial anglo-
américain”.  

Quand les poisone
obstruent les‘

REINS
et irritent la vessie

NETTOYEZ-LESPOUR 40 CENTS
Alles aujourd'hui même chez votre phaf-

macien et procurez-vous ce élurétique et
stimulant sûr, rapide et inoffensif -—- dev
mandez les capsutes ‘’Goit Medal” (M6
daille d'Or) à l'huile de Haariem et come
mencez immédiatement à débarrasser vos
reins des matières de rebut saturées d'aci-
des et de poison,

C'est IA lo moyen de rétablir use mine
ncitvilé des reine at de fuite ceccer cette
Irritation de ta vraie qui can souvent
l'insuffisance d'urise avec  brélemests,
ainsi que des nuits same repos.
Rappelez-vous que les reins ont souvent

besoin d'être nettoyte tout comme ‘es
Intention et que certains symptômes de \n
faiblesse des reins sont l'obligation de we
lever une ou deux foie la puit, les yrum
bouféls, :e5 crampes aux jambes, le mai de
dos et la mofteur des mains.
Mais ssur:a-vous que vous donne

les capæuiles ‘Gold Medal“ à l'huile u6
Haarlem — le produit origina) et authen-
tique — venant directement de Haarlem,
Hollande — le prix est modique, 40 cents,
les bone résultats répondront pleinement
à votre attente.

  

 

  

 

 

vie.

 
    

La première mine d’amiante

Ce fut entre 1860 et 1870 que l'amiante
fut découvert pour la première fois au Cana-
da. Appelé “ pierre à coton”, les qualités re-
marquables de ce minéral furent rapidement
reconnueset l’on commençaà le miner autour
de 1878. De nos jours, c'est la Province de
Québec qui produit la plus grande quantité
d'amiante dans le monde entier.

Bien des années auparavant, en 1847, la
Canada Life avait été fondée, ct en 1848 elle
émettait sa première police dans la Province
de Québec. À cette époque-là et pour une
durée de presque vingt ans, elle se trouvait
la seule Compagnie canadienne d’assurance-

Deses humbles débutsil y a quatre-vingt-
douze ans, la Canada Life s'est développée en
une magnifique entreprise coopérative. Au-
jourd'hui, des centaines de milliers de déten-
teurs de polices lui confient des économies se
chitfranc à plus de $250,000,000.

La Compagnie d'assurance

anada life
La plus ancienne du Canada

_ V, R. F. MACDONALD
. Gérant, Suceursale de Montréal St-Jacques

D'après une ancienne gravure

sur la vie

  

 

 



 

 

Pasde ‘“logementà louer”
avant le premier avril

(Par Joseph La Vergne)

Conte i oo oy ain .premier février que ires, en vertu
d'une disposition de notre code civil, maisbonon vertu
d’une coutume établie, à Montréal, laquelle n’en a pas

 

moins force de loi, devront
ont ou non l'intention de déménager,
Jusqu'à il y a trois ans, les gen:

avaient le droit, dès les premiers
Jours de février, de commencer à
Visiter les logements où l'on voyait
l'affiche: “Logement à louer”. C'é-
tait alors la parade annuelle. Peu
importait que l'on eût besoin ou
non d'un logement. Ces dames al-
laient se renseigner sur “les affai-
tes des autres”. Et cela se conti-
nuait durant trois mois. Le peu-

wre locataire devalt laisser visiter,
mème s'il. s'agissait de ses pires
ennemis ou adversaires. .

LOI SPECIALE

Fn 1935, l'Assemblée légisiative
adopta un bill relatif aux visites
des maisons à louer. Dans le pré-
ambule de le loi, on y lit ce qui
suit :
“Attendu que les délais accordés

par la majorité des baux à loyer,
pour la visite des logements, sont
de plus de trente jours et sont par-
fois de quatre mois; (Disons fci
Que, dans ia ville de Québec, le dé-
lai commence à courir, le premier
Janvier).

“Attendu que de tels délais sont
une cause de nombreux Abus et dc
Ja violation du domicile ;
Attendu que ces délais créent

un danger très grave de propags-
tion des maladies infectieuses et
Qu'on doit attribuer à ces visites

annuelles des logis dans les villes
une recrudestcence marquée de ces
maladies ; .

LES CAMBRIOLAGES

‘Attendu que ces détails proton.

Bés favorisent, dans une large me-
sure, les vols de toute nature -gt
notamment les cambriolages ;

“Attendu qu'ils sont une source

d'ennuis considérablest pour les to-
cataires et méme pour les pro-
priétaires des logis & louer”.
La disposition suivante fut donc

votée :
“Nonohstant toute convention à

ee contraire, un locataire dans Vile
de Montréal. n'est tenu de permet-

tre la visite, pour les fins de loca-
tion. du logement loué, qu'au cours

des trente jours qui précèdent la
date de l'expiration du bail verba!
ou écrit”.

L'AFFICHAGE

Cette disposition, bien que créant

un avantage considérable, contenait

Croisières Antilles-Miiami
Le populace tr satlantique français De

Grasse « été nolisé exclusivement par les
Simmons Tours de New-York pour six
eroivièes MisaAutlien dou vois départe
au février: c'est la ive fois qu'mm

3 Française eut soled

 

 

serie de la Ligne

 

LE. DE GRASS.

pur une entreprise privée pour une sein
complète de croisière.

Les croisières à bord du De Creme
ent été soigneusement ergamisées de façon

à offrir umvoyage intéressant. Le premier
départ aura lieu le 4 février et le deuxié-
me a Été find au 14 février: ces deux
croisières dureront neuf jours chacune et

tera Nawau, La Havane ainsi que
1 y aurn d'autres départe fes 25

février. Il et 25 man, « 7 avril.
Ces œoisières Simmons Tours, sont ex.

cesivement populaires parce qu'elles pear-
metient de visiter Miamce plus de Nae.
ssa ot La Havane.
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- E COIN DES
BRIDGEURS

Chronique de E-A. BRIEN
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SUBYERFUGK Le subterfuge consistant a décla-

La donne suivante a probable faible. pans Lun on oata se. = a e | faible, pour ne réfugier dans unedire à leurs propriétaires n'ils| ment été pobtiée an quelque part puissante couleur de repli si contré
car, on différentes occasions, deux| r-‘est plus guire pratiqué aujeu
joueurs me fa rappertérent comme d'hui Et si quelques-uns de nes
on beau coup qu'ils venaient del melileurs joueurs l'emploient encorere. ce n'est ‘ils se trouvent àune Incune. On y disait que ta vi-f voici & peu près cette doune: vueLara & res infé-

site des lieux ne pouvait être faite! Denneur: Nord. rieurs. Ces déclarations de cou)
que dans les derniers trente jours| Nord et Sud vulnérabies. faibles août d en ce que
de la fin du bail, mais ne parlait le enaire à un très beau
pas de l'affichage. Sous les <ir- NORD en à cetteunriabeau
constancest, le propriétaire pouvait & ADS obatinément
dès le premier février, à Montréal, O95 Mais dansla denne ci-d et
placer l'affiche, ce qui conetituait oDV3 déclara 1-carreau sup! otaue tes
encore pour le locataire une autre æARV87 adversaires dévi Pa voir von

see ensuite, OUEST EST partenaire attaquer de la couleur,la dernière session provinciale, 4109873 as: au t d'en sie 7 des
l'Assemblée législative est revenue QQ 1033 VARDVS4 rotenJublieont anger| 8
à Ia charge. On ajouta à l'article Ô 864 OAT? Oe! re. py at À
ci-dessus cité à la auite du mot 483 a2 - contré, peut lement se re-
“loué” ce qui suit: “et l'affichage plier sur es coeurs.
sur la façade du logement, d'an- SUD Le contre d'Est demande à Ouestnonces aux mêmes fins”, @eRV4 d'entamer de la couleur qu'il avait
€ & 4 effet cet Te annoncée et Pat réalisa sept leeset amendement prend el - Oo R1095 d'affilée, faisant ainsi chuter le dé-te année. Conséquemment. les & D1064 of t de Te , vain le,

lieux ne peuvent être visités avant . ; rent aon.é ia prie
le ler avril. De plus, fe proprié-| Les déclarations: pou: 9 .
taire me peut poser d'affiche por-| NORD EST SUD OUEST Remède dan:
tant lis mots “logement à louer” 146 190 1 8A. passe
ou autres. avant la même date, soit Z2SA. passe 3ISA passe NEWPORT, oniisaPES

ler passe re tous passent. ~ 0. Henry hfe ler av contre ue mort d'avoir bu de l'acide afin de 

  

MONTGOMERT, Alabama, 13.—
(PC.) — Plusieurs fermiers îe-
caux prêtent leur assistance au
gouvernement fédéral dans l'expé-
rience tentée en vue de la cems-
truction de groupes de cing édifi-
ots de ferme en acier, comprenant
la maisen, ia grange et le poulail-
ler au coût total de 33.006.
 

Des reiRogge
déchets toxiques; l'excès

 

Que Gia Pills tvous
xatant d'autres, le .

   

 

 

 

Deux formats: Rigaler, Mc rt te Nue
Formal Economique (quantité deuble). 750
 

 

  

 

  

   

  

  

  

  

     

  

 

   

 

  
    

  

  

 

» « » » dit Ti Jos Loban 
 

“Ecoutez men
amusant pro-
gramme fran-

cois.otle Qua-
tuer Alouette, mardi soir,
à 9h.30, eu poste CKAC”

disent “aon”.

à Montréal.

donner,la bonne vi

  

  

  
  

 

  

 

  

Hlance... il compee! 11,000 fervemts
tugissent. Eatre les périodes, les re-
porters Labats découvrent que près
des trois-quarts des gens ost re.
marqué la vogue de la Labau. Une
preuve convaiacante qu'après en avoir
apprecié 1a saveur, non seulement ua
buveur fait de ta Lubate sa bière fa-
vorite, mais il invite ses amis à faice
de même.

 

   

   

 

  

profonde de London!

EARmE] 

la vogue de la LABAIT”.
On dira ce qu'oævoudra du baseball et du rugby
>; . mais pour les fervents du hockey,il n'est pas
de soirée plus excitante, dans l'année, que le
Sala d'ouverture au Forum.
Les reporters Labatt se rendent donc à la

partie. Ils y iaterviewent près de 400 amateurs
— 334 hommes et 63 femmes. 297 ré
qu les gens boivent de plus en plus la -
% sont indécis, ec seulement 51, soit 12.8%

ndent

Envisagez-la comme vous voudrez, cette preuve
est très éloquente de la popularité croissante de
cette saveur si différente que la Labart 2 acquise,

Essayez vous-même,à l'occasion, une bouteille
de Labatt India Pale Ale. Vous apprécierez cette
saveur riche et douce que peuvent seules lui

ille recette et l'eau de puits  

       
vove mous1EUR de cotte ricies Lobbais.  
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LA PENSÉE FRANÇAISE À TRAVERSLESJO:
Le canal
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de Suez
 

 

 mm22e 2 —

Le Matin: de l'outlilage sans cesse renouvelé,

par l'installation d'un puissant

--Mais, demandent de bonnes léciairage permettant la navigation
gens, qu'y 2-t-H} donc financière-

Ment à l'origine de ce canal de

Buez, autour duquel on fait tant

de bruit ?

—Il y a, bonnea gens, quelque

chose de trés simple... 11 y à que,

lorsquen 1858 Ferdinand de Les-

seps mit en souscription les 400,000

actions qui devaient constituer le

capital du canal de Buez, au fit

appel à toutes les nations de l'uni-

vers civilisé. D'où le nom de

“Compagnie universelle du canal

de Buex" que porte encore mujour-

d'hui l'entreprise. Mais, contraire-

ment à l'attente de Ferdinand de

Letseps, les Français furent pres

qua les seuls à accepter de courir

les risques de l'affaire. Ils souseri-

virent 210,000 actions environ, tan-

dis que l'Italie en prit exactement

2,719 et l'Angleterre 85. Les autres

pays ne se montrèrent guère plus
empressés et, en fin de compte,

177,000 actions ne trouvèrent point

de preneurs. Le khédive d'Ezyp-À

te. Ismall, qui, lui, avait confiance,

prit à sa charge les 177,000 actions

non souscrites. Ce sont ces 117.

000 actions que, dix-sept ans plus

tard, en 1875, le khédive, ayant des

cmbarras financiers, réirocéda au
gouvernembent britannique, lequel

les a précieusement conservées.

Elles sont aujourd'hui In propriété

dudit gouvernement, c'est-à-dire,

en fait, du contribuable britanni-

que… Donc, à l'origine, le canal n'a

pu être construit et ouvert que

grâce à des capitaux trança:s et

égyptiens.

—Est-ce tout ce qu'a fait la Fran-

ce?
—Non. Par deux fois, en 1868 et

en 1871, lorsque In compagnie cut

hesoin d'augmenter ses ressources.

elle émit des obligations, et ce fut

encore a l'épargne française qu'elle

eut recours… Mais, bonnes gens

dans l'entreprise d'un canal Il n'y

A pas que le capital et que les re-

cetten du transit: || y a ausst les

frais d'entretien «4 d'aménagement.

frais, pour Sucz, se sont tra-

s par l'élargissement et l'ap-

profondissement du canal, par la

multiplication des gares d'eau, par

 

 

  

 

 

L’ami Roosevelt

LONDON DAILY MAIL:   

nocturne. Hs sont énormes et se
ehiffrent aujourd'hui par des mil-

liards de francs. Donc, quand des

bateaux étrangers traversent &c-

tuellement, de jour et de nuit, le

canal de Suez, ils le doivent non
seulement à une initiative française

et à du capital originairement fran-

co-égyptien, mais aussi au travail

incessant accompil depuis plus

d'un demi-siècle par des ingénieurs
et des techniciens français avec de

l'argent angio-français.

La Tunisie

LE CANARD ENCHAINE:

Les lialicas affirment:
— Nous sommes plus nombreux que les

Français en Tunisi
À quoi les Français opposent des chif-

free:
— Nous sommes 108.068 et vous 94.-

289 seulement.
Parfait, parfait!
Puisque nous sommes les plus nombreux,

en effet aucune raison pour que
onne pas...

quelque

 

 

  

 

  

   foie priés pas intervenir dans un dé-
bat qui ne Jes regarde en tien.
 

Cyrano

JE SUIS PARTOUT:

Les “prophéties” politiques de M. Léon
Blum sont bien comnues. En voici une au-

tre, non plus politique mais littéraire. qui

est tirée

du

journal de Jules Renard. Os y
retrouve le même flair,
La scine se passe au lendemain de la

première de Cyrano de Bergeres :
“Ch ez Léon Blum, mntieu hostile à Ros-

tand.
“Vous devriez, dit Blum, vous qui

nvez de l'influence sur Rostaod, l'empêchor
de fare autre chose que du théâtre. Sur-

tout, qu'il ne publie past Ii se perd. La
désillusion est trop forte.”

Or, Cyrano de Hergera: à été ré en Hi-

 

 

 

à H37,000er l'Aiglon à 635,000!
 

les Ftats-Unis est quelque peu lempéré par

von célèbre sourire — le sourire de la pec-
suasion, Son autorité est vi forte qu'en

effet on @ accole à son nom celui de die-

la oimili-dhetature de M. Roosevelt sur! lateur. le pros de la populauen ameri-

mfffle prétend qu'elle ne peut pas se lever sans avoir pris une tasse de thi.
(London Opinion).

= Ca 0 eames wt oe

Une faim de louve.

La politesse

CANDIDE :

Chez nos voisins, on enlame unc cam:

pagne contre la pions: qui est, parait-

il. wae invention bourgeoise. Rien n'est plus

règne encore, elle est pratiquée par les pro-
létaires ausai bien que par les bourgeois.
Il n'y a de différence que dans la façon
dont elle se manifeste chez les uns et chez
les autres. Nous entendions, l'autre jour. une

ménagère qui disai voisine: “Ces

gens-là, voyez-vous, Madame, c'est nourri
mais ce n'est pas élevé.“ On le vait, l’un
des pires reproches que l'on puisse adses-
ter, dans Îa classe prolétaricone, c'est celui
d'impotitesse et de mauvaise éducaton. Un
mandarin chinois disait à un de nos ami

“La Chine et la France sont faites pour
se comprendre, car ce sont les seules na.
tione qui aient une politesse et une cuisine”.

Henri Troyat

LE PETIT JOURNAL (Ps

Saviez-vous qu'Hlenei Tro: nouveau

Prix Gonccurl. auteur dejà celebre de
l'Araignee, était Arménien. na'uralisé
français du reste.

   

  

 

LA PENSÉE BRITANNIQUE A TRAVERS
raune continue de l'aimer pour les efforts

qu'il lente quoiqu'il ne reussisse pas en

tout. Ainsi petuste ce gouvernement per-

sonnel, et l'Amérique découvre soudume-
ment que la volonté du président « im-

posé des réformes radicales sgous l'empire
dr sca sourire et de sa détermination mas-

Bretagne comme les Etats-Unis ne savent
nas ce que lesa Roosevelt demain. Nous
ouvons nous wr cette certitude
c'est qu'il est va véritable ami de la Gran-
de-Breiagne et que pendant lout son règne

à la Maison-Blanche, cette amitié ne fera

que s'accentuer,

 

 

La France plus

 

forte que l'Italie

erroné et, dans les pays où la politesse

|

Boul.

  

(Candide, dessin dAbel Faivre).

S'il v'appelle en réalité Léce Tarasof.
on doit reconnaitre que son glorieux pieu-
donyme est bien de chez nous.

C'est ce qui explique que de richisi-

mes Arméniens de Paris. et méme du Tout-

Puris, viennent de réunir l'élite de leurs

compatriotes, on leur hite! particulier de

logne.
Le grand poète national de l'Arménie.

Archag Tchobaman, à prenoncé un émou-
vant discours. Heari Troyat a improvisé
une spirituelle et charmante réponse.

Enseignes

LE TEMPS PRESENT :

Quelques enseignes cocasses, demichées
par la Croix du Rhône,

D'un chemirier: “Chemises pour enfants
er con”. D'un maechand & volailles:
“lei, en raison de Ja chaleur, tes poulets
sont tués vivants." D'un greneties: “Avoi-

ne pour cochers”.
Vervons au dossie

siques. Le fameux:
Le non moins fameux :
mes à fond de bois.”

Et cet enseigne d'un bistrot montres -

suis qui plongeait Courteline dans les abi -

mes de la jubilation: “Olivier et Pieds

 

 

quelques pièces clas-
mes d'oiseaux.

“Bains pour da-

 

   
suée sous un fard de charme. La Grande- | jor

de cochon.”

Toulon, Oran Bixerie, Alger et en Corse.

Dans le bassin o-jental de la Médhterrante

la France est solidement établie, L'Italie
le sait. Ce qui ronge l'Italie c'est la ques-

tion suivante:

Elle a toujours cu des visées sur la Tu.
nisie parce que les lialiens y roni co ma-
jorité, prétend-elle. C'est vrai. Cependant,
si l'on tient compte de l'armée Français,
la prépondérance linguistique revient à la
France. D'autre part les Ttaliens établis en
Tunisie scnt en majorite Juifs et ils ont

demandé leur paturali la France
et le font chaque jour. alie col
tale que ses nationaux passent du côté
fa France. C'est ce qu'elle voudrait éviter
ea s'appropriant ce lerritoire le plus vite
poele Mais pendant que lu France et
hialie se regardent comme chiens de
faïence, von Ribbentrop, ministre allemand
des Affaires étrangères, vigne un tae
de paix avec le France.

  

 

    

 

DAILY EXRESS, Londres:

Avez-vous entretens ‘une certaine iu-
quiélude cavers voire amie et alliée—la
France-—cette semaine? Cubliez-le. Vous
avez élé témoius d'algarades entre la Fran-

ve et l'Itahe. Oubliez-les aussi, Hi n'y aura
pas de guerre entre ces deux pays. Parce

que Jean-—le Français—est plus fort que
Grovangi—l'Itelien, Cette force est tout
« qui compte présentement. Sa Hote «1

ses escadniiles aériennes ont des bases à

  

 

 
 

 

Homme ou femme
demandé vouvendre
publicité.

S'udresser à

480 Sherbrooke Est

 

 

BINDLULAIRES
LITE 

l'on trouse dans les coûteuses

Técistant em cuir greau, 46c de st. Londres, W.C. 2, Angleterre. 
 

LES JOURNAUX

'Démangeaison
   

  

URNAUX PARISIENS
La liberté

au pays rouge
—_—

 

GRINGOIRE :
“Le porti communiste ne saurait admete

tre aucune libreté de presse, de parole, de

séunion, d'association”
Cette phrase ext extraite du livre Le

Programme communiste, qui a pour auteur

le grand technicien de la vévolution russe,

Boukharine, l'un des artisans avec Lémine,
Staline et Trowky de la révolution bol-
chevique de 1917.

Elle est Fa chasle des Soviets. Le pays
qui te prétead la patrie des lavailieurs

libres est le plus enchaîné du monde. Use
censure féroce y sévit sur lous Îes écrite

a français, à vrai dire més
i hésion au bole

 

  

   

tance. Îls a'y vont pas voir.

H n'y à pas un bourg, vo village quel-
conque de Russie où Be siège un fonction

paire du Glavlit (la censure tommuniste).

C'est l'homme qui est chargé de meitre ua

freim à la liberté de parler, d'écrire, de
penses.

ant à ceux qui font mé
un seul thème leur est permis:
de Staline, père des peuples ct génie mone

al

  

11 leur taut entrer dans 1"Union des écris
sains soviétiques” dont les staiuts exigent
de ses membres ‘une participation effec-
tive à l'achvité de l'Etat sociali

C'esi-à-dire que tous les écrivains de

TUR. sont, obligaicirement, les em-

ployés dociles de l'hôte sanglant du Krem-
fin! Si leur zéle se reliche ils sunt impi-

toyablement exclus de l'Union, ce qui
équivaut À une condamnation à morl, ci
alors ils ne pcurront plus gagner leur vie.

 

  

 

   

 

La Guépéou exerce une surveillance
stricte et implacable sur l'activité littéraire
des écrivains de l'U.R.5.S. par l'intermée
diaire de la tection de Conirôle linézaire

Je la Guépéou. Maxime Gorki, malgré 1a
notoriété universelle et sa soumission au
tégirre, n'échappait pas a cette surveillance.

Averbach et Kruthov deux agents de
a Guépéou — contridaient ses roi
mouvements ee fréquentations, sca
salé,

  

  

 

Et ce nom que j'eus la surpzite de dev
couvrir, à Vincennes. sur

fa
vitrine d'une

cha cuterie: “A. Dorémus.” L'adoration

da cochon. Tout un programme pour le
monde moderne.

  
 

LONDRES, 11 (PCa Le
j homage a Augpmenté de 46.878
personnes en octobre, au milieu de

novembre, 11 était de 728,900 de

plus que Fan dernier,

| Chômage à la hausse

dons une Minute| ay
AA 1a TORTURE de la

pmptement la dé
lex, our nna,
éruptions re
iquez la PRÈ

hauide, pure, ranshives
D.b.1. du Dr Dennis.
ealment |irritation de le peau
fraiweuse et moë tachante—sèvhe vite Fait
cessèr instantanément la démangeaison méme
le plus intense. Une bnuteille d'essat de 35€,
SUX Dlaftuacies, vous convainc, OU ares
emis. Demandes jaPRESCRIPTION bon
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FRANCO

SE PORTENT COMMEDES VERRES
Pas de fatigue des brs, Tris Jégéres et confortables, Ces hiusettes

binoculaires ont un foyer indépendant — Je méme principe que
binoculaires prismutiques se ven-

dant $40.00. Four grossissement excellent 1
toute distance. Pour la marine, Rous

ne pourrens répéter cette offre Envoyez SL60 aujourd'hui. Etui
les sports, le théâtre, ete. Nous

phen,
AJRCRAFT PRODUCTS LTD. (Dépt. BM.L.F.A.) 38 New Oxford
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La réforme

des prisons
THE GLOBE AND MAIL:
Daas use récemie allocution ayant trait

av nouveau bildede réformes péniteatiogres.
Sir Samuel Hoare indique que la princi-
pole réforme à effectuer concernait la jeu-
esse. En 1937, déclara-t-il, den garçons of
des filles âgée de moine de dix-sept ane
représentaient 38 cent des criminels.
Puis it ajouta: “Ceci est un fait inquié-
tant, mois nos caquêtes démontrent que nos
jeunes ne sont pas plus mauvais que ceux
des autron générations. Mais nous prou-
veat, toutefois, lb sont moins surveillés

1 rente”.
PALanéglge des parents est en mal
qu se développe auvei en Canada; et ici,
comme en Angleterre la question de ré-
forme s'impose, car, cans contrôle, plusieurs
de con jeunes sont entraînés vers le crime.
Quand le parlement canadien s'occupera

du rapport de la commission Archamboul
chargée d'étudier notre système péni
tiaire, il Fora bien de prendre connaissance
également de ce qui se fait en Grande.
Breiague, où la réhabilitation des criminels
« durant plusieurs anméce, été un sujet
de discussion. Un des objectifs du symè-
me britannique est de tenir les jeunes hors
de lu geôle, au lieu de les marquer
s.gne intémant de “gibiers de potence”.

ge varie entre 14 et 25 ans
ams des maisons de correc-

e vers les prisons.
liberté sous con-

ddifion. D'autres seront envoyé: dans leurs
demeures respectives, mais devront rendre
un compte exact de leur conduite et, dans
tous fes cas, ils seroni soumis à une étroite
surveillance. Des plans identiques sont pro-
potés pour des personnes plus
contravention également avec la loi,

Cette nouvelle méthode d'agir cavers les
encainels demandera une autre clame d'ad-
munistraieu.s. Le fouet doit dimparaitre
et celte coutume est sévèrement critiquée
dans le rapport Archambault. La fermeté,
marquée du coin de l'humanité, ayant tou-
jours en vue la réforme posible, doit être
essayée. Tout changement sers une amé-
lioration. Ex Grande-Bretagne, les réfor-
mes pénitentiaires ont apporté de bons ré-
sultas et, Curant vingt ans, le nomb'e der
pritonniers à diminué de 186,000 à 46,000.

 

   

   

  

  

    

 

Hypocori

LE 5 MNTLAURENT:

ue communiste des Etau-

 

Le chômage

LA PRESSE:

rès ube te porté me pl
diet comeSe Ta?érents, lo “Can:
dian Welfare Council” croit être =
us d'affirmer que lo plusmore

motre seciéié ve trouve exposés est une
toudance au laiseez-allee chez Hep de gens.
Le veproche ou d'un ordre quià devrait

us
ana-
Ld

au

pousser chaque Canadien à Fochercher,
pour ce qui le concerne, si, em offer, il

 

moy
rigæ. (Généralement Je mal serait autre-
ment difficile à combattre,
À l'appui de son “diagnostic”, le conseil

fédéral cite le cas du chômage. Après use
dépense de $900.000,000 au 5 des neuf
devnières années, explique-t-il, nous ne
sommes pas plus avancés qu'au débui, puis-
que le nombre des oisife aux crochets de
l'Etat ne diminue pas. Le plus malheureux,
sjoute-t-om, est que le publie en Gini,
les comribuables et les
parsiseent s'ancrer dase Fidéeauque pareché-
mage ne disparaîtra jamais et que les ve-
cours directs seront désormais toujours mé-
cemaires.
Le "Canadian Welfare Council” exagè-

re. Le nombre des chimeurs diminue, peut-

   

du êre Ps,aussi rapidement qu'où désirerait,
is, enfin, il est moins élevé, par exemple,
lil y a deux, trois ou cinq ans. Que la

tâche reste considérable) nul ne le coe-
testera. D'autre pazt, il n'est pas permis
d'oublier que In chômage est wa problème
de solution wès ardue el que, conséquence
de maintes causes échelonnées sur un long
enpace de temps, on ne saurait le guérir du
jour au lendemain.

  

  

 

peu de lourdeur sur la pertéculion exez-

   

  
  

cée en Allemagne contre les catholiques
et les Juifs.

Voici en effet que la propopagande “rou-
ge” découvr e les catholiques sont per-
récutés. Mais & falle pour cela queles
huilériens of
nagogues ea
Maas” ne

 

ail pas avisé d'autres per-
sécutions infiniment plus graves elplus san.
glantes: les “rouges” d'Espagne avaioot
beau incendier les églises catholiques par
centaines et tuer les catholiques, prévres,
religieuses et jues, par milliers, “New

* as de mal. On cher-
en vain dans la collection du “New
quelque expression de pitié pour

les victimes du bolchévisme en Russie,
Bien au contraire, c'étaient les victimes

 

   
   

 

asses”, 1 soulever
le peuple américain en jasistant avec wn

  Qué avaient tort!
Tas d'hypocrites ?

Conflits ouvriers

LA TRIBUNE:
Dans un message de fin d'arnée, l'he-

norable Norman. Rogers, munisve du
Travail dans le gouvernement King. s'est
plu à déclarer que les cvoflits industriels
ont considérablement diminué en notre
pays au cours de 1978. Cotte excellente
chose. dit le ministre, est due à ce que “les
paxons et les cuvriors comprossent deplus
en plus que leurs intérêts vont de pair”.
En effet, il y a une tendance de plus

en plus prononcée chez les employeurs com-
me chez les employés à entretemir des re-
lations plus étroites et plus amicales, et
cette tendance donne naturellement d'ex-
cellonts résultats. L'estime et la confiance 

Lendemain de fête ;

  
“009 y

CHAMBERS5
(Halifax Herald).

mutuelles créent de bons sentiments réci-
proques et font di-paraître la méfiance.
C'est à quoi visent les contrats collectifs
qu'il we faut pas faire disparaitre mais,
a1 contraxe, multiph ulant que posible.

Dans le creuset

 

 

éléments
étrangers qui viennent gros sa popula-

tion des

tion. Parfois trois générations ne suffisent|
pas à déiacher de leurs pays d'origine des
familles pourtant satisfaites du sort que Je
nouveau monde leur a réservé. La faute

 

 

    

LE BIEN PUBLIC :
Las journaux nous apprennent que si le

Camda ri ua traité commarcielass
' il pourait y exporter
tonnes de papier. Il o'agirait pour [indus
tie de noire pays de faire face b lo cone
currence des pays scandimaves. Un some
blable débouché commercial permettrait
peut-être aux usines triflusinnes de fone:
tionmer plus régulièrement et de se
faire chômer leurs employés durant"la ve
riode dec Fêtes.

L'Amérique latine intéresse denc le Ca-
nada. Pourtant, il vient deue torminer à

owe tds importante Ci
sine. Tous les 21 pays d'Amérique

y étaient représentés vaut fe Canada. N est
prouvé depuis loaglemps que lo Conade
est pays d'Amérique. Pour commerces
avec l'Argentine, 4 faudrait d'abe. d em-
Hreteeir cerinines relations avec ce pays
La conférence de Lima offiail uns maçais
fique occasion de le faire .

Æn baisse

L'Action (ath

Les élections municipales de Ja
vlite de Toronto sont un échec pour
I» communbune canadien, pour Tha
nuk en particulier, .
Tour la trulsième fils conséentie

ve, le chef du faiti communiste cat
battu. 11 semble cependant qu'il nit
obtenu autant de votes que par le
Tuxxé sinon davant .

     

 

 

  

 

   Mais, les comn es qui €
taien: deux dc: n'en
rium quan. En effet, l’électorat a
T:NVO5Échez lui un agent de Moscou.
Les résultats de «a élections vont

d'autant plua consolants que le mals
re réélu avait déclaré ta guerre su
communisme. On #4 rappelle qu'en
novembre, premier magistrat de
Toronto avait expitiss es fournalise
tra communistes de J'Hôtel de Ville.
«tte attitu n ÉlÉ conunentés da

Also ren façons au cours de la 16.
cente consultation populaire La

 

   

   scrutin démontre que l'énergie du
Maire a plu à la mijurité,

 

LA PENSÉE AMÉRICAINE À TRAVERS LES JOURNAUX DES É.-UNIS
Est-ce un signe

de faiblesse ?
Newurk Evening News:

Le premier ministre Chamberlain
commence à avoir des difficultés
avec son propre cabinet. Alors qu'il
défendait & la Chambre des Com-
munes sa politique en matière in-

terrationale, i! fut obligé d'admet-
tre qu’il “attendait encore un signe
par lequel l'Allemagne. signifieraït

aon intention de collaborer à la
prie”.

 

Le cirque

  
En €: qui concerne l'accord de

Munich, qui a éloigné momentané-
ment la guerre, M. Chamberlain
n'a rien à se reprocher. Il est clair
que le prix payé fut très élevé car
M. Chamberlain se voit forcé d’a-
vouer en parlant de l'attitude an-
glaise vis-à-vis de la politique al-
lemande: .

Il n'y a pas de désir d'empê-
cher leur développement ou de

handicapper leur vitalité ex-
traordinaire comme on.
Que faut-il conclure sinon que

l'Angleterre ne paraît pas dispo-
sée à faire échec aux ambitions al-

  

européen

lemandes. même à l'expansion ter-
ritoriale dans l'est de l’Europe. Il

est certain que les démocraties ont
plus donné que reçu à Munich. Au
fait, ce sentiment est si fort que M.

Chamberlain se croit obligé de dé-
clarer que ni lui ni le vicomte Ha-
llfax n'ont consenti d'avance à fai-
re des concessions territoriales à
Mussolini qu'ils visitaront ces
joursci. L'accord anglo-italien a
été signé le 16 avril dernier et pour-
tant il n'est pas encore appliqué.

On dit que la duce croit que l'Italie

ne compte pas assez dans l'orbite

où évolue présentement leIIIe
Reich auquel il est lié par l'axe.
M. Chamberlain déclare ensuite

qu'il serait “très imbécile de pren-
dre pour de la faiblesse le grand
désir de paix de l'Angleterre”, Si
c'est imbécile, et bien presque tou-
te la terra est imbécile, car elle le
croit, Chamberlain ss retranche en
demandant aux autres ce qu'ils au-
raient fait à sa place, & Munich?
Y a-t-il une réponse”

Vingt ans après

New-York Post:
Toutes les victoire. gagnées sur

les champs de bata'lle; perdent de
leur efficacité par l'avidité qui rè-
gne dans jes chawbie; 2d l'on tien!
les conférences de paix. Lew Alllés
ont combattu pour la démoctatis.
ét la démocratie perd du terrain
partout. Las Alliés se sont battus
pour mettre à la raison un fou qui

détenait le pouvoir en Allemagne.
Mais combien pire est le “fou” qui
gouverae l'Allemagne d'aujour-
d'hui! Les Alltés ont combattu
pour sauver la France. La France
est de nouveau une puissance de
secotid plan. Les Allida se sont
battus pour assurer les droi:e des
minorités. Rappelons-nous Prague.
Vingt ans après. 1i se trouve des
Rens pour propO-er aux Etats-Unis

 

 

 

 (Newark Evening Newsde

 

 

motifs, pour obtenir le même ré-
auttat, Cette fois-ci, disent-ils, ils
éviteront les erreurs de Versalilea.
Ce sera!* improbable, car les fau-
tes de Versailles ne furent pas cel-
les des hommes, mais celles des
forces historiques. Clémenceau et
Lloyd George ne furent cerftine-
Ment psa pires que ceux qui gou-
vernent de nos jours en France et
en Angleterre: quant à Woodrow
Wilson, qui a commis des fautes,
les autres présidents des Etats-
Unis ne pourraient faire mieux
que lui. Là où tous ces hommes
ont failli, les autres n'ont aucune
chance de réussir,

Les hommes sont-ils inutilement
vieux à cet âge critique?

La eclrüch répond à voire question of
reve camment l'Iimpertante glande de
Is prontsis peut présenter des symp
tômes erronée de ‘‘vieilleese”,

VOUS avez
veut - être re.
marque, vous.
même, Jen
symptômes Yes

     che,
+ “de
K fréquemment
ut pour uriner. nervosi
faiblesse.  ddprassion mes
huinmea sont xavent *
Ans. simplement parce qu'ils prennent
A tort ces malaises pour des indices de
l'aporoche de In vieillense et se taissent
aller à une vie minirahle de souffrance
«: d'abandon. La vérité est que ste tels
symptômes chez les hommes passée la
Quarantaine sont souvent causés par
l‘engture € ta congestion de la glande
de In peostate dues à la prostatite (in.
flemmatien de in glande de la pros-
tate).
TMERMALAID OVFRE UNE ME-

E KANN DROGUE
Trermaais a oblenu des rémil;

remarquables dans le soulagement
La prostatite. Des mitliers en ont Fait

te

  

 «de faite la guerre pour les mémes  

HOMMES:Lavie change-t-eile à 40 ans?

HERNIE
Ira Méderins recemman-

i In ceinture BONIN
KHod-vepez absolument mermini.
Fortes la tw "ceinture
berniaire =(brevetée)

naire BONIN faite sur mr-
sure. Ne ve déplace jamais,
Ecrivez pou

BUREAU
MENTK Dnm. à 9 pm.
ANTONIO BONIN

SPECIALISTE
en ceinture herniaire

2817 AVE PAPINEAU
vis-b-vis Parc Lafuntaine, Mentrènt

Téi. AMberut 0610

  

  

usage. Plusleirs rapportent le souiage-
ment et la dispurition des symptômes
presque du soit sa lerdemain. Ther.
malald est basée aur des principes
scientifiques, préconisée ot adoptés par
Ia profession médicale — l'appiteation

parties affeciées d'une chaleur
atimulante, douce. spaisante. Elie
atteint directement le sidge de Ia
glande de la prostate dégageant len
VAIRMAUX sanguins, =aoulageant Is

jestion, augmentant la cireulation,
Avoir rerours aux drogues. Ther-

malaid el une méthode atténuante,
Tusnge facsie, dane l'intimité du chez

  

UNE BROCHURETTE CONFIDEN-
TILLLE GRATUITE EXPLIQUE

L'OFFRE D'ESSAL

Les résultats de la méthode Ther.
maisid sont si merveilleusement con-
vaincants que les fabrcents ont con-
senti une offfe d'essai remarquablement
sénéreuse de 30 jours. Cette offre est
#xbliqués en détait dans ta hrochurette
gratuite. ‘Why Many Men Are Old at
Font. ce  

  

je Ja prostatite, Elle contient
stupéfiantg qui peuvent onvrir

vers des années de confort ot
agement de ces atroces aytup-

mes. Ne (snies pas ume minute de
Plas Faites venir cette  
Yonge, Toronto, "Ont, Canada.

 

 

 
  
 



 

 

    

 

 

M. Bylvio L'Archevêque et Louls Paquette, les deux sauveteurs de
Lucien Miron. L'Archevêque se tient en arrière de èes enfants Jean-

Paul, 6 ans, et Kuvllde, 5 ans. Le brave père oublis sa famille lors

qu'il entendit les appels déserpérés de Miron qui se noyait et courut

à l'assistance du malheureux. —

“ "

(Photo la “Patrie*)
a»

SAUVETAGE A RIVIERE-DES-PRAIRIES
 

“J'ai entendu craquer la glace
et me suis jeté sur le dos...”
 

‘’J’ai entendu craquerla glace,

 

i senti que j'enfon-
cais dans l’eau glacée et je me suis jeté sur le dos. C'est

un peu grâce à cette idée quej'ai pu trouver la force d'at-

tendre les deux braves qui se sont portés à mon secours

et m'ont arraché à la mort. Mais je vous jure que je me

serais débattu longtemps avant de me laisser entraîner

dans l'autre monde...
*

En terminant ce bref récit d'une
aventure qu'il n'oubliera jamais de
aa vie, M. Luclen Miron, domicilié
au boulevard Lévesque, à St-VIn-
cent de Paul, s’est tourné vers les
deux jeunes gens qui l'ont retiré
de la rivière des Prairies et.leur
a promis de se souvenir d'eux jus-

qu'à Ja fin de ses jours.

UN BAIN GLACE

Lucien Miron est le fila d'un ci-
toyen fort estimé de St-Vincent de

Yaul, M. Albert Miron, officier at-
taché au pénitencier. Nous nous

sommes rendu à la résidence des
Miron, su boulevard Lévesque, en
compagnie de MM. Sylvio L'Arche-

vèque et Louis Paquette, de Mont-
réal-nord. Les deux amis, encore
tout heureux d'avoir “rendu ser-
vice” à Miron, ont galment ac-
eepté de se rendre à St-Vincent

pour prendre des nouvelles du
jeune homme “sauvé Ges eaux”.
Les sauveteura et le reporter s'at-

tendaient bien de trouver M. Mi-
ron confortablement installé dans
des couvertures de laine. Mais le
rescapé & étonné tuul le monde

par son Audace el sun endurance.
11 était bel et bien sur pied et pa-
raissait d'excellente humeur. Cette
résistance eut d'autant plus éton-
nante que Miron relève à pelne

d'une longue fièvre typhoide..

J'AI ENTENDU CRAQUER

Mais lisons plutôt l'histoire de

Miron.
“Je venais de Montréal et,

pour m'éviter de marcher sur une

trop longue distance, je décidai de
me rendre jusqu’au terminus dea

tramways, à Montréai-nord. J'étais
certain qu'il me serait ensuite fa-
cile de franchir la rivière des Prai-
ries en marchant aur in glace

Mois je m'étais à peine éloigne
d'une centaine de pleds du rivage
que j'entendis soudainement era

quer la glace. Au méme instant
je me sentis enfoncer dans l'eau
Qui n'était pas très chaude. Je me
Jetai à Ja renverse sur le dos et
ramassai toutes mes forces. Je me
débattals du mieux que je pouvais,
@bcidé que j'étals A vendre chére-

 

  

ment ma vie. Je suis excellent na-
geur et je me disais que, besoin

advenant, je réussiraia peut-être à
nager jusqu'à la rive.

J'oubliais, évidemment, que je
relevais de maladie et que j'étais

affublé d'un habit, d'un chandail
de Jaine, d'un coupe-vent et d’un
paletot.. mais quand on sent la
mort! Au bout de minutes qui me

parurent des heures, je réalisai

qu'il me serait Impossible de me

tirer seul de cette situation. Je me
résolus à appeler au secours. Je
dois avoir de bons poumons car
j'ai appris que mes deux sauve-

teurs étaient fort loin de la rive…
Je me rappelle avoir aperçii une
chaloupe qui se dirigeait vers mol

et des voix qui me criaient de
prendre patience... je ne me rap-

pelle que vaguement du reste’

IL ETAIT TEMPS

Et M. Miron cède alors la parole
à nes deux sauveteurs. M. L'Arche-
vêque est fils d'une famille de ma-

ring car les L'Archevêque sont en
charge, depuis nombre d'années,
des traversiers qui transportent les

passagers de Montréal-Nord à %-
Vincent de Paul. M. Paquette s'y

connaît, lui aussi, puisqu'il a Lou-

jours habité près de la rivière des
Frairies. 11 & même épousé Mlle

Laurette Rigouin, de Bt-Vincent de
Paul. La famille Sigouln remplit à

Bt-Vincent de Faul, les mêmes
fonctions que les L'Archevéque de

Montréal-Nord.

L'Archevêque se chauffait tran-

quillement près de son poile en

écoutant Je programme de CHLP.
Paquette était à causer dans un

restaurant, à quelque 10 arpents de
la rive,

DE BONS POUMONS

Mais, comme le disait M. Miron,
lui-même, le noyé possède de bons

poumons et 11 cria tant et si bien

que Paquette entendit les cris de
désespoir. Le brave plombier par-
tit à in course du côlé d'où ve-

Un dentiste de 59
ans se fail prêtre

HAMILTON Out. 14 — Le Dv
Frank Cummer. originaire de Ha-
milion, doyen émésite de la facullé
dentaire del'université de Dévoit,
vien d'être crdooné prêtre catholi-

à l'âge de 59 ans. Il a célébré,
ily a quelques jours, sa première
messe à l'église Si-Basile de Toron-
to. Il était fort conne ausi dans
cette dernière ville. ayami occupé
une chaire de chirurgie dentaire à
l'université de To:onte. Hi est deve-
nu un membre de l'ordre des Basic

 

dans la rue L'Archevèque, d'alerter
son ami absorbé par ls radio.
L'Archevique sauta dans une

paire de bottes et courut sur la
berge. II pria Paquette de watteler

avec lul & une chaloupe qui repo-
salt sur le bord de Ja rive. Les
deux hommes firent tant et si bien
Qu'ils réussirent à pousser 'embar-
cation jusque dans l'eau de ls
rivière.
Pendant que L'Archevèque en-

couragealt Miron, Paquette ramait
de toutes seu forces. Les deux amis
eurent bientôt rejoint ie “noyé”, et
ils ne prirent pas de temps à le

retirer de l'eau glacée.
Le jeune Miron tenta de s'as-

séoir dans la chaloupe mals Pa-
quette, d'une bonne taloche au
front, recoucha notre homme au
fond de l‘'embarcation afin de gar-
der l'équilibre de Ja barque qui fi-

lait déjà vers In terre ferme. Après
un bon verre de vin chaud.. Miron
se sentit de taille à regagner son
logis. Mals il n'eut garde de ra-

conter la mésaventure à sa mère.
Il se contenta de dire qu'il était

tombé à l'eau et qu'il avait besoin
de vêtements chauds, Douze heures
plus tard, ii était sur pied,

Miron est je dixième “chanceux”
à être retiré de la rivière par L'Ar-
chevêque et son copain.. mals Jes

deux hommes ne s'en font pas.

"SI au moins, disent-ils, on ne se
hasardalt pas.. quand nous som-

mes absents. de Ja rive.“

 

cours du Trône.

11 semble que le gouvernement à

encore, cette année, de nombreu<
et importants bills publics, qui se-
ront déposés en temps et lieu sur
la table du greffier de l'Assemblée
législative, M. L.-P. Geoffrion.

En plus des projets de lols du

gouvernement, il s'en trouve tou-

jours une quantité plus ou moins

importante, provenant des corps
publics ou privés. Ils sont connus
sous Ie nom de "bills privés” mime
s'ils viennent des corps publisa.

GROS BILL

Nous apprenons de source auto-

risée qu'un projet de loi de la plus
haute importance au point d¢ vue

commercial sera soumis & l‘atten-
tion de nos législateurs tant de ! As-

semblée législative que du Cunse:l
légistatif, et seulement à l'attention
de ceux de l'Assemblée législative,
si ecs derniers tuent le bitl, soit au
comité, soit la Chambre.

Il s’agit d'un projet de loi dans le

but d'établir un prix minimum pour
la vente de là marchandise par Ics

détaillants de cette province.

FORTES PENALITES

On voudrait que, dans macun cas,
un marchand ne puisse offrir en

vente et vendre à un prix moindre
que le prix de “gros”, plug cing

pour cent, sinon, de fortes pénalités

 

     najens les appels désespérés. 11 eut
l'heureuse idée, en n'engouffrant

seraient imposées aux marchands

LA PATRIE SAMEDI 14 JANVIER 1939 .

Une enquête
des droits

en cette circonstance la

d'entreprendre isdite enquête.

Voici quelques extraits de ln let-

tre de M. Dunning: :

“Je désirerals que votre Commis-

sion entreprenne une étude détall

lée des opérations au Canada de

l'industrie de raffinage du sucre,

particulièrement en cé qui concer-

ne l'effet sur cette industrie des

droits de douane imposée sur le

sucre brut et le sucre raffiné.
La plupart des postes qui com-

posent le groupe du sucre dans les

annexes du tarif n'ont pas été re-

viséa depuis bien des années,

quant au texte ou quant aux taux

des impôts. Le développement qu'a

pris cette industrie, lea amélior

tions apportées aux procédés de ra

finage, la conclusion d'arrange-

ments de faveur et ics change-

ment fort significatifs survenus

dans la situation internationale du

qucre ‘ démontront suffisamment

l'opportunité d'effectuer une revi-

sion complète des annexes du ta-

rif. Une telle étude, à mon sens,

devrait embrasser, entre autres :

{1)—Le rapport entre les taux

de préférence actuels et les taux

étrangers sur le sucre brut:

(2)—Le rapport entre les droits

imposés aur le sucre brut et les

droits sur le œurre raffiné:

(3)—Les avantages techniques

du présent classement de la doua-

   

 

ne:
{4)--L'effet des drawbacks pour

consommation locale:
(5)—La place qu'occupe l'indus-

trie du sucre de betterave dans no-

tre économie domestique;
t6)—L'influence des taux de fret

domestiques sur la concurrence

exercée par les différents raffi-

neurs canadiens. 
Une loi provinciale pour

fixer un prix minimum des

marchandises vendues par

les marchands détaillants
(Par Joseph La Vergue)

 

Les nouvelles commencent à nous arriver de partout

sur les projets de lois qui seront soumis et étudiés, à Qué-

bec, au cours de la session provinciale, laquelle débutera

officiellement, mercredi prochain, par la lecture du dis-

 

Deux lois du genre existent
déjà dans deux provinces du
Dominion, en Colombie Brita-
nique et au Manitoba.

DANS DEUX PROVINCES

En Colombie Britannique. cette
loi est connue sous le nom de "Cani-
modities Retail Sales Act”. Elle fut
adoptée à l'avant-dernière session.

Inutile de dire qu'elle fut combat-

tue avec acharnement par certains
marchands et surtout par certaines

grosses compagnies, mais vaine-

ment.

A la dernière session, qui prit
 

 pris en défaut.  

douaniers

imposés sur le sucre
se

OTTAWA, M, (D.N.C.). — Une enquête sur les droits douaniers qui

frappent l'industrie sucrerie précèders l'ouverture des pourparlers com

mérciaux entre le Cannda et les Antilles. Voilà ce qu'a annoncé, hier

après-midi, bon. Charles Dunning. Le ministre des Finances n rendu

lettre où I} demande au président

Georges H. Sedgewick et à ses collègues de la Commission du Tarif

 

   
Pour Ia défense

CALCUTTA, Indes, 14 —

(P.C.) — Les Indes teptent
production

    

  antisérien.
 ps

er

fin, quelques jours avant la Noël,

les adversaires de cette loi s'étaient

bel et bien promis de revenir à la

charge pour en demander le rappel,

Mais 31 n’en fut rien.

DES PROTESTATIONS

Dans jes milieux bien renseignés,
l'on s'attend à une forte et vigou-

reuse bataille, à Québec, lorsque ce
projet de loi viendra. Nous pou-
vons donc anticiper de vigoureux

débats et de grandes protestations.
Que fera le gouvernement? Nous

l'ignorons.

Dans la province d'Ontarlo.

  

l'on voudrait introdulre, au
cours de l'hiver, à la session, le
même bill, à moins que le gou-
vernement en vienne à une en-
tente avec les marchands, ce
qui est plus que possible d'a

près une déclaration récente du
ministre ontarien du Travail.
Dans la province de Québec,

comme en Ontarlo et dans les
provinces de l'Ouest, ce truvall
est duit par l'A sation
des marchands détalilants du
Canada.

 

Nez et Gorges
délivrés du Catarrhe

    ;
Des containen de nez et du gorges pare

TOUL au Canada et aux Etals-Unis ont été
seitsrés du Catarrhe «t de ses ennuyeux
Malaises. Parmi ces nes et cew gorges, i)
y en avait qui étaient en irés mauvais
état. lis faisaient souffrir depuis long-
iempa leurs propriétaires. Les nez s'étuient
bouchan—dez croûtes formées--di mucus
s'était amassé que le malnde devait expees
torer continuellement dang son mouchuir.

Mule quel changement s'est opéré dans
Ces mêmes nez et cea mêmes gorges grêce
4 la m*thode de traitement Eproule. Tia sont
redevenus ces portions du corps claires, dou-
ces, et nt utiles, rempissant je rôle assigné
par le Créateur. Tout le dégoûtant mueus
a dispar parce qu'il n'y & plus d'inflam-
mation et de germes de Catarrhe pour le
causer. Les yeux, le nez et la gorge de-
viennent llbres et claïrs. Ces ennuyeuses
sensations de Hude ont dirparu—et les
Kens heureux rencontrent leurs amis fran
chemen* reconnaissanta de voir qu’ils n'ont
plus & redouter les complications que pou-
Sait causer leur Catarrhe.

Consultation Gratuite sur VOTRE
Nez et VOTRE Gorge

Le Bpécialiste Sproule s'occupe de dé-
le

 

 

 

  
, appriés
C'atarrhe—depu.s 52 ans, aprés avoir el
et gradué à 1
de. Quie nique €
52 ana salt ne qu'il dit, et 6) vous ait
votre nez où vitre gorge sont devenus des
mes du Catarrhe, prenez conseil et
uignez-vous tout de suite. Vi ee
rez d'avoir retardé.” oun regrets
Ne tardez pas un Instant, éerhes tot

de suite, Ayea pitié de votre ne de
voirs gorge infectée par le Catarrde:
voyez #'I' n'ert pas possible de rendre À
tes partien de votre orfinisme Je contort
et Ja ranté auxquels elles ont droit. Fcrie
ves on francais ou en anglais et adresses!

LA METHODE SPROULE
£35, CORNNILL BUILDING,

BOSTON,
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JEdward Bromberg, Tun des meilleurs acteurs de composition de Holty-
wood et Fun des plus sérieux desacteurs de Holl) donne ainsi son
opinion sur les films Jrasçaës : “Parmi les plus grandefilme français dignas
de première place la production mondiale : oil de carotte”, “la
Kermésse hérolg rl Misérables” ot Pensemble Fol l'esuvre de René

, notamment “Je Million” ot “A nous la liberté”,

Bromberg attend svec une impatience particulidre “la Grende Illusion”,
qu'en ve montrerinccssemment 4 Hollywood. Erick von Stroheim a tou-
jours été un de prétécesqe Pane des premières personnes qu'il
rencontre & sa venue 3Hol il y « trois ans. Bromberg estime qu'en
doit une han enue Hollywood,"et À son cinéma pour avois réhabilité son

i
l

nh
l

" Bromberg tient Harry Beur pour Pun des plus prends acteurs vivenis. Et
il ent aussi plein d'éloges pour Jouvet. En général, il west pas très enthou-
sieste pourles actrices françaises, divil, mais il fait une exception pour
Partiste qui joua la femme du bourgmentre dans “la Kermesse héroïque”
(évidemment Françoise Rosay) : il tient son jeu dans ce film pour l'une
des meilleures interpréiations féminines qu’il ait jamais vues.

C'est la touche légère, la fantaisie, ce quelque chose qui tourne volon
surement le dos au réalisme, qui attire le plus Bromberg dans les films
français. .

Tyrone Power nous déclare : “J'aime énormément les films france
Et je ne manque jamais Foccasion d'en voir. Parmi les nombreux film
français que jai aimés, ceux-ci m'ont laissé le souvenir le plus profond :
“4 nous la liberté”, “Crime et châtiment” et lu “Kermesse héroïque”.
C'est une joie réelle que de voir, par exemple, se dérouler sur l'écran un
film réalisé avec la maitrise impeccable d'un René Clair.

“Quant aux acteurs, continue tyrone Power, l’un ‘de ceux qui me
paraissent dominer les autres, c'est Harry Baur. I @ un métier 8 poli et
il seit avec une telle perfection se projeter duns le rôle qu'il jaue. I n’est
jamais simplement Harry Baur, mais toujours bien le personnage qu'il
incarne, Et c'est rare à l'écran.”

Sidney Toler, qui prend la succession de Warner Oland dans le rôle
de Charlie Chan, nous a fait la déclaration suivante : “Hien que ne pou-
vans pas me vanter d'avoir étudié à fond les films françois, j'ai eu l'occe-
sion d'en voir une douzaine des meilleurs. Mon impression générale, c'est
qu'ils sont pleins de qualités artigtiques évidentes, mais que, malheureu-
sement, le rythme de l'action et la qualité technique sont trop négligés.
Hollywood pourrait, en tout cus, apprendre beaucoup, par l'étude du cinéma
français, en ce qui concerne Furt d'établir une atmosphère, une humeur
générale ou, si on peut dire, un “climat”.

  

“Charles Boyer, continue Toler, est un des plus grands acteurs, que
ce soit en Amérique ou en France, et par quelque critère qu’on l'éralue.
On peut, d'ailleurs, en dire autant de Fernand Gravey, Jean Murat et un
ou deux autres. Parmi les actrices des films français, il y en a énormément
de grand talens : au premier rang, je placerais Danielle Darrieux, Anne-
bella es Tia Miranda qui ont, certes, donné les plus belles démonstrations
de jeu que nous ayons vues ici. J'aime particalièrement la mise on icine
d'un René Clair, mais Jean Renoir, Julien Duvivier et sens doute quelques
autres le suivent de près. Comme je ne parle guère le français, vous mex.
cuserez de ne point citer de titres des films que j'ai préférés. Mais. à
défaut des titres, les scénarios, les scènes et les compositions,des artistes
sont dans beaucoup de cas fixés à jamais ‘dans mon souvenir.”

CEs réponses publiées dans “ Pour Vous”, sont des témoignages précieux
de le qualité du film français, qui, dépourvu de moyens financiers, par-

vient à tréompher. Nous de langue française, nou avons tous les droits de
Nous enorgueillir de ses succès, Le temps est passé qu'on pouvait établir en-
tre la production américaine et la française des comparaisons désavantageuses
pour celle-ci,

Oreo

 

 

LA PETITE-FILLE DE REJANE AD CINEMA
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ça m'a rassurée
vie pour an ronde nee
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«Le maiex
partient à Vélite Intellocineile ot nm-
weal de (aire graduellenient la re-

folklore dans

   csp
A a juste valeu
ETE ent vest que Se feller em

considéré comme une excellente wewr-
ee d'ingpiration musicale dans leu au-
tres pays, paurquel en srcait-i autre-
meni ches mous?"
8 ces lignes vont vraies, l'aeuvre

poursuivie par le ‘Petit Meptuer" est
teut à fait Juatifiée st arrive à mn
heure. Ei cette ceuvre de prepuannée
en faveur de nes rhamis de folklore
que pouvant set te ‘Petit Hep-

o I
ee dun aire re 18 tometer ala

Petit

programene.
Blilete ra ches Ed. Archam-
ak: À La Puleaire Natlense € à 15

salle du Gest,
ep

la chanson

de paris

Le speetacie: Le charme: Gus Berry;
Je rire: Jean, Jac et du; ln séduction:
Lye Gauty…Allons, lecteurs, 11 3 2
bain de bonne humeur, nu Menu
Natlonnt, alles vous > rafraichir….
MM. Goulet et Maugé peuvent pe féo
Meiter de ln bonne tenue du coucert…
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La dissection du Mis Majeety's pote
mamiern éueuné bn semaine Qu 33 jan-
vier Ma célèbre reves ‘Pine amd;
Montiss**, qui » obtenus donvemp de
secobs nux Etnte-Unés.
Usite couvre, qui 5 été coûte par

don auvrières de in rede of qui com
prend dans on dictribution dos mem
bons de l’infernetiona! Ladies Gar
mont Werke: uae satire
fort reumsle don choln
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lyrique de l'heure, Richard Tanber.
Tous ceux qui ent entendu déjà Ri-

shard Tauber à l'écran eu per le die
que savent quel Inferprète mprême-
ment doué el sennible Il est, et aucun
tadlophile ne peut entendre aa Vals
que son attention soit auvsitét arrêtée

avec lequel co

 

Richard Tusher sera sane dents
te d'un secocll anal enthovninete

vronsky

et babin
Vrensky ot Babin, pianietes-duettis-

tes de lan. ferent bray

 

easiom de ta série régulière des re
credie : Heures” organisée par Ma-
dame A. M. Runsel. Ce vern le qua-
triéme rencert de la série.
Les deux artistes sont oviginaires

de tu Russie, ot i. ont (ait leur début

 

au ladies’

morning musical
lea pianisteée-duettistes Heinz et

Rubert Kchols seront jeudi prochain à
11 heures du matin A la salle de
l'Hôtel Mits-Cariton les fnvités de
Ladies’ Morning Mualeal Cl fs
esécuteront le programme pal

Prélude ot Fugue on Re majeur de
2. M. Bach, arrangé par Heine ot
Mehais: Nenate en Nol msjw
Christian Back: Variations ser Un
theme de Haydn, de Brahma; Knnate

Ré majeur. Ki48, de Mosarty
Pièce pour ue “Orgeiwaltee’,
Mesart-Rureni; duetie concertant, =
Mosart-Bunems. (Uvnes.)

 

  

  

Muller Weite, Lynn Juffee, Treme Fox.
Ann Brows, Hy Gardiner, Fun) Beye
nur ot Fred Behwariz. (Comms)

—

bal des

radio-artistes

En fédération aes nrilnies de
de Montréal denners, le $ tévriee
chain, pour fêter le premier aunives=
aire de us fondativa, dans les eniens
de l'hôtel Winduer. grand bal agré-
menté de nombres: divertissencents,

  

et dant les bénéfices nervirent à In

 

Billets on téféphonant (use les jeer
entre trois et ring heures, an loenl do
la fédération, MArbeur 3447.

  

NAN

BLAKSTONE
“MELWo ne QUE JAWAIS?

ARARET

hic10°
te ‘vu.

PAN DE FRAIX DE
P4s DR INI=u

rue STANLEY PL. 3008

CVERT

 

    

 

 

  de Fane.aqui ne worn plus prénenté
qu'anjmird'hul et demain, te matinde
et en soirfe.
—re_

webster

aithen
 

Après dec vacances prolongées. be
Montreal Orchentrm reprendre nre
concerts au Min Majrniy'n, Geminis
ééimanehe). Le ramme preparé
par M. Douglas Uiarke, rhel de Vor.
chestre depuis huit ane passés, com-
prendra be “shropshire Lad’, de
Mutieewerih, Je Concerta en ei bémoi,
de Morar, avec le Jeune plamiste
Webster Althen comme noliste, et ln

Mymphonie de Brabma.
M. Altken, amérieals  d'eririse

  
ment ‘Qu'il est revrne eu Ancérique—
(Comma)

 

‘ GRATIEN GÉLINAS

   

  

présente :

au MONUMENT NATIONAL

SEMAINE DU 5 FÉVRIER
Billets on vente dès lundi, 16 janvier, aux
Pharmacies Sarranin of Choquette. PLatean 2626
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AU CAPITOL. — David Niven et Errol Flynn dans une scène

du film “Dawn Patrol”,

 

 

AU PRINCESS
deux vedettes du jl

 

AU PALACE.

— Fla Lanchester et Charles Laagiton,

— Une scène de

 

“The Beachcomber”.

“Sweethearts” avec Nelson
Eddy et Jeanette MacDonald, en 2e semaine.

 

horaire de fim

 

a“ Autor,“The Dawn
19 0,

Patrol” à
Th 32, 4h 14.6 h. 56 0h  

   TEM“#—Vaudevilie à
9h “Spring Mad

h 16 18h    

 

  

’ 8 de 1
4 24. eue ®t 9 9

NULLITY vdetta-Puria® a10.80, 3 0
et 915

son
cine
19

Prisons de
56, 715 et

  
A L'IMPERIAL, — Mickey
Rooney, vedette du film ‘Boys
Town”avec Spencer Tracy.Ç  

faust

symphonie

 

ymphoniques,
sous ln élreriion de Paus Nenserriteh.
1a sortion masculine du *Muntrenl
Elgar Cnoir” inteepritors la partie
voenie de l'oeuvre. M. Richard Man-
Ring. ténor, sern le naliste. Ce poème
tyniphonique on trols meuvrmente fui
dédié à Meter Meciien of exécuté pour
1s première foi
termites DUT.
par Frans Liss  
une aplendide
poème dramatique de Leethr et come-
ive une den oeuvres uymphoniques
les plus remarquables du XIXe siècle.

Ce tripiyque maucai et parmi tons
Ire enveng:

vrreion mice du

que le Faust de Corte
dea plus premants. Lee

res vucresaives

au palace
Le grand film “Sweethearts” contisue

de remporter wa Lol succès au Pelace, que
la direction a décidé de ie sarder Fr
fiche pour uae boisème semaine, C'est
que l'on écoute avec plaisir Nelson Eddy
et Jeanett: M. d deux artistes
l'écran ot de la scène lyique qu'il ou :
souvent été donné d'entendre ma
et notamment dans “Rose-Marie”, “Mayti-
me” et "Naughty Marietta”. Le film oot
une adaptation fort réussie d'use opérette
de Vicior Horbert.

La mise en scène oot luxueuse ot sert
couvent de prétexte à plusieurs numéros
de music-hall ingénieusement montés. Les
deux vedeties som emsourées d'une disri-
bution trillante, (Comm).

 

au loew's
Depuis hier, Va direction du Loew's fait

connaitre à ses tués de populaires ar-
tstes comme Sylvia Froos, &'Hollywond,
artiste que l'on a pu voir dans “Stand Up
and Cheo:”. Ice danseuses Gracella, Billy
Wells et les quatre Fays, Belett et ses En.
ghth Brothers, comédicas, Rio et Rita,
En plus de ces comédiens et vaudevillistes,
le Loew's présente deux autres numéros de
vaudeville, sans compter farry Shes et son
orchestre,

… À l'écran. la direction présente le film,
"Spring Madnew” avee Maurem O'Sal-
= an et Lew Ayres. (Comm,

au capitol
"The Dawn Patrol”, grand drame d'a-

+ ation mellant on vedette Ecrol Fiyan,
ul Rathbone et Davis Niven, à pr
l'affiche du Capitol. “Dawn Patrol” est
Hhasé sur les exploits d'une escadrille britan-
nique durant la guerre. Outre Errol Flynn,
David Niven et Basit Rathbone, la dis-
tribution de ‘Dawn Patrol” comprend
Donald Grip. Melville Couper, Barry
Fuega-ald. Car! Esmond, Jvichael Brooke
(le comle de Warwick) et James Burke.
“Dawn Patrol” est basé sur une histoire
de John Monk Saunders et un scénario de
Seton-I. Millar et’ Dan Totheroh. (Comm.)

———————

 

   

au princess
Leprmeinal file à l'affiche du Prin-

cen is hier est “The Beachcomber”
avec Fon Laughton et Elsa Laoches-
ter. C'est l'histoire d'un individu fantar
que dont les escapades dans une petite
ile de 12 Mal, ne laissent pas de faire
le désespoir de son entourage. Porté à boi-
re, il est sans ceme une cause d'irritation
pour une Mile Janes, missionnaire de l'on
droit, et pour som frère le Rév. Jones, qui
tous deux ont fort à faire pour convertir
les habitants de l'ile. La direction aura le
plis de présenter Elra Lancheste au pu-

ic, demain matinée el en soirée,
Comme film supplémentaire, la direc.

tios du Princess presente “Arrest Bulldog
Drummond”, avec Joha Howard et
Heather Angel. (Comm.)

a l'impérial
da direction de l'Impérial présente de-

ner, ef r les deux jours swivants,
a dersies film de Spoocor Tracy où de
Michey Rooney. Boys Town. Ou sait

 

  

  

que cette produchon à remporté un trés
vif succès lors de sa projection en primeur.
Ou se rappelle que ces deux ant dé.

xine Cou.
igue du film *“Boys Town"

est trés ele, Grâce à une histoire ingé-

      

   1 évoiuer sont five pa
rappels srématiquess les autorités

remissante: ‘evnitent Jusqu'à re
qu'un coeur Intervemant sw mi-
eu de Vorchratre npnisé. 1 annonce

ta vietuire qui en détirutive demeure

   

   

   

 

ler mouvem-nt. Allegro, dépetat
décrit are rations.

ms VITARCES; QUAITE themes sent Bhi

Le Sr mouvement, Andante, fai
enirevelr ln fraicheur et La teudrente.
lAmotion Intime qui ne drgngers de la
ante poétique de Margarrite. , Te

tendre

 

Au Xe mauvemnent. Scherss, sone
rait Menhidophèéies,  Liest, par
Attormalions de rythmes, (ranstorme
fen divers thimes vi nobles de taux
© Marguerite ea densims qui parsdiont
fente Ia beauté pehmertinie de res
thémes. Li Intansilie le cyuiame, je
mépris, be vire rasqueur de Morbi.
Les vein humaince apyortent

Tapatsement of metlenl fia Mot oa
tune humalors. (

 

el fort bien jouée,
ce que le (Tm possède d'éléments docu.
mentaire sur l'oeuvre de M. l'abbé Flanae
RAD ne gêne en rien la marche de la trame,
le déroulement Ce l'intrigue. (Comm.
——>a_

concert

à outremont

Ve prochain concert de
périeure de Musique au
samedi 31 Janvier à 2h.

 

 

   
  

Bay du,
1 Medtner,Thapin, Debusay

Miles Cécile Cureivenn el Thérèse
Maren, ves i. tn classe & zx
eeenes ree leursmere veu

 

     

  
AU LOEW'S. — Sylvia Froos, chanteuse et comédienne, qui

paraît actuellement sur cette scene.

paye la
traite

L west pas si facile que l'an

croit de boire du champagne

à même la bouteille, René Dary

en.. a fait l'expérience ces
temps derniers, au studio de St-
Maurice, pour une acêne du "Ré-

voté”.
Cette scène se déroulait à bord

d'un cargo se livcant au trafic
des armes. Les innorcntes cau-
ses de champagne qui formaient

la cargaison étaient, en réalité,
remplies d'armes smaxquées pur
quelques bouteilles. Avrnt aper-
cu le tatonaye de Pimaë, quin-

terprite René Darn ve Dien, ni

Maitre”, un odes aventuriers en-

Eageait une conversation avec

lui et lui offrait de boire une bou-
teille. De coupe, 4 n'était pas

question... Il fallut boire “à In

végalade” et, là, lu difficulté com-
menca pour Rend Dary, car le

champagne, frop pateur,
gluit. I dut s'y prendre à plu
sieurs fois, tandis que Léon Mn-
thot, le metteur ex scène, s'é-

criait :

~—Une autre fois. on vous don-
nera de l'eau !

  

 

 

il n'y a pas

de petits:rôles

N acteur * tort de refuser
un bout de rdle”, déclare

Barton Maclane, qui rappelle

que c'est un tout petit emploi

dans “ Le procès de Mury Dugan”

l'éfran- |

sant sauter sur les doigts un je-

ton de cent sous
Ja scène de fort d'Olympe

Bradna dans “Souls at Sea”
(Ames à Las mer), lui valut um
contrat de vedette.
Shirley Ross se fit engager com-
me vedette après avoir chanté un
numéro dans une revue musicale
filmée.
Clark Guble commença à gra-

vir Je chemin de li gloire après

la scène où, gangster dans “ Dane

ce, Fools, Dance”, il giflait le

Jeune frère de Joan Crawford.
Moltynoo…d en est convaincu :

une seule scène suffit au départ
d'une carrière. L'essentiel est de
he faire engager pour le premier
‘bout de role...

 

—

A Usftiche

7 numens de vardeville
de xrande

  

A l'affiche

Errol Flynn, Itasit Malhhone dane
5 DAUN PATR

avec DAVID NIVEN
Tous les jours, 19 am, à | pm. 3e

 

   
 

 qui fui permet de sim r et de
devenir vedette.
Des exemples multiples prou-

vent que MucLane à ralson.
C'est une acène d'aviation dans

“Wings” (Les Alles) qui lança
Gary Cooper.
La ncène de suicide de “ Stage

Door” (Pension d'artistes) fit
une étoile d'Andréa Leeds.
George Raft n'était qu'un figu-

rant “intelligent ” jusqu'au jour

où, dans * Le Balafré” (Scarfs-
cel, Il se fit remarquer en pas-
sant dans le fond des plans, fai-
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artiste”,

“Charmante, pi

   

 

“Mile Rachel Carley n ronguls Ja ville.»

  
© jamais d'entendre une vérls

   

 

— La ‘Patrie

 

  ine d'entraie. Rachel
manque pas de plaire nes

 

     
=- M. Thibeault, L'lllusiration
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AU HIS MAJESTY'S. — Une scène de la grande revue
“Pins and Necdles” à partir du 23 janvier.
 

 

COMMENT RAFT DECOUYRIT OLYMPE BRADNA

(GEORGE RAFT est us garçon charmant: seulement, il est d'humeur
changeante, si bien que celui qui se risque à l'interviewer n'est jamais

   
AU S.-DENIS. — Tino Rossi
dans une des scénes principales du

film ‘Lumières de Paris".

 

CINEMA DE PARIS. — Viviane Romance et Marguerite
Deval dans une scène de “Prisons de Femmes”.

 

 

au saint-denis

 

 

C'est le meilleur film du pSpulaireautres.
el très sûr de la façon dont il sera reçu. Aussi, lorsque je le découvris ren-

versé dans un fauteuil, les pieds sur une table, la tête appuyée à un clas-
seur, le regard abeent, j'eus le sentiment que le moment était mal choisi.
Je né me trompais pas. Dès qu'i) prit conscience de ma présence,il grogna:

— Que voulez-vous? Je n'ai rien à dire.
— Si. On prétend que seule une étoile sait découvrir une autre étoile.

Autrement dit, il paraît que vous êtes responsable de la découverte
d'Olympe Bradna !

Du coup, les pieds de Raft quittèrent leur point d'appui; d'horizon-
tale, sa position devint verticale, et un sourire de biais illumina sa physio-
nomie renfrognée.
— Allons donc! Je n'y suis pour rien. Voici comment les choses se

sont passées. On commençait à donner Ames à la mer, et, pour sûr, le titre
était justifié: lout le monde était à la mer. Le scénario n’était pas achevé,
ta distribution n’était pas encore faite, et nous ne savions même pas quel
océan servirait de cadre à l’action. Je causais avec le directeur, Henry
Hathaway, lorsqu'une jeune fille entra sur le set. Dès que je la vis, je
donnai un coupe à Henry. C'était exactement la jeune fille du rôle.

—- Quelle jeune fille ? Pour quel rôle? questionna Hathaway en
me jetant ce regard blanc réservé aux acteurs qui se mélent de ce qui ne
des rexa:de pas,

Je n'eus pas le temps de répondre. Justement elle s'avançait vers
nous afin de montrer son costume au directeur. Lorsqu'elle eut disparu
j'essayai de convaincre ce dernier qu'elle ferait merveille dans le person-
nage de la petite servanie française. Henry haussa les épaules et refusa:
le rôle était presque donné. Je plaidai ma cause et il finit par consentir
à tourner un bout d'essai. L'essai fut concluant. Non seulement Olympe
— car c'était elle — était plus jolie a l'écran qu'au nature] — ce qu
n'est pas peu dire — mais elle jouait avec autant d'intelligence que de
sensibilité, Hathaway était conquis. Persuader les directeurs fut plus dif-
ficile. Pensez, une inconnue! Après de fastidieux pourparlers, nous réus-
simes enfin à les convaincre. Olympe eut son rôle. C'est tout. Vous voyez
que je ne suis pour rien dans la découverte de cette étoile.

Un modeste, ce Raft !

* LE FILS D'HARRY
BAUR AU THEATRE

C'était ua soir, au Théâtre Saint-
Georges où jouait l'Ecurie Watson.
Un tout jeune homme aux cheveux
châtains était le héros de la pièce.

 

partic en tournée — pour une très
grande tournée eu ane — avec
son père: Harry Baur.
—Pour la première fois, dit Her-

ry Baur, mon fils et moi nous par-
tona ensemble à l'étranger et nous
jouons ensemble. Nous allons don-
ner en Roumanie, em Tunisie, ea
Grèce, en Yougodlavie, ea Suisse,
en Italie el sans doule à Bezlin,
Samcon, jazz et l'Homme que j'ai
coulu,

Avant cette grande tournée Hlsr-
ry Baur donnera quelques repré-
sentations à Charleroi et à Anvers.
—Je quitte toujours i

mélancolie, remarque-t
nérale, à Paris, cou à quelque cho.
se de toujours nouveau, une frai-
cheur perpétuelle. Heureusement
que sitôt les rampes allumées, où
que l'on soit on oublie tout.

     
 

 

 

 
 
CHEZ MAURICE. — Rachel Carley. chanteuse parisienne, phe-
tographiée sous différents angles. La grande vedette qui pendant sept
semaines consécutives attira les foules Chez Maurice, nous est reve-
nue celle fois encore comme vedelle aussi à la tête d'une troupe
qu'elle à choisi elle-même avec très grand succès. Cette troupe com-
prend, nolamment, Arthur Boran, Ray Parker, St-Clair et Du-
rand, etc.

LoEEnasvigueniie. oe

  

maud loty

au cinéma

OLS vous rappelez cett
te petite bonne frs

 

diverses scènes pi
« de ine terrible, Elle

anquait
x elle av

grice «urtout a certains mots qu’el-
le vous envosait, à travers
plique, comme une gifle b
pliquée, Tout d'abord on
vé erla très drôle. Et puis-on s'en
lassa. Et Maud Loty disparut bicn-
tôt romplétement des théâtres pa-

risiens.

Voici qu'elle ressusrite !
Pierre Brasseur l'a engagée pour

jouer dans son prochain film. Car
Pierre Brasseur, vous le savez, ne
ae contente pas d'être un excellent
acteur, il écrit aussi des pièces et
des scénarios de film qu’il tourne.
Exemple, Grisou. Hi vient de rompo-
ser un nouveau scénario : Ce Noir,
théâtre, qu'il réalisera prochaine-
ment aver Yies Allégret. Nous vere
rons dung ce film quelques vieux
comédiens duns l'exercire de leur
art. Ces rôles seront joués, notam-
ment, par Max Dearly, Polaire, et.
Mand Loty.
On débute à tout âge.

  

 

 

  

  

cous. La femme  

  

  

    - sobriété même dan:

i, ce qu'il à fait de mieux de toute
sa carrière cinémastogr: ue:

“Lumières de Paris” sera vraiment un
wrand succès car les éléments du film sont
de ceux que le public aiment par-dessus
tout. De [a musique exquise, facile à re-
tenir, des chansons nouvelles faces à ap-
prendre et même à chanter, ube intrigue
amoureuse charmante, des situations comi-
ques inaitendues et des gags nouveaux.
le film a tou cela. .
Tino Rossi est secondé par Michèle Alfa

qui débute de façon sensationnelle.
Nommons ausei Pizami, Félix Oudast,

Conchita Mooténégro, Raymoad Cordy e:
une importante figuration.

“Lumiéres de Paris” ne sera qu’une seu-
le semaine à l'affiche du Saint-Denis et ne
sera pas moniré dans aucun autre cinéma
celte saison, Au public de tenir compte
de cet avertissement.
Le second film sara “Radio-Vedettes-

Paris” qui présente au public canadien
Jes plus rtmarquables artistes de la racko
ptrisienne. Ce film consacré à la chan-
on française sera prité de tous les radio-
philes.

 

au cinéma de paris
Le film ‘Prisons de Femmes” qui prend

l’affiche aujourd'hui au Cinéma de Paris
eat une oeuvre comme il s’en voit bi
ment au rinémn. Le sujet que l'a
ici l'est de main de maître pusqu'il +'agi
d'une enquête faite personnellement pur
Francis Carco écrit un ecéBario ex-
cessivement dra ue.

“Prisons de Femmes” c'est l'histoire

 

  
  

d'un passé de femme. Un passé trouble r
t une bonne port vest déroulé derrière

les barreaux d'une cellule. Un jewr ent
venue la délivrance et la vie à repris son

suce, l'est encore
par un mari magnifique et bon.
Renée Saint-Cyra ici le plus beau rôle

de loue sa brillante carrière. Jamais elle
n'a été aussi belle, aussi merveilleuse dans

     

l'expression de ia gamme des plus drama-
Viviane Romance et
campent deux iypes
te. Jean Worms est la
le rôle du mari. Bref

une distribution remarquable dans film
que la présence de M. Francis Carco rend
encore plus atirant pour le grand public
avide de sujets nouveaux.

  

 

 

FESTIVAL - CONCOURS
"ne

Musique du Quebec, Inc.
DU 6 AU 16 MARS 1939

  

Concours ere AUT Amateurs,
254 Classen: Dictton, Art Drams-
th nenle, Instrumen-   "
snle pour solisten et ensembles,

DATE FINALE D'INSCRIPTION
23 JANVIER

Pour renselunements a'ndremer
ne Necréin 265, rue Ninmley,
Chambre 52,

 

   
LES VARIETES LYRIQUES

VRESENTENT

Geneviève Davis-LeBel et Charles Goulet
Ba LES

TROIS VALSES
AU MONUMENT NATIONAL

LES 26-27-28-29
JANVIER 1939

PRIX: Zc A $1.40 (Taxe Incl. BUREAU OUVERT
nE 10 AM. A 6 PM

) — Tél: LA 3065—PL G04

  

  

  

  
MICHELE

74%ALFA
  

 

Jan. 26, 27, 28

LES BEAUTES
AMERICAINES
sur patin dans toute

leur splendeur

Les billets seront en vente
dès LUNDI le 16 janvier

: à 9h. am.

Un peut maintenant réserver s:0

billets par lettre

PRIX: 85c, $1.15, $1.50, $2.00,
$2.50 et $2.75
Gran camp ban

Danier à voter coeur un véritable
régal. Voyez et entendez ce prodi-
Kleux spectacle sar glace. Troupe
de fi Orchestre apéciai, Splendides
contumes et décors, Gincs colorée.
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sh. 00—t'heure pros incite—

CHLP Samedi 14 ian. |

(207.7 mètres) — (£120 kil.)

10 h. OG—Taagos et Rumba,

10 h. 15—linanderie Fédérale,
10 h. 30—Variétés,
10 h, 43—Musique mite
11 h. 00—Ruanderte &
11 à. 1:33 hansonnettes,
15 bh. B0—Orch. Frank Traum.

baur.
AL h. 4350Vagues musicales.

13 h. v6—
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45—Honia et Frres.

1 6. 00—L'beure Féminine.

 

2h.01—Modern Salon Group.
2h, 30—Orch, Dick Jurgens.

8h.00-—laèmes aymphoniques.
4 h. (0—Narry Bluestone Suing

Quintette,

4h. 36—Cocktail Capers,

Ah. 00—Itadio Spécial,
sh. 00—I1 "heure exacte et sou

 

   46—L'heure précise ‘ti

nancial Vous fureau.”
fn, 81—Bahio-Annnaire, Chan

 

sons françaises.

7 ho301. heure rracte,
7 h. 30=Mils Rone Chatelain,

(planistez.

Vntét le titre des cing piéers Inféreauantrs

bmera pour ADUS Te adr, 4 em Feo
Mile Rosette Chatelain:

Antes Massenet

    

 

    

 

 

lüntaires.
Us Poste CHIP présentera re nuie, à

4.43 here, lo ABème de bn nêcle de
de dean-Rart: “LES AVENTURES

peux CELIBATAIRSS
Soaot nice intitulé: “OME

» BELREVKEME"
  

06. 26—Mentréa! on l'an 2,008.
9h. 80—Jean Forget au Jaze
10h 83—Ies nouvelles 4

 

    

 

: 2e—studie.

H = 2O—Orchesurer
t. 00—Orcheetre.

3 » Joneses.

4 8. 0—Ciub Matiate.
0$—Orchest re.

7
00—Message d'ivraet. 7
$— Musicals, 7

.7h. 30—Nou.eiles

0e 0—-leurs
Ford.

084 chuinie

 

M. 8é-<Jess Forge! 41 piano
All, lla, ws sports.

rehest

    

30—Orchestre.
Lu. 00—Fin de l'émission

 

13—sous lea tropiquee
—e-voncert.
s6—vêp:es du dimanche.

. 30—Concer!.
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Ha
15, 30—Musique.
8 tu 80—1e munde féminmin
2h 39—[a parade des ams

tears
2h. 8S--Téner. a 0—Chansons {rançai
26 06—Entrutts d'opéra. 8—Quatuor, anions.38. 18—Causerle 36—Lisques,3h, 30—Poett: Seringe. ‘ e.4h00-Les événements M—lastitut des a: euplon 13—Causerle.

$8. 48—Greue. 26—Nouveiles
Tu 00Musique. $—Caua:

1
J & 8—Bourme.

30—Re:
i. $3—Violn et pi
h. 00—Orchertre.

06—Dang l'ait
#8—Ajons land
Ce

demin.c

 

* commen-
00—C'assique

06—Mannat:an
Round.

&, 30—Musiq
æ6—Orchestre.

= 20-—-Chseno,

 

   

       

30—Orchestre 

 

| Les employés
de tramways
au poste CHLP

|

Len employés de tramways
| de Muntréal appartenant tant
aux nyndients Catholiques
qu'aux Unions internationales
doivent tenir une assemblies,

; ce avoir, dans Ia salle de I'As.
| sistance Publique. Fos din
i cours seront radiodiffusés de
| 10 heures à 11 beures, par le

peste CHLP. M. le maire Ca-
millien Houde  adressers Is

   
Aprés muoir dénenpéré de retronver ee

tréver que tous crepnient prréu à jamais,
mes aventuriers, onl révaul à œueilr de leur

mublrefuge imaginé par

    

  

Ire atlaqués par
tu leur ote de

 

ndily hindous,
famens Muske:

 

prétieuves vus PAF san pire.
laisser as sie dans cette tortie -
tuer,
Qu'on wil AUX éroutes ce voir, 6 103

res et l'an powers entradre la elle de
cette mivannte Mutnter.

sh 00-—Drch. Hôtel Vanda.

 

  ito—Weunicr da Sslva.
Mounier fra Silvan chalet bre pléres

Antes pute nen Emission de cr vale:
1. Malag = Lrcueur
tT Vis vo. Larregia

cadet
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#. Theme acer \nriatieus De.  3 Norturne Op. 9,

10 h. 00—Orch, Cen Vienua,
10 bh, B0=—Ntudio.
11h, 00—Musique str demande,
12 h. 00—1.'heure Financial Toan

 

FRANCA

 

   MA communiquer.

M. 65—Opéra de New York.
00—Qualuer.

 

vue des aporis.

famitiate,

#6—Nouvelies eportlves.

v6—Heure œuvic
30—Album tamilia:

    

  

10 KILOCY CLES

Ob, 30—Orchestre.
$6. 00—Orcaestre.

GN mitres) 1040 a.)
10 + 80-—Fas d'école

Bb. 30—Mlle Florence Hale.
[= communiquer,

1 à 06—Pus d'école aueutenul

 

  

13 8. 36—Ecole de musiq
12 à. 0—Winstoa cure
12 & 25—Causerie.
12 8, 30—Hadie-Jouraal.
Sh 33—Aloag Cypsy Trl.

20—A cominuniquer.
arve.

… 00-——Opèra

 

  
any. 1 k. 45—Radio-Journal.

IS h. 0—Fin des émissions

10 à. O0—Les maitres de ja m.-
ue,

et erchestre,
Lo-jourasi.

= 18—J. Roberts Wood, ba:
ryton.

. M—Marcetls Monet.
mezso-soprane.

Mercy Go t7 k, 06—Fis des ém

 

  

 

247.7 METRES

 

CHLP Dimanche 18 jan.
(287.7 mitres) — (1139 kil.)

 

 

APRES-MIDI

2h. 43—Hommalre.
8 bh. 30—This Rythmic Age.
8h. 00—L'heure précise.
8 h. 00—Radio - hockey: “ligue
Provincisle” — Boston vs
Lachine.
45.30—Tin Pan Alley Goes Lo

Town,
5h.06—For Mother and Dad.
3 h. 83—Sommaire,
8 bh. 30—L'hewre précise.
5h.50—Chansons françaises.
5 h. 43—Vagues musicales.
6 h. 50—J.-4. Bélanger.
6 bh. 43—{'hansonnettes,
7h. OD—Ta peu de tont—(Com-
mandité par “Breuvages Juambe
Enrg.">
7h.26—L'heure — “Financial
loan Bureau ltée”, — Lin de
l'émission.

La police et
la Sécurité
Tous lesche(s desservices de la

police municipale, provinciale et

fédérale dans la province de Qus-

 

  

 

    

 

 bee ont été nommés membres con
œultants de la Ligue de sécurité d
la province de Québec, a-t-on an-
noncé aujourd'hui aux bureaux de
la Ligue.

  

Hommes maigres

Hommes décharnés
Hommes épuisés

Hommes nerveux
Vous n’étes pas de votre sidele sl

vous ne savez pas que l'huil foi
de morue est dun grend
pour auginenter votre poids.
contient plus de vitamines que touts
autre nourriture que Yous pruves
voug procurer.
Vous serez he:

que les PILALE EXTRAIT DE
FOIE DE MORUE McCOY — recous
vertes de sucre et au faciles à
prendre qu'un bonbon — se trou-
vent maintenant à n‘imparte quelle
pharmacie au prix de seulement éêc
fa hoite. onc, »i vous voulez gagner
de 5 A 10 Hvres de bonne chair fer.
me et paitie et vous sentir bien et
fort, pracurez-vous-en une balte im.
médiatement,

Les Pilules S{~Coy sont un blenfait
pour les parsonnes Agées qui souls
frent de fuibiesse. Voun devriez ga-
quer § livres en 38 jours ou bien
votre argent vous sera remis 7

  

  

  
d'apprendre
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(300 mitres) (1000 kN.)

   

 

  

     

 

 

Robert Wood, ba-
rylon.

. M6——Bérpna 1
he = ee—Fin de   

La musique fait
pousser les cheveux
 

La musique, nous le savions, a-
doucit les moeurs. Mais ce que
mous ignorions et que nous ap-

prend seulement un docte profes-

seur de la Faculté de Stuttgart,
c'est qu'elle eût aussi le don de
faire pousser les cheveux. Et voilà
Pourquoi, de tous les artistes, ce

sont les musiciens qui sont les
Plus chevelus. On pouvait croire
qu'ils devaient cette particularité

Au soin qu'ils ont de ne pas con-

fier leur tète à la tondeuse du
perruquier. Il y a bien un peu de

Ccla aussi, mais ils auraient beau
faire. sl ln musique n'y mettait

pas du sien, {is n'échapperaient pas
plus que le reste des hommes à

une fâcheuse calvitie.

Le plus curieux de l'affaire. c'est
que ia statistique vient à l'appui
des dires du docte professeur. On

ne compte. en effet, que deux pour

cent de chauves chez les disciples

de Beethoven, de Boildieu et de
Mozart, tandis que in proportion

est beaucoup plus forte dans les
autres carrières libérales

Lattérateurs, dont le crane tend
a se dégarnir prématurément, je

vous indique à mon tour une re-

cette qui vaut. semble-t-il, toutes

les lotions capillaires du monde.

N'abusez point de l'écrituire. Un

peu de musique de temps en temps

et vous m'en ditez des nouvelles’

   

  

ne pas confier menées
la réparation de voire radio &

  

  
Laveuses é

SBECIA;
AUJOURD'HUI

et TOUTE la SEMAINE PROCHAINE
CHEZ

 

VENTE SENSATIONNELLE DE

RADIOS
Pianos — Poêles — Réfrigérateurs

MODELES DE DEMONSTRATION

lectriques

 

ROGERS
Cabinet € lampes

KING
Cabinet À lompes

VICTOR
Modèle de 1
5 lampes

PHILCO
Cabinet T Inmpes

DeFOREST
Cabiuet 3 |

Gen. Electric
Modèle de takie

  

Toulen andes I lamoes

ROGERS 22.95

 

Modèle de
Toutes eudes

  

amare

et nombre d'autres 

9.95
12.95
14.95

16.95
18.95
19.95

24.95

Jamais des valeurs

semblables n’ont
offertes.

  

Radios neufs

2995
et plus  

TOUS NOS MODELES 1938

L'endroit idéal pour

968 STE-CATHERINE EST
VIS- 4-01 ON PLIS FRERES

 

 470 RACHEL Fst - Burvau Lid. Fin de l'émission.  
 

A 331: D'ESCOMPTE

Vachat d'un radio

168 STE-CATHERINE O.
COIN STANLEY  
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  LUNDI 00—0s eotr & ¥ Beures” {IE 8. +

aedRyed 20—Le masssis. seul. = "
to CRAO ete Mauve, « Proverashape ñ : 11 h. 06—L’Heure Financial Loan

: Le “Presse” b B—Orchestre4 danse. Staion dey Tears. — Fin de I'émission.

 

 

 

  

 

        

 

  

 

38—Chowu
‘ C450 mbives) (730 kN.) lim 66—Ail0, alle, les aports. 19m 90True of Pulse”.

.

36—Orchestre.
7m 0e-_Mélodios rriumées 11 k, @6—souveiles re. ects. Ecole de Verdun
7 85—CKAC aujourd'hui. Dès
in iroPimaine ; nn pssourate et entrés om plein mystère of si — final

i. 001s rperade matinale 20—Orchent 13 &. 06—Orebestre. b.36—-Vous souvenes-vous? les événements que Laisse entrevoir cel Démonstration

=

d'art

=

culinaire,

SE EAmoc

|

LSEFionn Ras |SierSan Tenchu Hi Jante? ares pe -
186. hestre.

se6 CFCP 1h 06—Fin de l'énaission. Pains-surprises, “Chop-Suey”, Bele

#—Chansonnettes tras- (300 mitres) (008 BAL) ony
gets a Chou ferna

—Bé CFCX mères NN — lécone de Coupe et

1hnerCane

|

conne mètres) 0000 um) A901 mies) OO AB) [180Acommunigaer. | lemysteryDr FusChe.torrie copie CoveringATE cutinaire ot do 1

“ ESttoûtes

aol

duEE re de—Chansonnetton. 18 k. 15—Disques, nn ue Manque deu

pan

d'écouter co

|

BATE TOBTERdront jour coum erdinats

4 in ses «a 8

96

—Nouvelles. 12 à. 20-—tiadio-Journas amie je Séme chapitre qui s'intitule: “LB

|

"© avec Ju semaine au « janvier,

ano. - e, 13 M. 25—Ofgue. MEXKAGE" et qui nous fers romnaitre foe seémonaratlon art eutinaire,
11 6. 15—Le vieux maître d'école
1h, 20—Programme Big Sister.

43—La parade des mal
ai

01abotte à surprise.
30—La provinces en pre

12 8. 43—Trio, déveleppements de cette rermiéadie affaire.h. 13—Vocal Vogues.
80-—The Happy inng.Bh. 3 Swing Berenads.

k, 43--Hympe du jour.
t&. é6—Nouvelles.
05—Le petit déjeuner.
06-—Causeris.
20—Orchesrte.

>, redi 2 hra, nm.
© h. 00—Orchestre du ‘Cabaret |"Cours pratique Culinaire, mardi £

Montmartre. hea, pme vendred! solr, 7 hrs, ;
Coupe et Confection, lun hrs,

Oh.30—Mme Hortense Lord, |pm. lundl solr. 7 hrs. jeudi I hte,
planiste. pm vendredi 3 hrs pre

‘, jasage, sur d-mande,

Dane sen récital do plase d'une dm)

|

Cordiale bienvenue À toutes, aneheure, Hortense Lord, préacatera bee trois

  

   

 

1
Th, 18—Kiwanis Et-Laurent.
1b. 46—Judy & Lanny, chas-  d

Catrtz)

 

   
  

 

 

30—Road vf Life. . teurs.
2h. 48-—Capeule Mélodique. + 10 35—ftella Dallas. (série). 0—Foèmes Symphoniques vonntes mivantes qu'elle jour A

In

mite doa ciennes et nouvelles.

2h 13—La rue Principale. ‘11 ty, 30—Backstage Wife, sètie. 20—Chant. menshreusse drmandes qui eat par-

|

Acndémie Notre-Dime-de-Lourdes, :

: 04her au 10Gettin Most of Lite blogs. veuuee: 1000. 5ème avenue, Verdun,

emme page. vellon ncert. 1. Sonate ré majeur . . - . Seartait! A >

4 3h. 66—Musique. 18». 65—Musicale. Nh. 45—Mile au plano. = r sit VOrk, 1830

Bh.t5—In:titut de musiquells b. 26—Musicale, b, 06-—Chers-d'oeuvre musi-
Cu 12 h. 25-—Le crieur publie. caux

: 13 8. 48—The, mory ot Pamela … é—tsterméde musical, » ° ?

ride, Caérie), . 13—Lles chansons de...a EES, iEE Torturé par le rhumatisme:
Bourse.

38—Radio-Journal. 7h, 66—Amos ‘n Andy
. 4&—Sport. 7h, 15—Pot-pourri musiesl
#8—Le quart d'heure de…| 7h.36—Dave Dassin chan-

30—Bérie.
48—Voix de l'expérience.
95—A annoncer.

20—Mélodies rytomées. 2 h. 65—Mélodien
j3—Madeleine et Pierre. |3 h. 80—Orchestre.

 

KERVEZ-VOUS DE CETTE ANNONCE ET RECEVEZ
UNE BOITE VALANT 90.15 GHATUITEMNT

BL 1ous souffrss de douleurs, d'enfiures es de rai-

deurs crusies par le Thumatlsme, si vous aves des        
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Nouvelles 3h. d&—Between the Book Ends

|

7h. 15—La Chambre de eor- x
. 18--Don Juan. 4h, 06—Club Matinée. merce française. n. 06—C'es: Pai amis af'igés de cette plaie de l'humanité, alors vous

36—Chansonnetten. 4h, 63—Nouvelles. * #w.20—'La voix de Firasone accuelllerez avcc pluisir cette opportunité d'essayer,

60. 43—Lca nouvelles de chez-| 3

b.

06—-Musique. t Speaks soun aucun frais, un traitement qui a apporté un

nous. 3. 13—Howle Wing.
promet soulagement A des milliers qui souffreient

ii 5h. 20—Muaicale. 26—Orch. symphonique. comme vous.

# k, 6—Bourse. 0e—Cantented Program" ‘action du Delano’s mtle Conqueror est
convaineante, it aide à draîner 1éb dé‘ritus empoisos-  

5—Musicaie. rêves. of. le gouvernement du
30—Plano. © h. 30—Orchestre. Canada.

&—-Nouvelles éclair, 18 h. &—Contented Hour -.
06—L'heure exquise. 10h. $5—Les beiles histoires des   

30—Les nouveaux riches.
5—Rions ensemble.
+—Dans le Vivoir.
26-—Le :néâtre de cher-

néw qui Obatruent le système en etfmulant légèremen:
Faction du fois et des intestins.

L'activité de Ia bile est augmentée — l'action des
tutestins devient plus effective et réguliére, IL est en

     nous 3—Allumez ot écoutes. pays d'an-hant. 16, 15—Quatuor.
9 h. 6&—Radio-Théâtre. . 3—Uncle Troy. 10%, 30—Le gouvern:ment

=

fé-:10 h. 30—Mirolr musical, réalité une aide & in nature qui controle les rifets d-

. 06—A cholsir. . 43—Revue des sportn. déral. [18 h, 86—Fin des émissions cen poisons qui dégénéreraint en rhumatisme. Les
éouleurs et les mAux a'évanouinsent et disparatsment.

 

 

  

= . 11h. 15—Sydnry Torch, organiste, 6h. 035—Méli-Mélo. M. Delano a offert ce traitement À beaucoup de =

CHLP Lundi 16 jan. |[11 h. 80—Etmiseion JE. Tessier

|

6h. 30—t/heure précise. — FI Poecouaus cœuitrcatdehumaine
11 h. 43—Prog. Correctal nancial Loan Bureau ltd. esralent ce (ruitement, quelles que soient ls gravité

la uurés du cax & traiter où dans les cas OÙ   

 

  

   

0 h. 31—Radlo-annuaire (Chane

sons françaises.

7 h. 13=——A voire santé.

: :
(207.7 mtres) — (4120 kit)

|

TEL 0O—Limeurefémiul
macie Montréal

d'autres remèdes ont échoué.
extraits de lettres reçues en témoignage

clion pour les nombreux noulagementr ,   
 

  

  

 

   

         
1 1h. 20—L'heure téminine. : , recomma rent alent

. teams matin musical

|

Ah: 00—{"beure Financlat Loan| 7 1 86-—Commentateur sportié- dant EEwea cheatMiners:
9h, 00—Chansons françaises. Buresa Tad. 7h, 45—Les, aventures de dem S'éinis presque firme, mais maintenant Je me vue

9 h. 30-—Musique militaire, 2h, 01—Hollywood Leglon Band, célibataires. votre traitement à été ou ete Déstea jours. je .

Uh.45—les disques de Renna| 2h. 30—Haif & Halt. 8h. 00—Sur le pont d'Avignot mez = en moins d'une semaine, je travaillais de nouveau.”

. » 00—Opé:
“Je l'ai (renvé encore meilleur que in réclame que vous en faites. Mereé pour

10 h.00—Tréesrs de l'orgue. He 00—TheKing Jesters, jantes hebdomadaire de ~ rnamis employé je Delanc’e ha Conqueror, découper .

30 h. 13—Buanderie Fédérale, 4h. 13-—Pacific Paradise. raie à Bait heures, slmplmenent l'a once he SeJournal = metter-ls| la porte, en donnant vos

10 b. S0—Variétés 4h. S0—Thé dansant. ve programese out [fe soe pagu So de ve
| Montréal. Ln gros paquet 4° aleur de 30.78

30h. sv accordéoninte Alexan-| 3 h. 60-—Radlo-Spéeial. Fiass . . . . .Aufond demon cocur Guiter. “al vou xdinesvonpavedsedeehOTE $0.10 en timbres pour

er. 6h. 00—L‘heure précise et soin- sa Emer »-minse nous alder

A

payer Vatfranchissemant et distribution. — Un seul paquet À

3. Violen: Mensel . . Beethoven chaque adr

11 h. 00--Buanderie St-Hubert. maire. . 4. Question historique — Desinettia 
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SAUVONS

Nos
ENFANTS

 

 

 

Leçons de puériculture du médecin

 des cing JUMELLES DIONNE
* —_—

Les bébés nourris à la bouteille
absorbent parfois trop de sucre.
Au fait, led Quintuplées ont eu
beaucoup de difficulté à ce sujet,
aux premiers jours de leur oxis-

tence, C'est pourquoi nous neleur

donnons jamais de bonbons entre

les repas.

II faut sucrer le Ialt de vache
qu'on donne aux bébés. Ni trop, ni

{
€
t
f
‘
‘
«
‘
4
«
‘
«

‘
«
‘

 

rare d'être appelé à soigrer un en-
fant dont le lait n'est pas assez

suoré.

Ii est également très dangereux
de faire des expériences, avec le
régime alimentaire de son enfant,
de tentor de le changer soi-même.

Il faut absolument que le médecin
y velile seul,

Souvent, on ne fait demander letrop peu.

Mais d'ordinaire, les mamans
donnent trop de sucre, et il est très

Médecin Que lorsqu'on à épuisé les

conseils des voisines a des pa-
 

 

SOUVENIRS D’ANTAN
   
 

 

   

   —
Patron —"ON¢! halangons-nious gaiment C'était le refrain

de pudis. rs que les sports d'aujourd'hui étaient encore dans le
néant. Ft même en robe à crinolines, nos aieules s’y donnalent à coeur

joie. Ce aera amusant de reproduire ce motif sur un couvre-lll, en In-
dienne de couleurs claires et vives,

Le patron 1942 comprend le modèle détaillé et les explications né-

cessalres pour réussir le travail.

Pour obteuir ce patror, envoyet la somme de 20 sous, en donnant
vos noms el adresses, et mentionnant le no du patron, à: Service de

Tricot et de Broderie, ln “Patrie”, Montréal

 

  

rents. Mon le médecin d'avoré ei
uniquement.
Comme vous voyex ees complica-

tions ne surviennent pas quand la

mère nourrit elle-même sets enfant,

 

    *

ITlie
| LE BON GOÛT |

 

Question. — L'autre jour, j'étais
invitée à un thé et l’un des hôtes
arrivait d'Europe et nous racontait

de fort intéressantes choses sur la
Politique étrangère. Tout le monde
était suspendu à ses lèvres. Mais,
une des invitées, n'a cessé tout le
long de la conversation de mani-
fester son intérêt par des: ;
vraiment!” “Est-ce possible?” et
toutes sortes d'sdverbes en ment...
Cette fusillade d'exclamations m'a
tombé sur les nerfs et je vous en

fait part espérant que vous le si-

gnalerez dans votre courrier. —
Tumbour-battant et tambour-voilé,
Réponse, — Nous répondons à

toutes les lettres polies... Je ne
puis que regretter avec vous le

manque de bon goût ou de juge-
ment de certaines personnes. Mais
vous ne pouvez refaire le monde ni

moi non plus. et nous nous devons

de supporter 166 petits travers de

nos amis ou ceux des amis de nos
amie...

2,000 bisons tués

CALGARY, 14. — +P.C : -. 2000
bisons et 300 caribous ont êté tués
par des experts dans le parc na-

tlona! du gouvernement en 1938.

afin de réduire les troupeaux.

  

 

OTTAWA. 14. — (CP — La
production de laine au Canada, en
1938. est évaluée à 13.384.000 de li-
vres à compare: à 13.772.000 livres
en 1937.
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» . [33Goélette saisie

QUEBEC, 14. — La poilce pro
‘vinclale à salsi près des Îles de ia
Madeleine une goëlette dont une
partie de is cargaison était cons
tituée de apiritueux de contre-
bande. Elle & opéré deus arresta-
tions. C'est tout ce qu'elle consent

à dire.

Sauvé de l'échafaud a
au derniér moment-
 

OTTAWA, 14. — #P. Co. — LA
Département de la Justice d'Uttw-
wa a confirmé hier 1a nouvelle que
William Gunning, condamué à
mort à Brockville, bénéficlerast
d'une sentence d'emprisonnement à
perpétuité.

 

 

POUR ELLE

vous veillez à la richesse de
qu'avec un sang pauvre, vo

périodes douloureuses ou irré|
essentiellement féminins (sy
VANEMIE».

ROUGES ont fait du bien à

ausst?
. “Depuls quelques mols, mon

s'en allaient continuellement: J'

d'ai pris quelques boites de PIL

Témoin 4“ignér — 3. PF.

en prenant

PILULES
pour les Femmes 

 

LES CORVÉES DU MÉNAGE SONT UN JEU
Tout ce qu'elle fait est prétexte à ja joie. au sourire. à

l'enthousiasme. C'est une femme heureuse! |

Qui ne voudrait connaître ce bonheur? Ecoutez bien

ceci madame: Vous conserverez à ln fois optimisme, jeu-

nesse, vigueur et beauté ai vous contervez votre santé et si

vous êtes sujette à ln faiblesse, à la pâleur, au manque
d'appétit, à la fatigue. aux douleurs de dos, de reins, aux

Eprouvez-vous quelques-uns de ces troubles? Faites tout

de suite appel aux bonnes PILULES ROUGES: sous l'in-
fluence de ce bon tonique. votre sang sera vite tonifié et

enrichi, vos forces augmenteront et vous connaîtrez le
bonheur que procure une bonne santé. Les bonnes PILULES

femmes; pourquoi ne vous feraient-elles pas de bien à vous

 

J'étais presque découragée pour faire mion ouvrage de maison.

Je me suis trouvée bien mieux. . *
(Signé) — MME A. ROY,

Pilules Rouges par lu poste: 3c la boite ou 3, $1.28

PRENEZ DES FORCES

Cée Chimique FRANCO Américaine Liée, 1586 rue S.-Henls Moutrént

votre sang. N'oubliez jamais

us vielllissez prématurément; |

gulièras, aux troubles internes
mptômes ou conséquences de

des milliers et des milliers de

pétit diminuait et nes furces

ja mal à In téte à tout propos,

ULES ROUGES et tout de suite

198, rue Notre-Dame,
HULL, PQ.

les bonnes

ROUCES
Piles et Falbles   
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Par

Maxime

LaTour

 Feuilleton de la “Patrie” »

LaPRINCESSE
MILITZA

Reproduction autorisée par la Société des Cens de Lettres

 

 
    

 

23 (Suite) tant la triste pensée qui l'obsé-

Len yeux mauves aux refier, dUtce
bleus se perdent dans un rève. 1.—SUR UN JOURNAL
Chaque fois que Miiitza pense a

sa notuirice. une tristease infinic, Militza est atlachée à ers sau-
l'envahit veurs, à sos anus Gentiilel, non

Elie n commie Limpression d'une 'ACUlement par une reconnaissance
défection et cependant elle nose (Nfinie mais aussi par une affee-
Pas cluire w une trahison de ia {tion profonde.
part de rrile qui ne lui n témoigné | Trepuis son départ de Voisko. i!
que du dévourment et de amour. LA A qua eux seuis qu'elle ait ou-
Et celn la hauieserse et in tr {vert son coeur et qu'elle se soit

bie, celte idée qu'Olga est pas confiée

 

  
au service do l'uaurpatenr, qu'elie
remplit l'offire de femme de con-fd'elle de son passé, de ses regre:s,
fiance auprès de l'assassin de aon de sex espoirs, de ses craintes, de

#68 enthousinanivs,père et de aon cousin

Pourquel ec revirement”
HN y x la un point troubie et en un livre ouvert,

sombre, qui plonge toujours la jou-
ne fille dans un ahinie de miélan-
colle.

til de piaisanter.

ter, nffirme-til
~—Oh! Paul! gronde Mireille
—Hé, hé!

avec eux, at, lorsqu'elle si au loin,
le jeune fille ne manque prs de

leur écrire cuaque semaine de lon.
Geniillet le sait, auani m'efforce- rues vt bonnes lettres vù c'le ieui

rucante pur le

—Pour moi, elle a Un amoureux ment sa vie. Nails AURsi Avs mun-
au palais Qu'elle ne veu: pas quit-’dres penses.

 

Mireille
elle doit bien avoiride leur protégée, c'est même in-

Les deux chanteurs savent tout

lie lisent dans ses yeux comme
quand elle vit

menu nan soule-

4“est inouf, dit souvent Pau! à
lorsqu'ils s'entretienntnt

    

dans les quarante-cinq ans, cette vralsemblable que le coeur de cet-
chère Olga, c'est lo moment fatal [te enfant adwmirée. adulée par tous,
pour-les grandes amoureuses. se montre aussi vebeile à l'amour.

Militea sourit, le plaisanterte du! - —Slle à bien le tempe. observ

—Tout de mème, elle vient dat
voir vingt ans, et belle comme elle
est libre et fétée, comment se fait-
1! qu’elle n'écoute même pas les dé-

clarations de ses aoupiranta?

—C'est une enfant sérieuse et
consciencleuse, reprend ln jeune

femme. Elle à chois: un métier qui

est aussi un art, elle s'applique à y

exceller Le roste ne l'intéresse pas. |

Cela viendra bien assez tôt.
—Tu crois”
— Mais oui, ne t'inquiète pas

Paul Gentiilet n'ose pas insister.
mais li est mai convaincu

Mireille ne pourrait d’ailleurs pas

éclaireir ce point obscur de l'âme

de leur protégée.

Elle ne sait rien du souvenir très
tendre qui survit dana ce coeur.

Le seu! secret que Militza ait en
effet garé pour elle, c'est celui de
son amour naissant pour Jacques
Mortain.
Personne n'a jamais su lo trou-

ble et la joie de la petite princesse,

le soir de son premier st dernier

bal, personne que as nourrice Olga

Tamianof, à laquelle elle n'avait
pas hésité à ae confier

Depuis ele n'a jamais revu Jac-

ques. mais elle ne l’a pas oublié.

Dans les journaux où in révolu-
tion brasiave a été racontée et
commentée. la jeune litle a lu l'ar-

restation du viceconsul par les ré-
vutionnaires
En vain elle à cherché des dé-

talls. espérant connaitre les cir-
constances de cette arrestation,
elle n'a vien trouvé
Tout ce qu'elle A pu apprendre

c'est qu'une fois le régime actuel

Inetitué, Mortain à été relâché, puls
invité à quitter le pays.
Peu de tempe après. ‘Militga a su

 

s'acharne à l'étude d'un role diffi-

| ragement,
gie. c'est In pensée qu'elle reverra

fois qui lui donne du courage et

lui rend ia confiance.

démission de vice-consul,
Depuis. elle n'a jamais rien ap-

nris aur lui. et elle s'en désole se-

crétement.
Qu'eat-i] devenu. son beau dan-

seur? lintrépide français qui ris-

quait sa vie pour le plaisir, et dans

les veux duquel elle avait lu un ai

fervent dévouement”?
En vain la cantatrice &'cst sou-

vent posé cette question

Par pudeur, par retenue aussi.

Jamais elle n'a prononcé son nom

devant les Gentiilet.
Et cependant il obsède sa pen-

ade.
Lorsqu'elle

  

travaille. quand elle

cile, en fermant les veux elle cher-

che a revoir en elle l'encourave-
ment des prunellea ardentes de
Jacques, tel qu'elle le reçut aux

jours troubles de la révolution %

has, dans la grande salle du palais

royal de Volsko.

Et parfois. aux heures de décou-

de tristesse. de nostai-

 

peut-être un jour Cet ami d'autre-

Elle aime à retourner en arrière
pour revivre ces heures lointaines.

ces heures trop courtes où elle a

connu le bel Attaché à In légation
de France.
Tout de suite, elle l'a aimé.
Elle était si jeune. et son coeur

novice avait un tel besoin de sc
répandre*

Mais pourtant ce n'est pas l'em-
builement irraisonné d'un caprice
qui l'a poussée jadis vers le jeune
homme.

Elle se aouvient de tout en lui,
de cet attrait, de se charme éma- que le jeure honuue. zenençant à chanteur a fait fuir pour un ins-"Mireille, “ diplomate, venait de donner sa

 

C'était l'étincelle.

Le feu devait grandir et Lrilier

très vite.
Et cependant, Militza n'avait pas

d'espoir. Elle savait que son bcau

rêve ne se réaliserait pas.

Les titles de rol n'ont pas le droit
d'avoir un coeur: le sien, comme
celui des autres, pouvait battre à
un rythme plus ou moins heureux,

elle n’était pas libre d'en disposer.

Pourquoi avait-clle frôlé ce bon-

heur? Pourquoi ne l'avaitæle pas

retenu captif?

Une couronne pèse si peu sur un
front d'enfant. La sicnne était tom-
bée presque sans qu'elle s'en aper-
qut,

Et maintenant. maintenant que
tout était changé, que les obstacles
qui séparaient les deux jeunes gens

avalent disparu dans la tourmente,

que Militza était libre d'elle-mêm
de ses sentiments, de vie aussi,
cle ne savait ce qu'était devenu
Jacques.

Parfois, installée dan: cham-
bre, claire et ensoleillée, devant la
fenêtre d'où l'on avait une vue en
biseau sur Notre-Dame, Laure Gio-
ria. oubliant son talent, ses succès,
«on passé et son avenir, révait.

Le cliquetis des feuilles que le
vent faisait s'entre-gifler accompe-
Enait d'une chanson discrète l'en-
voi des pensées de la jeune fille.

Lee yeux attachés à quelque nuage
fugitit qu'elle voyait à peine, elle

imaginait Jacques tel qu'il devait
être à présent.

Ces cinq années avalent dû ache-
ver d'en faire un homme, dans tou-
te la force du terme, et il devait
être toujours fort beau.

; "oe

   

  

 nant de sa pégtonaé
suite le lui ont renduYu - A suivre
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RE[7 dos étourdissements

# Deux jeunes protestantes, de 12) mme rps
. » A création du pote CHIL, tus | RIS, ol

À et 16 ans, reçoivent le baptême) #==2== AoRl™
  

“Avant de “prendre Kruschen*,
ve terminer une beure plus écrit une ferame, “j'avais des étoure

 

 

Les conversions de protestants, a la religion catholique, se multiplient. Grâce auf} tard.ys 1 ei R = . . dissemsents, des chaleurs et je soufe

zèle inlassable et au dévouement des religieuses de Ste-Croix, deux jeunes filles vien- Ancours de cote émission |!trais périodiquement d'aciaité d'es-
. nouveau genre, tomse. J'étais si nerveuse =:

nent de recevoir le baptême. pourront Séléphoner au poste moindre chose me bouleversalt, Je ’
Deux soeurs, Irène et Andréndk > CHLP, à Plateau 5825, et de- fus dans cet état durant trois ans”

Keanie, l'une Âgée de 16 ans, l'autre —-D'un cell très favorable. La “PRIX DE GROS’ mandee Les pièces de mesique "Je ne saurais vous dire combien
de 13 ans, ont reçu, au cours de mère elle-même à déjà souhaité re- de danse de leur choix qui Je suis beureuse aujourd'hui d'avoir

l'année qui vient de s'écouler, l'ins-| cevoir Jes lumières de l'Eglise ca- Cours a eteae leur seront jouées aussitdt 8 essayé les Sels Kruschen. 1) y à dé-
a truction religieuse qui les a pous-|tholique et le père est, on ne p :ut ais ertde of Trade. brie.per leur anpencesr qui 3A 18 mols que j'en prends et je ne -

PVARINE EP ENGRA

1ère patente. Manitoba
2ème patente, Manitoba
3ème paiente, Manitoba
Forte à boulanker
ru blano

voudrais pas en manquer une seule
…._KÆæ_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—_—" journée. 'Îla sont certainement d'un -

2. ‘and secours ur les personnes
Le les dix mols terminée

|

ET po J

en hétosreatteint 14.185.958,60e,

|

QUI souffrent comme j'ai moi-mé
contre $5.162.812.000 les dix mois

|

me souffert. Après avoir pris Krus-
correapondants de ‘237. Les exporta- |chen durant 3 semaines, chaleurs et
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2
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D'aprés un rapporig officiel

de ia Statisti-
extérieur des

octobre s'établit À
$445.907.000, contre $537.009,
octobre 1937. T1 y a baise

portations et lea importation
ablingent respectivement à $2

par l'Office Fédéral
le commerce

  

573,045.688, contre $2.711.667.000 en
1937, tandis que les importations te-
tales sont de §1.612.914.008, contre
$2.612,914.600, contre 32.651.745."

 

La production de pétrole brut et

de wAzol'ne naturelle en no hre
we chiffre A 445514 barils,
rativenient & 685.048 lu sema
cédente et 341.627 Te mol cor
dant de 1937. La production Ja U'Al-

berta wiléve A 427,230 barlls “
onze mois terminés én novemt
production canadlinne totale +
6,447,176 barily contre
nériods correrpondante

    

 

  

  

 

tions la même période sont de $2.

|

étourdissements disparurent et je

me sentis comme je ne m'étais je-
mais sentie auparavant Ii n'y a pes
de doute que les Sels Kruschen ai
dent une personne à se garder en
bonne santé.” (Mme) J. M.
Les Sels Kruschen sont un moyen

excelient d'assurer ln propreté in-
terne. Les divers sels minéraux qui
composent Kruschen favorisent le
fonctionnement normal et régulier
des organes internes. Ils chassent
tes impuretés qui, si l'on Jes latage s'accumuler, abaissent le degré d'ef-
ficacité de l'organisme.

 

Fondée en 1817 . . . 121 années de fruclueuses opérations

» » » Direction expérimenté. prudente, moderne .. . 
-

 
Miles Andréa et Irène KEANIE, qui ont été baptisées par M. l'abbé

Granger, curé de la paroisse N. D. du Ronaire, — (Phoio la “Patrie”)

pies à demander leur entrée duns

,

mieux, diaposé. Ils ont d'ailleurs as-

l'Eglise catholique. sister tous jes deux au bapténie.

Nous avons demandé à M. l'a C'était émouvant, je vous assure.

Granger, curé de N-D. du Rosalre,

|

Tous deux étalent extrémentent

et aux révérendes Mères de S'c- |émus. je vous assure.

 

Croix de nous fournir quelque dé- Le parrain et la marraine de l'ui-

tails concernant cette conversion.
Ce spnt deux petites Ecossaises.

Elies sont toutes deux nées a Loch-
winoch, en Ecosse. Elles sont arri-
vées ici, avec leur parents, i} y 4
une dizaine d'années environ. La
cadette, Irène. âgée de 12 ans, était
l'élève des religicuses l’année der-

nière déjà. L'ainée, Andréa. âgée
de 16 ans, l'est dopuis septembre
dernier. Leurs soeurs se sont éga-
lement converties au Catholicisme,
lora de leur mariage à des catho-

liques.
Les parents voient-Ils d'un or il

favorable cette conversion?

  

  

 
M. EMILE BRASSEUR (vi-doasus)

a été élu maire de ia paroisse

de Vaudreull; c'est soni quatrié-

me terme. MM. Romuald Melo.
the, Albert Robiliurd, Aléric
Bolleau ent été élus conseillers,

tous par acclamation. x  

née était son beau-frère et sa soeur:
M. et Mme Robert. Le parrain et
la marraine de la cadette étuient
M. et Mme Charles-Emile Charton-
neau.
Mme Keanie nous a dit toatl son

plaisir de vivre au Canada. Son mu-

ri travaille à l'Hôpital Général, Les
fillettes parient toutes les deux,

très bien notre langue. Leur mère
comprend presque tout, mais elle

hésite encore À s'exprimer en cran-
Cais.
Nous avions demandé aux vell-

Bicuses le nom de la Soeur qui a-
vait instruit et éduqué les jeunes

filles. La supérieure nous a répon-

du que le mérite retombait sur la

communauté.
- Nôus ne travaillons pas pour ia

Rioire humaine, nous fut! répon-
du- nous travaillons pour la g' ire

de Dieu.
 

 

 

 

Plus d'un million de comptes de dépôt .’. . Ressources $074.255,828.88

 
   

LA PUISSANCE D'UNE BANQUE
est déterminée par son histoire, sa politique, sa di-

rection et l'étendue de ses ressources. Depuis plus

de 121 ans, Ja Banque de Montréal se tient aux
premiers rangs de la finance canadicnne. .

.

$3 SUCCURSALES a MONTREAL ct les ENVIRONS

Demander les brochanettes?
“Banque de Montréal—Aperçu Historique” ef “Les Services de la Banque de Montréal” op
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Le club de Québec se
plaint des taxes qui
pèsent sur l’automobile

7
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Nous avons interrogé M. Emile
Renaud, secrétaire de l'Auto-Club
Québec pour lui demander ce qu’il

pensait de la rumeur qui voudrait

que le gouvernement de la Provin-
ce de Québec augmente la taxe d'es-

sence de 3 centing par gallon, c'e

à-dire à 9 centins du gallon.

M. Renaud nous à répondu qu'il

Re croyait pan du tout à cette possi-
bilité:: “étant donné, dit-il, que les
automobilistes de la Province de
Québec fournissent déjà au Trésor
plus que le tiers de son gevenu total,
il n'y a pas lieu de faire porter à

cette ciasse les revenus supplémen-

taires que la Province peut avoir be-
soin*, “De plus, ajoute le secrétaire

de l'Auto-Club, l'automobiliste de
cette province paye déjà 40% plus

cher, en moyenne, que ceux de tou-

tes les autres provinces du Canada,

et peut-être le plus cher de tout le

continent américain.
Le secrétaire du Club Automobile

nous dit que la base de taxation
d'après la consommation d'essence
serait la plus juste qui soit et qu'on

l'accepterait volontiers dans la Pro-

vince (de fait le Club Automobile
l'a déjà wuggérée), mais à la con-
dition que l'on soit débarrassé du

coût de $5.00 pour le permis de con-

dutre et que l'enregistrement, basé
aur T0 centins du cent livres de pe-
aanteur de l'auto, soit réduit en con-
séquence.

sf. Renaud nous a rappelé à cet

effet, le mémoire qu'il avait pré-

senté en avril dernier, au nom des
propriétaires d'automobiles de la

Province, devant la Commission
Montpetit.

Ce mémoire concluait à une de-
sde de réduction de 407 du

  

coût total des taxes
sur l'automobile.

Le Secrétaire de l’Auto-Club con-
cluait zes remarques en disant qu’il

y avait lieu d'espérer que la pro-
chaine Légisiature apporterait aux

automobilistes ie soulagement qu'ils

sollicitent depuis longtemps, car il

à déjà été annoncé qu'une revision
des Impôts était en préparation, et
11 ne peut être question que de ré-
duction puisque nos taux sont dis-
proportionnaliement plus élevés que
ceux de nos voisins.

°

La St-Jean Baptiste
eut le crédit d

cette initiative
La section Duvernay de la So-

ctété Snint-Jean-Raptiste a dévidé

hier Ffoir de protester officiellement
auprès ,du comité d'organisation

dea fêtes du troisième centenaire

de Montréal, parce qu’elle prétend
qu'on “néglige d’insister sur le fait

qu'elle fut l'iniftatrice du projet

d'une erposition artisane à l'Ile

Sainte-Hélène et qu'on semble au-

fourd'hui en donner le crédit d une

autre association.”

La HaintJean-Baptiste a récem-

ment décidé d'abandonner son pro-
jet d'exposition des aris et métiers

afin de ne pas nuire à celle que

M. Léon Trépanier veut entrepren-

provinciales

 

 

  dre, à l'occasion de la vimte des
souverains anglais,

 

 

 
Méditation tardive mais justifiée

  

Cas CHAUFFEUR penslf est assis sur un
de e
se fe

ison de Toronto. À quoi

    
fabat dans une cellule
Peut-être songe-t-il à

  

penne-t-iL..*

e, à ses enfants, à as Camille. peut-être aussi songe-t-ll à

le famille du bambin qu'il a tué par négligence criminelle! Mais
Ul est une chote certaine: c’est que notre homme aura tout le temps
voulu pour méditer eur l'alcool el ses effets. [l

 

ura amplement 

 
 

Un superbe record vient d'être établi et enregistré per Mile Mary Spearing, aviatrice et femme d’affai- '
res de Toronto. Dans le simple but d'acquérir de l'expérience, Mile Spearing a pris piace au volant
d'une Willys-Overiand choisie au hasard dans les usines de Windsor et a réussi à parcourir une dis-
tance de 236 milles ct 1-2 pour sans dépenser plus que 51.75 pour nourrir sa voiture. Mlle Spearing

s'est rendue de Windsor à Toronto à une vitesse moyenne de 533 milles à l’heure et elle s'est déclarée
“émrveltlée” par le pouvoir, l'accélération et l'économie de La Willys-Overland. Le record a été accepté
par la Canadian Automobile Association.

 

DETROIT, 14. — Des centaines

de partisans d'Homer Martin, pré-

sident des travailleurs unis de

l'automobile, ont envahi les quar-

tiers généraux de l’Union afin de
protester contre la position hos-

tlle que prenait l'exécutif de
l'Union à l'égard de Martin. |
De ce nombre. se trouvait la

majeure partie des 2.000 ouvriers

de Packard qui ont Touvra-

ge afin de se joindre aux protes-

tations. Prés de 600 hommes ont

 

  

Les ouvriers de l'automobile
menacent de faire la grève

Evavi les escaliers conduisant au

1lème étage de l'édifice où 2

trouvent les quartiers généraux de
l'union et ils n'ont été arrêtés
dans leur marche que par la Yoli-
dité d'une lourde porte ne a‘ou-

vrant que par l'intérieur. La mar-

che de protestation a été organisée
lorsqu'une rumeur circule à l'effet
que Martin avait l'intention de

suspendre 18 hommes du comité

exécutif de 24 pour les empêcher

de se réunir à Milwaukee plutôt
qu'à Détroit.
 

cette fin sous peu. donnunt toute

latitude d'organisation et d'admi-

nistration au chef de l'aéronauti-
que, le commandant G-M. Croll. I)
eat entendu toutefois que les ser-

vices d'aviation continueront de
coopérer avec les autres services
essentiels tels que le génie. la mé-

decine ete.

Avant de prendre cette décision.

CONVOCATION
 

   
  

   

     

Les disviptee dASHEP  féterant
cette année le 19ème anniv oranire
de fontation de teur fucuité. À cotte

un grand bal sera donnd
141 Janvier, au salon Hose

danr, be comits dar.
te ctordialenter, ie

Le nombre fea hil'sta étant tml.
18 et les ndes ne faisant
breuses. Loan des interranda
done pride de bien verte rose pias
vurer les ‘ours le plu pose tie
Four rounelgnements

voue AUS
Mile M
Me M 1
Mile J
“fra

met 2545,

En écrivant aux annonceurs façon de calculer les tristes résultats du “p'tit verre qu'il prit avant
de c'inotaller au volant.”

Notre aviation militaire
formera une unité à part

OTTAWA, 14. — L'aviation militaire au Canada,
sans cesse grandissante, va devenir indépendante de la
milice proprement dite et n'aura à rendre compte de ses
actions qu’au ministre de la défense nationale et à son
sous-ministre. -
Un ordre doit être promulgué a*

  
 

le ministre de la défense, l'hon.
Mackenzie, eut des entretiens avec
le commandant-aviateur W.A.
Bishop, V.C.. héros de la grande
guerre, qui présidait ur comité ho-

noraire d'organisation aérienne mi-
litaire.

 

  9. M. CROLL, commandant de la mentionnez la “Patrie”. _

 
nonveile rnité aéronautique,

  

Goodyear annonce
un pneu nouveau
La Goodyear Tire & Rubber Co

vient de mettre sur le marché un
pneu absolument nouveau dans aa
conception et dans le matériel dont
H eat fabriqué. LU s'agit du "Dou-

ble eagle airwheel”, caractérisé par
un nouveau principe essentiel de ré

sistance et de durabilité. L'élément
responsable de cette nouvelle vis
gueur du pneu consiste on un tissu

de cordes rayon enchevêtrées. Om
l'appelle le “Rayotwist.” La cords
de svié rayon qui renforcira le pneu

est un produit résultent de 10 an-
nées de recherches dans les labo-
tatoirca de Goodyear. On assure
que ce nouveau matériel est un mé-
lange combinant la légèreté. l'en-
durance, la résistance et la sou-
plesse.

Les ingénieurs de Goodyear sont

duit qu'ils le voient déjà comme
supérieur à tous les pneus de luxe
actuellement sur le marché. lla sou-
tiennent que la performance, ls au-
reté, la résistance et le bien-être
ont été les principes guidant la fa-
brication du nouveau tissu “Rayote
wist." :
 
 

 

CHEETHAM, Angl, 14. (PC)
- Parce que sa maison ful pein-
turée par erreur à la place de
celle de sa volsine. une femme de
cette ville vient d'obtenir $70.50
de dédommagements du peintre.

 

 
 

Avait des attaques de toux et
d'étouffement de

et de Is bronchite chronique
“J'avais. chaque Jour. trofs ouquatre terribles atluques de toux etd'étouffement. Je devais demeurer

verps droit, étant incapable de dorswir et A peine ca, Je de rexpirer.

      

  

  Jui souffrrr  terrihicmont nda,
“ix mole. Puls Deprétre me cbnseiied'essayer RAZ-MAH. Apres cingJours de suffocation continuctle, jofus soulngé dès In première dose. Bscontinuai le traitement pendantMois sans &tre afriigd d'une seulmauvaise nitaque” — M, Eugène
Lieaudit, #t-Jenn Deschnilions, P.Q.

oun de la terrible
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tellement flers de ce nouveau pro-

 

 

 



 

 

     

  

   

    

   
  

leur point de départ.
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MONTREAL, 13. — (PC) — |A He
Aprés une tentative de hausse, le
marché local est revenu sur ses
pas et les prix ont clôturé en bais-
se fractionnaire.
Le gros de la liquidation n'est

fait sur le dos des grandes mines
métalliques qui affiehaient de la!
fermeté au début de ln journée.
Smelters cédait 1 point à 57 tandis
que des reculs fractionnaires af-
fectaient International Nickel et
Hudson Bay Mining.
Des pertes d'environ 1 point cha-

cun n'inscrivalent pour Algoma
Steel & 1212 et Steal of Canada & {
73. Canada Cement, demande t-
midement, se raffermit d'un 14
de point, mais des pertes fraction-

naires allaient & Imperial Ol, In-

ternational Pretroleum, Brazilian,
Gatineau, Montreal Power et Can-
adian Car.
Price Bros et Dominion Steel

and Coal clôturèrent avec des
gains légers.
Sur le Curb, la plupart des in-

dustriels et des mines ont fini à
peu près à leur point de départ.
Consolidated Paper s'est raffermi

quelque peu tandis que Asbestos
et B.A. Oil déclinaient d'uke frac- |;
tion de point.
Dans les mines des reculs de 3

à 10 cents affectalent East Malar-
tic, O'Brien, Home Oil, Okalta et
Wuite-Amulet.

Cours fournin par 3e firme L-@
BEAUBIEN & CIE, 86 ouest, rue
Notre-Dume, Montréal

Ventes de vendredi de midiÀ 3 beures.
Algoma Steel —100 A 124

P. & P. 8}: 088);
25 a8)

Bawil'N. Grain- 100 & 1.45.Bell Telephone —1 à 1714; 35 à 168:
16 à 168,
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: 100 8% 3 A100 à8:
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Toutes les nations
productrices de blé

seraient cunvoquées
LONDRES, 1A—(P.FA — TOffice

tuellement à résoudre le problème

des Immenses surplus de la produ

tion de cette céréale et celui d

bas crix qu'on la pale décidé

hier, de convoquer une vonférener

international de tous les pays pro-

d.cteurs de blé

 

commissaire du tanada à Londres,

et M Carlon Brebbia. représentant
de l'Armentine, ont min les autres

délégués en warde contre Uinutiiité

dex  wrandes dissertations qui ne
donnent aucun résultat
xl déclaré que, de leur
durt'on des emblavures

  

du blé.régler le prob dme
" 3 a encore von  

 

vain
iminuer la product

appliquer ve système chez nous,
nous vonatatons que nous nous heur-
tons À des difficultés d'ordre pra-
tique presque insurmontables. Je
tlens à dire qu'une conférence in-
ternationale du blé qui serait un
fisco aura des résultats plus dénas-

 mener de toute conférence, Toutefois,
conime on réclame unanimement
cette conférence, le Canada 1c pte
en princ.pe qu'elle soit ronvoquée
et 11 est prêt À participer au ben
travail qu'elle pourra accomptir.”

 

PRIVILEGIRES—
Candn. Celabese —% k ly

' Nw Celanese Kighte kx-in. — À IB,

Dom, (em—25 8 156.

102!

ow] {omer 23 À ARTE"
#9; | à 80: 5 à #0.

Mont, Cottone- 8 à 100,
Nat, Breweries —1S à 41
8 ‘ see “A—10 à ?4
Tackett 25 b100.

  10400 Power Debestures—7 à 30:30 80

\ ol Car Righta 10 3 97;
rap ral, CRERTaan
    

   

   

  

  

     

 

internat'onal du Qié qui cherche pe- |p

T'honorable Vinrent Massey. haut- M

monde n'aiderait en Aucune fagon |

ane cause d'enrichissement dans le,

monde. Et lorsque nous songeons à |,

ceOS

BEAUBIEN & CIE, 26 vuesty vor
Netve-Lame, Bootréah

Ventes de vendrodi de midi à 3 heures.

fbi—200 à 224;100 à 926: 25À 224:
uins 28:26 3%Aseatoso—80 b106: 28b 10634: 5 À 105;
20 40 À 106: 30-40 à 106.

50 À 44.
25 à 22‘4: 258 22%:
: :25h 22H;

BAR:
1258 23%:

   
  

82
88

83
88

Shverite-"iordon— 200 à 1.27; 100 à 1,27;
100 à 1,27.

Sladen
 

  

  

 

Pas.
k-Hughes 100 A 4.30; 5 à 4.40

60 à 4.38.
Thompeoa-Cadiliac— à . a.20°P°ipe0u-Cadilinc—500 26 5004.26

Cours fourn]a par JAMES RICHARD-
SON & SONS, Ltd, Ch 411, lmmen-
Meo du Montreal Beard of Trad~
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treux aue pourrait en avoir ‘!ab- in,

NEW-YONK, 13 — F0) = LA

livre aterling cotait, à 3 heures

Sd ét? exprimée en dollars umér-
rains, la devise était inchangée

de l'huverture du marché, mais en
perte de 5-16 de cent par rapport a
na cote de fermeture de I

Te dollar canadien qui

 

vert inchangé
32 de rent, 5
naire tout
fiéchi de 1-32 en finale, pour faire

ancompt

 

   

 

Cours fourais por in fttmé L-&

—25 à 3:26 M 2:25 b 3:10. I

t
: Ogdivie Fat.
(| Ottawa E. Pa

00 00
$4.2.

LA

MARCHES DES GRAINS =

!| saison bes pri

bel ,
200 |A

La
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POMMER — Approv

pepe wn pou

 

RANANEN — Comme it existe une
Quantité moyenne de bananes pour cetle

SES)em pouplus pas, vois

SEey
2.25 2 % suivant l'état. vendus 

PAMPLEMOUSSES — [ex stocks ennt
abondants + la demande cet bonne pour
les pa nplowsaens do grossur moyenne.
Lee Texas Pink rajportent 82.85 & $2.90
haw ot lon cujeots de Floride 83. à

CITRONA — Les cltrony de Californie
s00t plus ahondants sûr c« marché et bre”
prix restent soutoous b 83.69 à 84.25 l»
capout.
ORANGES — [ly 8 heaucoun d'orsnge®

de Californie et de 13 Ploride et 1a do nandt
vst modérée. is Navel da Californie
varie Ins, Ji 81.25 tandis que let
woke de Flo; en calevs régulires ot
endommagées Ootkan-nt 82.57 8200
POIRER — L'offre de poiret est moyenne
ln demande : bo ce de

  

sant eut qui sffrent le plus. Lew très
les Winter Nelin do LrOraçomnoie

4 2,
$2.75. les Bue: et Winter Nells de

Californie rannortent $2.87 la ly
TOMATEY -- Les apprivirionnements

 

isjonnemen
jours très avoudants. demande et Mouve-

Tea Mcintosh de C.-B. vont
t offertes ca contenants de

2 et plus et les prix pour ore rontenants
plus bas. [os arrivages de

us EE

aie

% ERashington de Californie et de | Oregon Re

NEW-York, 18. — P.-A. — Quel-

questitres da chemins de ter, d'a-

viation et de spécialités ont donné

une modeste performance en re

pris: aujourd'hui, :mals les indus,

triels considérés comms les pivots
du marché, ont continué la retraite

commencée avec Ia nouvelle an-

Le ticker a fonctionné paresseu-

sement une grande partie de la

journée. Les échanges ont porté

sur environ 800.000 actions.
Les agents de change persistent

à dire que les facteurs déprimants

sont la bataille autour des travaux
de secours au congrès américain,

ss

gi!
s, 8 52! T'appaisement das affaires dans cere

2% EN si 0 tains districts et l'insuccès de la

164 “ 18%

|

campagne d'apaisement engan®é

13 | 127

|

par M. Chamberlain en Europe.

8 . 63%

|

Au nombre des titres les plus ré

100 100 Îaistants on notait Southern Raile

0 Hy 30k HN

|

way, Great Nothern, Pensylvania,
Nat Brem iL. 4114 aitg 41% 41%

|

Mlinots Central, Boeing, Bendix,

GrewLpi 40e 4134 41° 41 Glenn Martin Continental Motors,
a Johns-Manvilie et Owens-Tllinols.

Les stocks en recul jusqu'à 3
points comprenaient Chrysler, U.S.
Steel, Bethlehem Steel, General
Motors, Sears Roebuck, Internatio-
nal Harvester, U. 5. Rubber, Ken-
Becott, American Smelting, Philip
Morris et du Pont.
Les obligations de chemina de

fer étaient généralement vigoureu-
ses tandis que la plupart des den-
rées voyagenient en remorque.

Assemblée annuelle de
2 5. #5.

|

Montreal Telegraph Co.
1 a - 

financier clos
A été approuvé
le tenue ici hler aprés-midl,
En plus du revenu réguller de

$165.000 en vertu d'un contrat, les
revenus des placements s'éléveut
31421. Les dividendes et

1938, 1a somme de §!
    

     

  

 

     
  

  

 

  

   Rawlings. président;
Rise, vice-président: W Let
sieoræe-F. Benson et Allan-A,
mes. CR.

 

t31.68 A 87
le,lug euxduMosiquo $2.35 8 82.76
LE ) wire ost trde

deaFEVES — F1 o'0fre surtout
ou bolemaux. [ow fuvrs vortee

ranportent 81.85 à $2
verte rapporteat $2.81

des Antilles sont bondants.Sara de Bahar obveadeat 31,05

  BETTERAVES — les ci)
, = Sent Jentementà 40e. à 50e. le ma

vros: œux ‘ abtieanons $2.
à 82,25 le dotni-cagoot. ..
CHOUX — Il s'offre toujours de gross

quantités de choux de . les prix
varient rnire 60e. à . le baril.
choux Imporiés de Californie se vendens
$2.25 le § eager et 83.25 À $3.50 le
Cases entier.
CELERI -

  
emaqnoi de |

À $1.55 jes 5D livers ct les
Jaunes 93: 05. Lea rouges du Quéoec
ut de "Ontario ont rapporté $115 A 81.25.
POMMES DE TERRE — Il arrive ré-

faibles expéiltions de
ames da terew du N.-i). pour tespuelles

mande +t tea priv restont soutenus.
de I't. P.-E. No |    

 

locale de
sacs de 65

NAVETH — L'offre
abondante:ost pou :

= wnt vendus 4c. ASOc.
saveis cirén du NB. eat
te enc de 50 ivren.

navel
Msn

tandis tue be
rapporté Soc. 
 

 

460-480, rue Sherbrooke Est eacompte de 7-8 de cont
To franc francais A 2.533-3 gia.

 

 sait de 14 de pent,   

SALLES et BUREAUX
A LOUER

pour tous genres d'organisations

Grondes SALLES de bals et petites SALLES d'amemiblées

Mureaux ebauifén et éeinieés à tris bon rompie,

BUREAU GENERAL D'INFORMATION ENRG.
Tél: MArquette 4961
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ainsi que progression dans l’actif

Stabilité de la situation économique.

ALLOCUTION DU PRESIDENT ET COMMENTAIRES
DU GERANT GENERAL

 

 

 

La Banque Provinciale du Canada a tenu jeudi 1

LA PATRIE SAMEDI 14 JANVIER 1939

Assemblée Générale Annuelle
delaBanqueProvincialeduCanada
Augmentation dans les dépôts et les prêts courants,

janvier courant, à son siège social, 221 ouest, rue St-
Jacques à. Montréal, la trente-huitième assemblée géné-
rale annuelle de ses actionnaires.
ALLOCUTION DU PRESIDENT

Le rapport annuel de la Banque
Qui vous sera présenté par le gé

rant général, démontre des progrès
et des réaultats dont vos adminis
trateurs se sont déclarés bien sa
tisfaits et ils espèrent que vous

Ppartagerez Irs mêmes sentiments.

L'augmentation enregistrée dana

les prêts et les dépôts ainsi qu
dans les profits nets indiquent

qu'au cours des douze derniers
mois, nos affaires se sont mainte
nues à un niveau encourageant
pour l’année suivante.

L'actif liquide a été maintenu

  

comme dans te passé à un haut de |
tré. de façon à ce que votre Ban
Que soit en tout temps en état de
tépondre favorablement aux ue
mandes légitimes d'emprunts de sa
£lientèle commerciale.

Le maintien, l'an dernier, des af-
faires canadiennes à un niveau
moyen relativement satisfaisant té
moigne en faveur de leur atabilite,
& Yon tient compte des nombreu-

ses difficultés survenues, et démon
tre, une fois de plus, l'avantage ré-
sultant d'une économie souple ef

flexible. L'activité générale de l'in
dustrte n'a que tirée modérément
reculé des positions acquises €:

fin de 1937, malgré qu'il soit sur-
Venu une contraction assez pronon
éée des marchés accesibles à nos
Produits d'exportation a'ajoutant
aux problèmes domestiques et l'oh-

atruction à l'augmentation des af-
fuires généralement causée par ia

situation inquiétante en Europe et
en Orient.

! est encourageant de constatet
Que l'année 1939 s'eat nuverte plus
brillante sous maints aspects que

lannée qui vient de finir. Ces cons-
tatations sont appuyées par la
hausse, durant les derniers mois,
dra principaux indices de ia situa-

tion économique.

L'industrie mir!ère à continué de
di selopper ses activités qui étalen*
dij) en progrès depuis plusieurs

années. La production de l'or, du
cuivre ct de certains métaux de ba-
81 a surpassé celle de l’année 1937.

La production de minerais, In ven-
te ct l'expédition à l'étranger de

lcurs produits rendent la prospé-
rit} de notre pays de moins en

moins dépendante de l'exportation
des produits agricoles. La préduc-
tion de l'or et du cuivre du Québec
augmente rapidement et devrait
eontribuer à stabiliser en quelque

sorte notre économie nationale. La
production des minéraux non mé-
talliques n’a éprouvé qu'un faible
véclin comparée à celle de 1937.

La production ot les expéditions

de nickel et d'amiante à l'étranger
continuent d'evercer une influence
favorable sur In situation économi-
que. Ces industries, dont lu produc-
tion à un pue ralenti, ont tout de
même conservé le premier rang
parmi les producteurs de ces ma-
tières,
La production de petrole on 1938

8 presque triplé celle de 1937 et

piomet de devenir une industrie
importante aidant à augmenter la

richesse nationale. ;
Ta baisse survenne dane les prix

dc métaux de base & quelque peu
diminué le revenu total dv crtte
branche de l'activité économique.
cependant le réaultat net pour l'

née peut être considéré sal
ant,
Les achats et expéditions de bois

ayant été en baisse, le groupe des
industries forestières fut lui au
affecté. La production de papier i
deurnal on novembre a été de 287%

   

  ai

 

 

 

* 

moindre qu'en 1937. Blen que le

chiffre des expéditions fut Infé-
rieur, les producteurs ont réussi à
maintenir les prix établis avec les
éditeurs - consommateurs.  L'indus-
trie du bois de construction a ra-
lenti, faute de demande pour l'ex-
portation et pour les fins de cons-
truction.

Nonobstant les grandes facilités

de crédit accordées par le gouver-

nement fédéral, et l'aide des ban-
ques à charte, l'industrie de la cons-

truction a ajouté une autre pauvre

année i son record déjà peu envia-

ble. Certains projets de gros édi-

fices ont été mis à exécution et il y
a eu augmentation dans !e nombre

des contrats. mais la valeur totale
des activités de ls construction de-
meurera faible aussi longtemps
qu'une taxation municipale oné-

reuse continuera d'être un obstacle
aux nouvelles entreprises dans ce

domaine si important, et aussi long-

temps que certaines législations
Spéciales continueront d'être un

   

 autre obstacle à la négociation de
prêts sur hypothèques utilisant des

fonde de particuliers qui s'intéres-
seraient à ce genre de placements,

L'industrie ge l'auto, qui est une
distributrice appréciable de salaires

et utllse pour ses besoins une par-
tie de la production d'autres indus-
tries, continue de maintenir une
place très significative dans les nc-
tivités économiques. Pendant que

aes opérations l'an dernier raJentis-

saient, les enregistrements d'auto-

inobiles ct de camions dépassaient

le total de l'année précédente. Ce
fait démontre le désir et la néces-
sité plus accentuée de la population
de faire davantage usage de l'au-
tomobile et du camion dans sa vie
Privée autant que dans les affaires.

Unie baisse modérée dans le total
de la production électrique a été
rapportée en 1938, en comparaison
avec l'année précédente. D'autre
part, le réseau des fils de trans-

mission à été étendu à diverses ré-
Kions rurales mettant l'énergie élec-
trique à la portée d'un plus grand
nombre de familles, favorisant ain-
si un accroissement dans l'usage
d'Apparells électriques.

Le commerce des denrées alimen-
taires & traversé une période ditfi-
ciles En 1937, alors que les prix
étaient à la hausse. les distribu-
teurs ont augmenté leurs inventui-

res, dont ils ont été forcés par la
suite de liquider une partie à perte.
L'industrie de la mise en conserve,
celle du lait et de la crème et la
boulangerie ont été défavorable-
ment affectées et n'opètent qu'avec
une marge de profit insuffisante. à
cause de l'augmentation du coût de
la main d'oeuvre ot de la baisse des
Prix réaultant d'une compétit om
trop intense.

L'agriculture a, de nouveau, oc-
cupé une place de réelle importan-
ve. Les récoltes de céréales ont été
Rénéralement bonnes par tout le
Canads. Celle des grains dans les
provinces de l'Ouest est mentionnée
comme une des meilleures depuls
asacz longtenips et alle devrait con-
tribuer à améliorer Im sltuntion
économique et financière de cc
provinces. Les bas prix du blé ant
porté le gouvernement Fédéral à
garantir aux fermiers un prix beau-

coup plus élevé Que celui qui a
cours sur le marohé. Cect pourrait
bien encore ajouter au lourd far-
deau nationa! résultant d'expérien- ce de même nature dant le passé.
A moins que jes districls produce

 

teurs de blé, coopérant entre eux,
adoptent une méthode pratique
pour limiter leur production en
substituant la culture d'autres pro-
duite, Jeur avenir immédiat conti-
nuerm de causer quelque inquié-
tude.
Les prix de gros de toutes les

denrées ont subi la courbe descen-
dante du volume des affaires et ont
souffert du fléchissement du pou-
voir d'achat dans la plupart des
centres du Dominion. Les produits
végétaux ont été les plus épruovés
par cette baisse des prix de gros.
Ceux du fer et ses produits ont fait
bonne figure, de même que le pa-
pier, les métaux non ferreux et leur

Produits, jes minéraux non métaili-
ques et leurs produits.

Le commerce du détail s'est main-
tenu à un niveau satisfaisant, en
dépit du ralentissement dans plu-

sieurs branches du commerce et “e
l’industrie. Les ventes des maga-

  

sins à rayons ont été relativement
bonnes d les centres urbains,
alors que les affaires des comp-
toirs postaux montralent une acti-

vité remarquable. Les conditions
de crédit ont été bonnes, sauf dans
les régions les plus éprouvées par
le ralentissement des opérations
manufacturières On rapporte que
les inventaires ne sont pas élevés

chez les détaillants. Si les activités
industrielles qui sont en progres
sion depuis quelque mois conti-
nuent de s'améliorer, et avec elle
Femploiement s'accroît, les prévi-
sions sont que les ventes du com-
merce de détail seront, elles aussi,
en progression et les bénéfices
meilleurs ne 1939.

En raison du recu! général des
affaires aux Etats-Unis et de l'af-
faiblissement de la demande qui
en est résulté pour nos produits
sur ce marché, ainsi que des hési-
tations du commerce du Royaume-
Unl, la valeur totale de nos expor-
tations a baissé d'environ 17%. sl
on la compare à celle de 1937. D'au-
tre part, lea importations ayant été
moindres, l'année s'est terminée
avec une bonne balance commre-
ciale favorable.
La conclusion d'un nouvel accord

commercial entre la Grande-Breta-
gne, les Etats-Unis et lo Canada,
mis en vigueur le premier janvier
courant constitue un événement
important dans lc domaine com-
mercial. Des conceaslons ont été

ites pint la Grande-Bretagne en
supprimant certaines barrières ta-
rifaires excessives. Les Etats-Unis
et le Canada se sont Aussi fait cer-
taines concessions et il y a lieu de
croire que crt arrangement réci-
proque à ouvert la voie À des dévo-
loppements commerciaux Intéres-
sants.

L'année qui vient de s'ouvrir sem-

ble devoir être sana précédent pour
l'industrie du touriame. Sa visite
de Leurs Majratés Je Rol George
et la Reine Elisabeth fait prévoir

que ie nombre de visiteurs sera de
beaucoup supérieur À celui des an-
nées passées. Les accommodations

nécessaires aux touristes ennt gra-
duellement améliorées, pendant que

lA conatruction de routes «uns le
Québce, l'Ontario et les Provinces
Maritimes ajouter continucliem- nt
aux réseaux conduisant à des en-
droits pittroresques
Les émissions d'obligations faites

par le Gouy

   

cipalités ont été abrrbées à des
\Aux favorables aux émetteurs. Les
obligations du Gouvernement Fé
déral se négocient à des taux .ôut-
rement supérieurs à celles émises
par les Etats-Unis. qui sont à des
taux et à des échéances corressan- danis et jouissent d‘une attention

explique que les revenus sur : 26
forte partie des placements de tou-
tes les institutions demeurent infé-
rieurs à ce qu'ils devraient être.
Le marché des valeurs munlcipa-
les se maintient ferme. La réorga-
nisation financière de municipall-
tés en défaut a fait de bons pro-
grès. Plusieurs municipalités ont
réajusté leurs finances; dans cer-
tains districts, cependant, des réa-
justements semblent être retardés
pour des considérations politiques.

Le marché des valeurs de Bourse
a été peu actif pendant la plus
grande partie de 1938, le public s'est
peu intéressé à l'achat de ces va-
leurs, les prix ont été assez sta-
bles, et, en raison de cette stabilité,
H fut remarqué en plusieurs cir-
constances, que notre pays at'ire de

plus en plus l'attention de capiin-

listes de l'extérieur qui cherchent
des débouchés pour leurs place-
ments. D'autres facteurs encoura-
geants sont l'augmentation des
prêts commerciaux par les Banques

et le fait que ces dernières restent
amplement pourvues de fonds dis-
ponibles pour répondre aux bescins

que pourrait faire naître l'expan-
sion du commerce, de l'industrie et
de l’agriculture.

Les affaires au Canada se ressen-
tent encore des effets de la dépres-
sion des huit dernières années. El-
les furent en hausse en 1936 ot 137,
et subirent une diminution en IN3S.
Le volume, cependant, n’est pas en-

core suffisamment élevé pour que

le rendement soit satisfaisant.
L'augmentation dans le coût de la
production, de la distribution ct de
la main-d'oeuvre, diminue la marge
de profits. laquelle reate insuffisan-

te dans plusieurs lignes. La fixation

par législation de prix minimu:n,

de même quel ’octroi de subside:

certains producteurs peuvent êtze

profitables pendant quelque temps

à une classe privilégiée, mals on dé-
finitive ces législations contribuent

à augmenter le coût de la vie ct
nuisent au développement normal

des affaires.

L'année dernière n'a pas été aus-
si prospère qu'on l'aurait désirée.
Il est tout de même encouragrant

de noter que les affaires n'ont subi

aucun recul d'importance et ce fait
permet d'espérer des temps mel!-
leurs, surtout si l'on considère cer-
tains symptôme indiquant que la

période de recul est terminée et
que nous paraissons entrer dans

une ère de progrès. It sembl: évi-

dent que c'est au caractère et a
l'énergie du peuple canadien qu'il

faut attribuer une grande part du

pouvoir de récupération conataté à
la suite des période difficiles ainsi

qu'à son esprit d'entreprise et d’ini-

tiative. Le respect de ia loi ct de
l'ordre, l'intégrité et une louable
habitude de l'économie représen-
tent un actif intangible rassvrart.

En terminant, qu'il me soit per-

mis d'offrir nos remerciements à
tous ceux qui nous ont favorisé de

leur patronage et de leur enco

sement, de même qu'à ceux de nos
actionnaires qui se sont Intéressés
aux progrès de la Banque et qui ont
accordé leur appui au Conseil d Ad-

ministration. A notre personnel,
tant au bureau central qu'à nos

succursales et sous-agences, nous
désirons exprimer nos sincères re-
merciements pour sa loyal” coopé-
ration. qui & largement cont:!! vé

À assurer les bons résultats démon-
trés par le rapport financier qui
vous sera présenté.

ALLOCUTION DU GERANT
GENERAL

Le rapport annuel), de la Banque,
pour l'exercice fiscal terminé is 30

novembre dernier. publié récem-

ment, après avoir reçu l'approba-
tion de votre Conseil d'Administra-
tion. démontre encare cette annés,
des progrès assez satisfaisants.

Les profits déclarés pour l'année,
ont été de 3450.427.72, correspon-
dant à 87.45 par action, après paie-
ment des taxes ot dépréciation des
imareubles, comparativement à $7.-
25 en 1937.
En ajoutant au solde créditeur

de $232907.37 du compte de Profits
& Pertes de l'an dernier, les prclits
de cotte année, le total est de Sé83,-
335.09. À même cette somme, les
taxes fédérales et provinciaies, au
montant de 8:02.300, ont été naydes
et 11 & été pourvu au paiement des
dividendes trimestriels, s'levant &
$240.000. Une somme de $50,000 a êté
Appliquée au compte d'amortisee-

 

  

tied au aise00 Cos
provision 3
faites, il reste un surplus de
035.09, qui a été reporté au
du compte de Profits & Pertes.

L'actif liquide au 30 novembre,
s'élevait à $38,199,820, correspon-
dant à 73 p.c. des responsabilités de
Ia Banque envers le public, étant
une légère diminution sur le pour-
centage de l'an dernier, résultat
d'une augmentation dans les prèus

commerciaux.
Traitant jes principaux item

dans l'ordre établiau bilan, les dé-
pôtsne portant pas intérêt étalent
de $6,535,738, comparativement à
39383671, en 1937, soit une dimi-
nution d'environ $800,000, entidre-
ment constatée dans les balances
en dépôt des Gouvernements.
Les dépôts portant intérêt avaient

atteint le chiffre de $40,797,088, et
étaient en hausse de $1,697,000,
Le privilège de circulation deg

billets de Ja Banque, qui se réduit
à raison de 5 pour cent par année,
tel que décrété par la loi des Bane
ques, représente une somme de
$200,000. Le chiffre total des bli-
lets en circulation, au 30 novem-
bre, apparait à $1,848,076, contre
$3,085,226, en 1937.

L'encaisse et les dépôta dans
d'autres banques se totalissient à
$7,716,158 soit une diminution d'en-
viron $700,000, aur l’année précé-
dente, correspondant à Ja diminue
tion relatée précédemment dans

les balances en dépôt des Gouver-
nements.

Le total des valeurs de place-
ment est resté à peu près le mé-
me. Les changements qui ont êté
opérés consistent en une augmen-
tation dans le total des valeurs à
court terme des gouvernements ;
une diminution à peu près équiva-
lente s'est produite dans les va-
leurs à long terme, une augmen:
tion dans les valeurs municipales
canadiennes et une diminution deg
autres obligations et débeniures.
Les prêtsà demande contre nane

tissement de valeurs étaient au
chiffre de $4.220,000.
Les avances ot prêts courants,

au montant de $16,189,346, démon-
trent une progression notable sur

ceux de l'an dernier, dont Je total
était de $13,730,000.

Malgré le ralentissement géné-
ral survenu au cours de l'année
dans les affaires commerciales et
Industrielles, il y à eu plus de de-
mandes d'emprunt, indice d'una

Plus grande confiance de le part’
du public dans l'amélioration eco-
nomique.

Il vous intéressera sans doute
de connaître la progression dans le
nombre de nos clients emprun-
teurs. L'an dernier, 1 y avait une

progresion de 11 pour cent sur le

nombre de l'année précédente et,
cette année, nous avons constaté
avec satisfaction, qu’au 30 novem-

bre, le nombre de clients emprun-

teurs avait augmenté de 41 p. «
durant les deux dernières années,
L'analyse & démontré qu’une fore
te proportion de cette augmenta-

tion est dans les prêts à la classe
agricole. dont la récolte n êté as-
sez bonne en 1937 et qui a moins
hésité, en 1938, à contracter des
emprunts pour ses besoins cou-

rants. La situation des fermiers
s'est encore améliorée cette an-
née. parsuite d'une bonne récolte
et la collection s'est opérée d'une
façon très satisfaisante.

Notre Banque a actuellement en
opération 135 succursales toutes si-
tuées dans,les provinces de Qué-
bec, Ontario. Nouveau-Brunawick
et I'lle du Prince-Edouard.

En ‘terminant, je désire remer-
cierde façon particulière les mem-
bres du Conzell d'administration.
pour leur bienvelllante coopéra-
tion, de même que le personnel de
la Banque, pour son zde ot con
dévouement. qui m'ont été d'une
aide très précieuse.

ELECTION DU CONSEIL
D'ADMINISTRATION

Les actionnaires. après avoir ene
tendu ensuite le rapport des Com-
missaires Censeurs de in Banque,
ct rempli les formalités ordinaires,
ont procédé à l'élection du Conseil
d'Administration qui eat ainsi coms

posé: M. J.-L Codère. Hon. séna-
teur Louis Côté, C.R.. M. C.-G. de
Tonnancour. Hon. Raoul O. Gro-
thé. CL. M. Alfred Lambert, M.
Jean Roliand, M. Cha-A. Roy. M.

  

  très favorable swe le ment des immeubles, ot il fut trans (Bute & la page 47),

 

  



 
 

   

  

    
   

 

    
  
     
   

       
   

    

      

   

   
   

    
    

   
   
    
  

 

   
   
      

     

 

      

   
     
       
     

     

    

    
    

     

        
     
   
  
   

          
     

       

   

    
     

       

     

 

  

 

  
    

  

    

   

      
  

  

   
   

    
    
   
  

 

       

  

 

   

 

  

  

   

La Banque Province!
d Canada

(Suite de is page 46)

Geo.-A. Savoy et M. J. Birols, N.P.
Le Bureau des Commissaires Cen-

seuts pour l'année courante fut éga-
foment élu ot ses membres sont :
Hon. E-L Patenaude, C.P. C.-R,
M. Cecil Carsley, Hon. Cyrille F.
Deiége, N.P, M. Narcisse Duchar-
me, M. J. L Fortin et M. Edouard
Labeke, C. R.
A une séance spéciale du Con-

veil d'Administration tenue immé-
distement après l'assemblée des

actionnaires, M. Chas-À. Roy a été

réélu président de la Banque, MM.

Jean Roland et Geo.-A. Savoy, vi-

ce-présidents.
Une autre réunion également du

Bureau des Commissaires Censours
tenue au même moment, à réélu

l'Hon. E-L Patenaude, C.P. CR.

président, et UHom. Cyrille F. De-

îâge, N.P.. vice-président.
A

La semaine

en

Bourse
(FORGET & FORGET)

Trols événements d'importance

ent dominé les variations des cours

durant la semaine. ‘Tout d'abord.

Mans une séance extraordinaire du

Congrès, le président Rousevelt, per

l'intermédiaire de deux ambnzsa-

deurs, # fait donné des précisions
eur la situation politique en Fure-

e Cette sfance a été suivie par

‘exposé du programme d'armements

au président Knoseveh, qui 8 dé-
rappolnté le puifie, qui prévoyait

un chiffre de dépenses plus consi-
dérable ef, finalement, le troisième

facteur qui a ahsorbé l'attention a

#16 la conférence pntre 1e Premier
Ministre de l'Angleterre et Béulto
MoesolinE
A dale, cex entrevues n'ont pro-

duit rlen de bien concret ou de pac-

te nouveau. Tous rex dévelompe-

ments ont amené, nous ne dirons
pas une liquidation, mais un affai-
hlisscment de a cote, affailllsse-

ment qui témaipmait un certain dé-
sintéressement de la part de l'ache-
teur, ét une tendance à Ja vente
dans un Eroupe plus apte À être
impressionné et moins disposé À
Juger les rhoses froidement,

fen paroles des ambassadeurs a-
méri-ains ont nettement exposé
su‘ y avait danger en Europe
mais que cependant ce danger v'é-
tait pas imminent et que crite si-
tuation pouvait être corrigée, Ta
preuve que Ja situation n’est pas
irrémédiabie réaide dane te fait que
de programme d'arm-ments du pré-
sident Itoosevelt exixs des dépen-
wa bien moindres que cailes qui
avalent été anticipées. SI ie danger
était aussi imminent que certains
wont portés À le croire, i'Adminis-
tration américaine, bien au courant
“de la nituation. auvait fortement
augmenté sen dépenses d'armements
et ne se zerait pas contentée dn
chiffre qui a été proposé au milieu
ale la semaine. L'Administration aux
tats-Unis tisfaite de
nvailnere l'Europe li

«ue de neutralité totale»
côté, et, pour donner plus de force
A ses convictions, elle annonce à
l'univers en général qu'elle est prê-
te aux armements

Les rvéaultats nbtenuxs par la vi-
site de Chamberlais à Musazlini ne
devralent pan non pius engendrer
d. désappaintement, Appærciament,
Aucun pacte, aucune entent
veste n'a été effectué main par
alileurs, 11 faut bien se vonvainere
que lez deux partice se comprennent
mieux. Nous vowlons dire par là que
l'Angleterre entend que l'Italie eat
hien fixée sur ies vurs ét les ambi-
tions du programme de ces deux
Natione Et ce qui est plus, tra
états totalltaires seront forcés de
se rendre compte due des concen-
sions du Renre de velles faites à
Manieh sont der chores susceptibles
de ne pas se renouveler,

En résumé, l'horizon
=

a'éclalreit
quelque peu et sj rien de bien dé.
finttif n'a encore 4té touché. H faut
bin se rendre vompte que tous et
«hasun

|
travaillent dans un but

mun et c'est celui du maintien
de lu paix,

Le programme d'
Nation par le dé
politique pour ung
tant de facteurs,

run obstan~e
una Kuerre ou

d'un conflit, et susceptible ausal de
ramener un peu do isement chez
les gens trop impressionnables et
çeux dont l'imagination court tropite

set apairement produit, IA majo.
itt so rangeri dun coté de ceux qui
ant profité de ia faiblesse actuelie
des cours pour faire des achats À
bon compte car malzré [vs troubles
politiques actusin. II nen rests pas
moins vrai que Ja mituation écono.

© continue À s'amé'orer sux
tw-Unis comme nux d'anadg ot

que cette mmélloration ne fora ren-
tir nettement et avant longtemps
et juntifiera 1'attitude optimiste que
la plugart des dirigeants de la fi-
Nance rt de l'Industrie ent sseumé
dans les derniers mois de 1v16.

a je
Fête des Canadiennes

C'est le 27 janvice prochats, que
te club de hockey et de balle molle
Ler danadiennes et Bulldog Grip
d'ement sera fêté, au Palala d'UF,
Tue Stanley, Les organtfasteurs Ar.
thur Perreautt, Emile Perret
Arthur Vincent, Roger Bouchard.
an] Tefebvre sont À préparer une

Inf: Emile Per-

  

   

    

    

 

   

  
  
A Ia déciaration
ia précipitation

  

  

  

  

 

 

Une assemblée de l'Association
des Services des Titres aura ‘leu
avlourd'hul, vendredi, 13 janvier
1938. à € h. 20 de l'après-midi dans
ia salle des négociations de Ja Bour-
se de Montréal

L'Association des Services des Ti-
tres a été constituée Il y & env:ron
un an: dans un avis ad aux
membres, M Grant Jobneton, pré-
sident du Parquet. et M. David 8.
Yuile, président de la Coulisse de
1a Bourse de Montréal ont insisté
pour que les chefs des services des
titres des malsons de courtage arsis
tent à cétte assemblée, car
ment ave les problèmes de ces ser-
vices ou les suxgestions pour leur
amélioration peuvent être avanta-
gueserent examinés par l'Associa-
on. °
Le Parruet et la Coulisse de le

Bourse de Montréal ont chargé
C.-G.-G. Wallace de les représenter
aux assemblées de cette assoclation
aul auront lieu le second vendredi
de chaque mois dans ta salle des
négociations de is Bourse de Mont-
réal,

La valeur des transactions faites
A ln Bourse et au Curb de Montréal
s'est élevée à 819,726.736 en dézem-
breau jeu de $25,080.793 durant le
mois précédent. ce représente
une baisse de $5,554,057. En décym-
bre 1937. le chiffre n'était élevé à
320,136,829.

A la demande de Aztoc Mining
Company, Limited, les actions de
cette société ont été enlevées de la
cote du Curb de Montréal, À ou.
verture de ia séance du 12 janvier,

Plus-valuedes titres
inscrits à la Bourse

La valeur des titres cotés au Par-
quet et à la Cou'lsse de la Bourse de

Montréal s'élevait à 97.478.058, 549

au 31 décembre, au leu de $7,401.-
826.972 À la fin de novembre, ce qui
eprésente une augmentation de $76.-

227.577. Par rapport À décembre
1327, l'amélioration est de $655.889.-

08.

  

 

 

  
  

 

 

PF les 21 groupes Qualorse
& nt plux hauts qu'à la fin de no-
vembre et 7 plus dar. Les gains et
les pertes étalent assez minimes, le
groupe des instruments aratoires
étant le seul À faire ressortir une
hausse supérieure & 19 p.c., haumse
due en grande partir à l'amélloration
des titres Massey-liarris, Le groupe
du commerce de détall a été un peu
plus fable en désit @ l'adjonetion
des actions ordinuires et privilé-

 

  

giées Zeller's Limited, dans ie cou-
runt de décembre.
A l'exception den obligations, 1a
   

   

0, soit une
T rapport av

It été de $5.-
Le chiffre correspon-

dant pour décembre 1987 était de
34.844.036.585, La proportion des
avances sur nantissement consenties
aux agents de change étalt de 9.28
sank changement quant au mois
dernier.
Le tableau aulvant

ieur à la fin de
cntés sur jes marchés financiers de
Montréal. groupée ar Industrie,
ainsi que lez comparalsons avec le
ma dernler et la fin de décembre

donne la va-
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pe 1937
$

Inst. arat. 13.221 683 11.981.047
Ace, d'uto, 61.766.150 52.536.603
Ban. et Soe.

fin. .. .. 319.131.138 332.180.9826
Mines mat! et
mines div. 1541.314.828 1.146.754.1146

  

  
Brass. et
“ pat ii 160.455.318 132.635.210
onstruction 52.092.69

Ind. Alim. | ei oersi
nes d'or 555.504,

Charb. et 504.634
mét, .…. $3.95 7

Mn. et ent, 4331687
de gr. 349

Vat. di . 183.195.1569
Litroien oe 1.006.823,173
aplers 141.019.

Mat. de ch. ths
de fer ..

Out. divers
Conn et dat,
Tixt. et vêt.
Transport

 

5 ‘ .
Serv. pub. , B67.364.665 5755211823

 

  

Total des
Actions 20 4.844.036.5583

Obie. ind. 25 154.423.008Orla. 25 154.423.005

d'Etat ., 1.992.808.744 1.

 

Tot. gén. 7.478.052 L4006/824.061,541
“heise.
 

Perspectives
encourageantes

. Turpin à Ce)

 

 

‘Rav:

L'année 1938 passera ns l'histoire
comme une période ditfiecife” Elle aura été
fosrquée de reprises et de recensions, de
promesses et de désappointements, d'alar-
mes et d'ententes. Mais c‘exi le passé et
nous croyons que 1039 serum une mellleure
année 4 tows les points de vue. Tout porte
À croire qu'il y aura apaisement en

   

écembre, des titres de

 

 

Elu vice-président
  

 

 

M.JEAN ROLLAND,président de

Rolland Paper Company. qui
vient d'être élu vice-préaident de
ia Banque Provinciale du Cana-
da pour succéder A M. Alphonse

Raymond démissionnaire.

 

talres ajusteront graduellement Jeur poil-
tique intérieure et extérieure, que les con-
ditions économiques en gtnérai s'amélio-
Teront et quo la reprise s'accentusrs sur ie
continent nord-américain.
Les perspectives des affaires & Montréal

et, comme question de fait, dans la pro-
vince de Québec, sont encourageantes. Le
gouvernement fédéral veut éliminer les
mecours dirécts su moyer de Erañds (ra-
vaux puolies. La reprise des travaux du
C.N.R. a Montréal sugmenteront l'embau-
chage. La fabrication des avions et de
l'outillage ferroviaire sera trés active. En
somiue la situation dans le béliment et
l'industrie jourds et légère
geante. Le commerce du dét
niern mois de 1938, à été peu actif mais
tout laluse prévoir des améliorations. De
meilleures conditons générales ne pour-
raient évidemment manquer d'avoir une
excellente influence sur la consommation
de l'énergie électrique de même que sus
l'industrie du transport.
Pour cé qui est des marchés financiers

lt n'y à nucun doute que les perspectives
d'avenir sont bien mellleures qu'il y & Un
an, A cette époque-cl la tendance était
à À baisse et ce n’est qu'en Juin qu'on
put noter un Certain raffermisvement. Les
cours furent à la hausse par la mite jus-
qu'à la crise de septembre alors qu'ils re-
plongérent de nouveau. De bonne heure

en octobre cependant la reprise s'accentua.
Et par in suite, compte tenu de certains
périodes  d'hésitation. tu
meilieure Jusqu'à i
Nous croyons qu'au cou

moin un travail efficace »
Tout comme les fondations d'un immeuble
constituent le facteur principal de se ao-

inal toute repriss économique doit
Ces bases

   

    
   

 

po!
ont été étayées ces derniers mol.
Les cours n'ont pratiqguement pas fluc-

tué mas, lez portefeuilles se sont cunso-
ides et les demandes de la clientéle ont
augmenté.
Au cours

 

Ge la dernière partie de 1938
on a noté un raffermissement dans

les

pris
obligations qui unt ntteint Je plus haut

niveau depuis 1037 et soire méme de 193€
Les obligations de tout repos trouvent fa-
cilement preneure ches les clients qui re-
cherchent surtout des placements solides

Il y a encore de fortes sommes atlendant
des occasions de placement et dés que In
confiance sera reverts pour de bon eiles

seront surement miss en circulation.
La reprise sur les marchés mobillers a

éié bien définie ces derniere mois et les
prix ss sont maintenus. Tout Indique que
la marche ascendante sera un fait accom-
pli sous peu.

 

  

 

Shawkey Gold Mining

En soumettant le rapport cnnuel
de la rompagnie, tes adm/nistrateurs
de Shawkey Gold Mining Company
recommandent de réorganiser le ca-
pital. Le nouveau captinl coimpren-
drait 3.000.000 d'artionn et les ac-
Gonnaires actuels recevralent une
nouvelle action pour trois qu'ils dé-
tiennent,

Le consell d'administration re-
rommande fgalement que la nou-
velle compagnie entreprenne une ac-
tive campagne d'exploration =n fai-
sant dea sondages nu diamant en
profondeur et des (ravaux souter-
rains en-dossona des niveaux
tueln, Aucun achat important d'ou-
tillage n'est nécessaire, La réunion
annuelle aura lieu te 23 janvier à
Toronto.
Le rapport de l'année finissant le

1938 Arcuse une perte de
395.882 avant ia dépr/rlation. Le bi
lan révèle des dixpon.hilltés de $32.
195, y comprix $35.79% en eapd
Les effets payables nont de 35.414
et les prêts, de 890.000; re dernier
item a été réduit depuis cetts date
a 000, Un n'attend que tont le

roit nettoyé arâce À la vente
de l'usine Diesel.

 

 

   

   

   

 

Bourse de Toronto
 

TONONTO. 13. — (P. 63. — $.
les pétroles de l'oucat ent manife
16 quelque vigueur aujourd'hui sur
la Fliourre de Toronto, et tis furent
actifs. Les titres miniera et Indus-
triele furent lourds en général et
ITs cibturérent en moyenne plus bas
au'h l'ouverture. Dana les petites
mines, Auxite et Broulan ont été
lrs points saillants. fce échange

  
   

 

    woirée nuperbe.
Feuult, CH. 3456

.

Europe, que les démocraties coopéreront
plus Qu’Auparesant, que les pays totaîle

 

ngur In journée ont porté -
ron * 004 actions,” aur an
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PERSPECTIVES BRILLANTES
L'année nouvelle s’euvre sous

l'industrie.

principaux produits d'exportation,

quelque peu ralenti

bis par les mines d'or et de méta:

de produits agricoles

prometteuses pour la

déré comme satisfaisant.

que l’année précédente par une

portefeuille en obligations à long

fils d’un anccien président

matière de finance.

La Caisse Nationale
d'Epargne britannique

I y & vingt-deux ans. en 1836.
que fut créée en Urande-liretagne
l'organisation que l’on appelle au-
Jourd'hui le Mouvernent pour FE-
purgne Nationale. Hon but urine
pal était d'encourager les dépenses
raisonnables et de fournir en mêm
temps der facilltés sûres de pl

à la petite épargne. pour l'È
termédiaire des trois groupes bt
rés sous le contrôle de l'Ë
Post Office Savings Hank. Trustee
Favings Banks et National Savings
Certificates.

Le mouvement eat ormanisé de
telle façon qu'il se trouve rellé de
très près À la vie locaie. 1] existe
en Angleterre et dans le Pays de
Galles, envir 1,260 comilés In-
«aux pour U d'Epargne, affi-
tiés uux Krouprs des Nations! $a-
vings. le nombre de ces groupes
dang Jes deux régions précitées at-
teint à présent, près de 40.000. On
ler voit dana les atellers, burraux,
magasins Ecoles, clubs autres
Kroupements sociaux od on à l'ha-
Hitude de se réunir. Tous ves Rrou-

«x et Comités locaux fonrtionnent
l'aide de concours volontaires
Un noyau restreint est formé par

les éléments professionnels et der
bureaux centraux sont fournis par
l'Etat, qui apporte également lea

choses accessoires nécessaires & la

murche des xroupemrnts dea Na-
tional Savings... On peut donc dé-
crite le mouvement comme une or-
anixation sociale, secondée var
‘Etat et par des concours volon-
talres.
test le Comité des Nationa} 8

vings qui dirige ter organisstion
d'Anxlelerre et du Pays de
Ce comité comprend parmi
membres des représentants
cratiquement élus des Tost Office
et des Trastees Bavings Banks
ainsi gue d'autres organisations re-
lifes sux besoina de In petite épar-
une. Uno urganiantion identique
existe en Frosse: cllo est plact
sous Ia direction du Comité
soltish Bavings,

I'our_sa brise de contact avec In
mnin doruvre industrielle, le Co-
mitd des National Ravinga est aidé
par un buissant consetl Industriel,
comprenant den dirigeants bien con-
nur de l'Industrie et den reprfaen-
tants ouvtiers. Le nombre de ces
groupes qui se trouvent dans des
“rmes diveraea eat À présent -de
11770, aprds une progression gra-
duelte,
l'une des caractéristiques nrinel-

pales des modes d'éparene offerte
Aux patrons est la flexibilité «ul
permet au ‘‘omité des Natlonn] Ba-
Vings de fournir éertalnsa facitit
sdaptées aux Ing partieulie
de Ia firme, Certaina de cos groupes
Industriels constitrent um genre de
#ccours lautuels dans Jeaquels les
betrons apportent leur abale nour
encourager Aon peraonnsl À l'épar-

l'organisme financier em-
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de meilleures auspices que in des- |
nière, prometteuse de meilleures affaires on général et appuyée sur
des indices de progrès. C’est ce que disalt hier M. Charies-A. Rey,

par le vieux monde, le Cansds commercial et Industriel « fait preuve

d'une grande stabilité dont nous avons raison d'être centents. À
l'exemple des autres Institutions bancaires du pays, in Banque Pre-

vinclale du Canada révèle une progression dans tous les services,

particulièrement au poste des prête et avances au cemmerce et À

En dépit d'une substantielle contraction des marchés pour nes
d'obatruction à l’activité des af-

fuires un peu partout à cause des praves questions politiques qui agi-

tes: l’Enrope et l'Extrême Orient, ainsi que la persistance de certains

de nos problèmes nationaux, l’activité de nes industrie collectives à
si on la compare à celle qui & marqué l'année

1887. 11 eat teutefois consolant de constater que l'année 1980 nous est
arrivée sous de plus brillantes couleurs que 1035.

L'industrie minière, constate M. Roy, « fait preuve d'une pins
grande activité que jamais; des records de production emt été ête-

ux uswels, de sorte que notre pre

duction minérale rend le pays plus indépendant de ses exportations

En 1988, ln production de pétrole a presque triplé celle de 1967,

et cette Industrie pratiquement neuve au pays — oi on tient compte

de l'importance qu’elle a prise depuis quelque temps — est dea plus
richesse future du pays.

Les métaux usuels ont été affectés par In baisse des prix un

cours de l'année dernière, et les revenus de cette source ont diminué

sensiblement; mais le résuitat final peut tout de même être cousl-

11 incombait à M. J.-Ubald Boyer, le gérant général de la Banque,

d'analyser le bilan qu'il présentait à l'assemblée des actionnaires.

1 I'n fait avec la compétence qu’on lui connaît et qui lui valu

d'occuper son poste. Ki a fait remarquer entre autres choses, que

le nombre des clients emprunteurs à la Banque s'est augmenté dans

la proportion de 11 pour cent au cours de l'exercice sous observation

Les placements de la banque sont pratiquement au même chiffre

augmentation des préts à court

terme sur natissement et se rapportent surtout aux valeurs d'Etat,

laquelle augmentation correspond pratiquement à le diminution du

terme.

Quelques changements ont cu lieu dans In composition du cone

sell d'sdministration de is Banque M. Alphonse Raymond qul occue

pait le poste de vice-président, n Jugé à propos de se retirer du com

sell. Il est remplacé par M. Jean Rolland au poste de vice-président.

M. Rolland qui préside aux destinées de La Papeterie Holland, est le

de in Banque Provinciaie du Canadas

d'heureuse mémoire. Il saura apporter dans son nouveau poste les

lumières de sa vaste expérience et de ses bautes connalesances en

J-Amédée ROY

tlonnent comme National Savin
Clubs qui sont, pour ia plupart. à
clubs qui distribuent à une date
terminée. comme Ncël, par exel
ie, les sommes que des membres
ui ont varsées pendant l'unnée-
Un club spécial est le Holiday Club
dont se servent n seulement |
employés. mais
€ca derniers ve
locatione dues au personnel pour
les vacances.
On constate une auæmentation no-

table dans les sommes apporté
aux différentes Calis d'Epar
u pay

dernières an
s'élevait

tête. Cette a 5
ivé à 11,432 600,000, ce
nte £30. 3e. 5d. par tête.
peut dire exactement quel
a Proportion de la main

d'oeuvre dans ces chiffres. On &
tout lieu de croire. cependant, que
les vernements provenant de celle
source atteignent un montant t
substantiel. Une preuve remarqua- ,
ble de la atapbliité de la netite épel
gne anglaise est fournie par |
chiffres encaiseés sux Œuichets d
Cuissea d'Epargne peodant Je mois
de septembre de celte année. mois
critique s'il en fut Fes porteurs d
livreta se conduisirent avec un tel
sang-frold au cours de res semals
nes que les statisi:cinea en furent
eux-mêmes étannds.

Dividendes payables
Privateer Mines, Limited: 5 cents

par artion, payable le 6 février aux
actionnaires Inscrits au 35 janvier.
Banque de Toronto: 3 1-3 pour

cent par action, payable le 1er mar
ausactionnaires inscrite au 15 fé
vrier.

 

  

 

   
  

   

    

  

    

 

 

  

  

    

   

  

VENTE DE JANVIER

400 Underwood
Remington Royal

langue période dr garantie  

 

  

        

1019, RUE BLEURY

nelersarge Ts,
P 1 1écrives où malies

NOM

Informations
ce coupon.
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4 par les wrounem de ce genre
Nntlonal Bavings Certificate.

utres groupes Industriels foncs
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Annonces classifiées de

La Patrie
” Annonces ainesifiéon, dormpreaasi

les rubriquss autres gue eel.
ntioontes ci-dessus — 3 cem-
r mot, minimum 1§ mots,

Radsle

  

   

 

mot avec minimum de 15 m
des dureaux pour là réception des

annonces ciamsifiées sont placés dans
rinc:pales pharmacies par .touf

let de Montréal, .
la de puissances, décès, ma

 

    

  tes leg annonces reçues
11 Bb. a.m.. seront publiées dane
toutes ler éditions le même jour,
Avis de décèa reçus avant mid) pour
puslication le même jour.
Toutes les annonces classifiter

reçues par téléphone.

Appelez LAncaster 3121
Les annonces ciassifibes sont se

soptées de 2.30 a.m. à 6.00 p.m.
Perviee Gos Petites Annonces.

MEDECINS
BPEL)IALISTE.Maladies
Vénériennes, Bang, Aussi tra
ment par correspondance. CRescent
4055. Docleur A.J, Coté, 6967
Christophe Colomb. 42-38%

HOMMES, GARCONS DEMANDES
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  8441. Tolnl
vs A. Lamace défendeur.

biens et effets du dix Défendeur saisis en
cotte cause. consistant sn 1 automobile

t Losses No 5i-Oldemobils sedan, portant
23, modéle 1936, #t accessoires.

Conditions: Argent comptant
Louis GERTEMAN, H.C.8.

Meatréal, 16 janvier, 1939.

Province de Québec - Disirite de Que-
bec—Cour du magistrat —Ne @8736. Mo-
zan Ltée, demandeur va Gérard Dodérii-
qe défendant et Roméo Corbeil tlers-sals!

Le 33e jour de janvier 1939. à 11 heu-
res de l'avant-midi au domicile du dit
tiers-saisl, au No 5442 18e Ave. Rose-
mont, en la Cité de Montrèal, seront ven-
dus par autorité de Justice les biens et
effets des dit tieru-salst saist eu cette cau-
se, consistant en redio et meubles de mé-
nage, vie.
Conditions: Argent comptant.

Louis GERTSMAN. H.C.8.
Montréal, 14 janvies, 1999.

“Provines de Quibec—_Distriet de Mont-
réai—Cour de circufi—Ne 56108. V. Bros-

va Marcel Aseria di

La Zie jour de janvier 1959. à 11 heu-
ren de l'Avant-mmidi au damicile du dit
Défendeur, au No 1460 rue Malsonaeuve.
en la cité de Montréal, seront vendus par
autorité de Justice leu biens et effets du
di: Défendeur aaisis em eetle cause, con-
alstant en un radio € meubles de mé-
nage. etc.
Conditions ;

Moniréal

 

Argent comptant
Louis GERTSMAN, H CS.

14 janvier, 1939.
de Québec- Disirict de Mont-

réal — rupérieure— No 176084 Gnthan
Hosiery Co. of Canada Ltd, demandeur.
ve Duma Jessie Bloom(ield, et vir, diden-
deresse
Le 27e four de janvier 1939, À 10 heures

d'affaires re
Géfenteresse, au No 2788 ru*

Sherbrooke, ouest, en Is cité de Montréal,
seront vendus par aulorité de Justice ley
biens ei etfs de 1s dite Défenderesse

  

  

   

 

     
  

 
   
    

       

 

    

    

    
   

 

Des bananes

milliers de jeunes ne connais-
salent pas ce fruit. Ils s'écra-
salent devant les étalages où
Ten écoulait à raison de 7
roubles 1-2 la livre (caviren
$1560) wne cargaison de
156,000 livres venue de la
Calomble.

 

 

Avion sans pilote
LIVERPOOL 14. — (PC) —

Un avion de combat Fairey, sans
pilote partit seul récemment. Qua-
Tante mécaniciens partirent à sa
poursuite. Ils durent se sauver
Quand l'avion tourna vers eux pour

w'écraser contre une maison.

 

 

“Provincedequ
réal—Cour de circuli—No 45256. Nathen

  
Esrig demandeur, va F. Marion! défendeur,
Le Zte jour de Ji 1931 2 heures

de l'aprés-midi au No 39! rue Berri,

 

en la cité de Muntréal, seront vendus par
autorité ‘de Justice les biens et effets du
dit Défendeur saisis en cetle Cause. cun-
sistant en un radio Rogel

Louis GERTEMAN, H.C.8.
14 janvier,

“Province deQuibec—Dis'Fict de Mont-

  

 

  
 

 

réal -Cour supérieure—No 124647. Arthur
Doré, demapdeur. va J. B. A. Guimon,
défend ur.
La 13e jour de janvier 1038, & 11 heu-

  

 

  

 

  
  

     

 

  

 

    

HORIZONTALEMENT

1.—Faculté de se mouvoir. — Prép.
latine (à vers, pour).
2.—Kapace anblé, — Corps relati-

venient tras petit ((is.)
3.—Note de la gamme — Qui sont}

de la nature du suif.
&—Affaiblla — Meubl:

on se couche, —- Nutnére (ubrév +
8 —Qui ne pèsent guere. — Appa-

reil pour maintenir uis navire ver-
teal,

    

 

Solution du problème d'hier

  

   ce séparant léa deux sourci
8—l'rèp. latine (de, par}. — Enus

de-vie, de gran — Entaille duns ua
corps dur.

Jeux qui se font ten défenseurs  
sur Jequel d’une personnes (fix.; — Cérémonies

rellgleusus
10—Qui à rapport à l'âne — Poine

con de cordynnier, ete
CL—Pron, pers, — (iere pars) —

Traces profondes.

   

  

  

 

 

 

 

 

  

  
 

  

 

 

 

  

   

  

    

  

 

  

 

 

 

 

  
   
  

  

 
 

 

    
 

  

 

  

    

   

 

   

  

 

   

  

    

 

 
  
  

    

  

  

 

   
 

 

    

    

 

 

  

  

  
   

sims encette cams.constant en show res de l'avant-miié au domicile du 61 VERFICALEMENT
cane . . p ; ; ;

comme fact Condiriona: Argent comptant, per 133 Tue Trembley A[T|A]TIERRIP T]L t—Toite de catan des Indes »
Lou GERYsMAN HCS [antarité de Just et effeta 5 5 E 27'Histarien où théslagien des [V8

Mortréai, 14 janvier, 1939. ait Défendeur, n° cette cause, con [6 Fr plains — Afceoté d'obésits. .
vous aider “Prusinve de ‘Queue Disine deMon un plans “Berlin Plans Co. E Ti pudyrt aitnreA TUETE, nena
molenages ot mn mir de cireutt NS 49319. Tr eheserfiell, meubles de nénage. rer er nN Bative.
duits MUC 5 Collection & Mercantile Agency Lid, ete T E ThomeaeDees 1
WG plus nn marier, ve James © O'Myan, défendte.:  Condrions: Argent comptant More. “la snez-moi venir 1x

re ter 1939] A 1 heur R ROBITAILLE. H C3 Dfp, - Art pimple, — Asser uneAGENTS DEMANDES domtrise du te Déc Montréal. 16 Janvier,1998 red a mlSh hee
—_— he M. S10 rie Jeanne Province de Québer Dinrict de Moni - Y 6 —l‘ersonne recherchée dans son
ne va ral Cour de ctreult No + Abe Rel ton, #va manière

de conebats Kin, propriétaire de (axis, des cité et dis- N Ainrquter d'ondes À 14 manière
not ne dei D ltnets de Mon'réal, demandeur, vs Dame des hd Ce
a fils E imeuiles 16 men ge. Doria Levine, epouse siparée de blens de A 8.--Nituation -2 Maise da pierre

aur mesurre, items Arent cor ean rarrhpiue MT très dure — Chinn do balage
Tex ple pop. wits STERTM AN. H C3 [quinnaer won$ponse,| deteniererse. 3—[naiecte provengal. — Couvrir
cahtor Anant Montrent 3) fan. ier 1910 Le Tle jour wa janvier (839, & 11ehen- R LIBmn À Publiciste angiut
plus fortes comand + - je Quêbec Anatrier de Monto (Ten de Tavant-midi an domicile de 11 dite FT| O07 x0m
eretults comune Bone Aun cae Crit No ED ies Mo. Défenderease, au 2251 rae Maplewood L|E EfC LL Qui ont perdu leur direction.
Pl renpu eo Kade noe pas 1 rentein de Morrea) demenievesse ui] APR. 12 en be cité de Montréal, seront

peet pe parte [11 Fr Bo. Lid, au mime ew deter: aeBOT,wnrihdeTRICE1 sans - \ives "Al La Bas Feane ‘ : d T . 0°
Tajlors, wr he, Place J Arm le 294 jour de janvisr 1839, A 10 heu. EN cette cuuse. coralstant en 1 radio. 1

Sri ! te AT Tres “ue à atantements à la place d'affaiess |Pluno, meubles de ménage, ee n angoer re ue a
. de 1a dite Défenderesse. au No 2050 rue Comlitions: Argent comptant mo - - ~ÀBleury, Ch. 245. en ta ché de Me An M A LAURIN HIS, .

erat sendin pur autorité Je Justice es ~ - 2Ans IT A PRETER biens et efferu de 1a dire lienderease aa. Moutréal 13 janvier, 1928 _ °ET eeeede uere He erre: la denatah
théyues, billets, Taxes  Sasvine À EHuIre. œuprorts. fer à ressswer, mess (réal -Cour de cireuit No 85715 J Was
rompt Agent des préteurs ouite bles de Bureau. ete wrmen. des rité æ district de Montréal,
308-131 St-Jarques Ouest Ounditions: Argent romptant faisant affaires seul sous ln raison mo.

257-02 EA _JODOIN HCS [riale de "Crescent Auta Rervice™, dam:
22 Moment. 12 sanvier, “fund deur, va Jou alias 8 Koberniek, des cit PARIS, 14. — Un danger plus grand que les Etats

je et dintrit de Montréal, Aéfendeur alitai 1 la révoluti Ia F, . .
ELEVES DEMANDES ren Cor de eenNe Le 240 jour de janster 1930, à 11 heu-| tOtalitaires, la guerre où révolution menace rance; :
reES Re J of | rea de ravent-midi au domicile du dv [ep Que . a2 . . ayCOUILS de bureau (rane Joly, tet: Sahinice,do Ia ciste vemtun, ditriot D8tear. au NG 1661 rue Urbain. en| Il s’agit de la dénatalité qui accuse depuis ces dernières
tut s'énographique de France. 395% munatté de biens existants entra lui et |la cité de Montréal, seront vendus par années un int alarmant.
fue Saint-Denis, . 0503, Dame liella Guérin. épouse, deman-tenr. mutoritédeJumiceJebiere etoffersdu po . +

Euclte 17 à V con. at n°amnitict de Mommebar” deromeat’® VT[iitant en 2 radios, meubles de mêénaz” |, SH N'est fait aucun redressement
FOURRURES VETEMENTS Le 23e fout de janvisr 1909, à 10 hou. 00 la population de la France qui est ses: aujourd'hui il y a 630.000 nais-
a eaux de fourrures Tes dé l'avant-milé, au bureau du Seng Conditions: Arms omARI, wes actuellement de 41.000,000 tombera ces (dont 45,000étrangères). Le

peuvenant d'échanges. teal, rat. SA Blais de Jumice au No 156 rue Notre| LW. Sag AUBIN. de 12,000,000 dans un demi-siécle. | ae ue 2 ene
raat mbuton 815.00 +299 Dame Est, en ta Cné ae Moniréas, serort Montréal anv Pendant lea 10 années précédant PRYSAR n'a en moyenne que
VAS OU. etd 1011" Amherss, 79.3) vendus Dar autorité de Justice lee biens Province dé QuébecIMMEdeMani. ) P “1 tants et le Parisien un seul. En

Cu Li et effets du dit Létendeur saisis en cette réal —Cour de circuit. No 43707 Wierd 1870 1a population française avait 1936, il y eut 1279,000 naissances
rsCASE, consistant en 1 part ou action de Létourneau. propriétaire de taxia des clt#|augmenté de 1,000.000. Mais cette a en
EXTERMINATION VERMINE |'s vatwr au pair de 830.00 entièrement [et district’ do Montréal, demandeur, vs “a été en Allemagne.
T 0 payée dans le fond capital de “Maur Henri Bélanger domicile et resident dans SUgMeNtation n'a été quede 2.000. ; -

ABOLISSEZ punairea, coquerelies, Lasalle Limitée les cité et district de Montréal, défendeur, 000 pendant les 66 années subgé-| L'Alliance demande aussi que
Conditions: Argent comptant le 20e jour de Janvier 1978, À 11 beu-|quentes, mais celte augmentation les divorces soient limités,

L ROLLAND, HCH [res de v'avancmuttau domicile du 45 est artificielle ai l'on considère que
A Défendeur. au No 7030 rae Clarke, : -- ee

wrage æntantl. Montréal. 13 janvier. 1839. ché 42 Montréal, seront vendus par ‘era. ln France a naturalisé pendant les-
Jutlen, Montréal. T - me Se Justice les bens et effels an ait dites années 3.000.000 d'étrangers. -

MILLS LIMITED lendeur saisis en cet'e cause, onslalun* de sorte que la véritable population
n 1 ratio. set de chesterfield, mealies

_ de menare, ote. ‘ HU française n'est pas stationnaire.

Mills Limited, une corporation Conditions: ee Skis, mes Les pouvoirs publics w'alarment
légalement constituée en vertu du . sus |et Mombre de sociétés pressent le
chapitre ler de la loi des C'ompa- Montréal, 13janvier, "ne gouvernement d'adopter à Vinstar; >
gnies de Québec, par lettres paten- Province” de quebec le e et de emagne une -‘ = ral Oi jeure- No 1 JA, -" fé tes en date du lar mars, 1985, donna Bouchard. arm, A0 tante des cité politique de natalité et de nuptia

MONTREAL por par les présentes avis de sa de- [etdistrictdo’ Montréal ner, 8 lité. ' , re
Morrison Gara mande en vue d'abandonner et.an- flee Bellez. domicilié el ant dans] On note que la France cat le auymentxNa 60e Cathraet Bini , : les cité et district de Montréal, défen- «

détaille wn atelier de fige patie nuler sa charte conformément au deur. paya qui a le pourcentage le plus
dev sur des Nos 12 1:24 paragraphe 25 de ludite loi. Le 24e jour de Janvier dans. à nu be. élevé de citoyens Agés. Quatorze
et 1239, Quartier Maine | ; A @nt-midi_ au domicile du dit . ÿ J
dora cles Mali -Cirorges, Nol  Daté à Montréal, ca 31a jour de eo haat rie Bordeaus, en [POUT cent ont plus de 80 ans -
ra opposition A cetle deman 1.| décembre A.D. 1938. la rité de Montréal, seront vendus par| Dans 80 départements sur 91, la Votre mom .. 2. 0. 00 00 00 ee as

dut être mmuniguie din. les autaritd de Justice les blens et effeta du |mortalité est plus élevée que la n°
vase Jours À Maurice CHAMPA aie Dtendour sist en cette cause nl natalité, En moins d’un siècle la peAE VE ES

2N PE CAL . 8 sistant en 1 radiv, meubles de ménage, “IETIENNE, GAUTIOUE ecré er natalité a baissé de 50 pour cent. A, W, Patenaude, inc.
+ ier de tn + —_——— Conditions: Argen! comptant En 1830 il y eut 1.022,000 de nais- 192 Rie-Cmiherime Ouest, Montréal.

Montrést, 14 Janvier 1939 AVIS DEDEMAIDEMANDE » M A LAUR sances, soit une par quatre maria-
AVIs A LA LEGISLATURE Monireni. 12 sanuier. 1938 ‘

Provincede Québec-"Disirt
réai Coir supbrieurs No 118788,

AVIS PUBLIC est par les présen- f-Avoie, marchand, de 8t-Kléar.

tea donné que The Protestant In. |e veVianney Mulkasswof. de Montréal,
190M AN DE a tra fants’ Home of Montreal, une cor-| Le 23e jour de janvier 1928, À 10 heu-
Lenbe orUTE Ok [poration légale Incarporée par lof Tee de a: domicile du a avec PASMORE'S ‘
ONT raf telenden 5708 nie At-Lanrent.Ton Reeura Bs var sptcinle de ta létaiature de Québec, | app 4, je Montréal, at L'action adoucissante de le Pasmore's 2-Miante-

eaînes de Morle, Na 1665 Malson- essera à Ja législature de la ventin par avstorité de Justice les bien Aid Bronchial Miste commence dds qoe vous
deuve, pour permission d'il er province de (chee. A sa prochaine *! effets du Ait Défendeur saisia en cette  ur de Sex

Flier Tapine ci,
chautière À v

r le Jot No 281. @
No 1065 Maisonneuve

Toute opposition À cette deman
dit être communiquée dane les
quinge jours, À

JS<ETIENNE GAUTHITN
sireffier de la Cité

Montréal, td Janvier 1939.

  

   

session, pour l'adoption d'une loi

aux fins de chanxer son num en ca-
Wi de “Protestant Foster Home
Centre.”
Montréal, 28 décembre, 1308
HAGUE, HENEY & HAGUE,

Procureurs de la requérante. cause, consistant en net chesterfield. radio
‘Minerva’, meuntes de ménage, eic
Conditions: Argent complant

Lhon LAFPRANCE, HC.
Montréal, 13 janvier, 1939,
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Double rencontre du Canadien et de l'Américain
La première de ces joutes se déroulera

ce soir, au Forum. — 5 parties
pour le “week-end”.
 

La ligue de hockey Nationale s'achemine .rondement vers son
ubjectif : le détail, et elle à contourné ces jours-ci la première moitié
de an cédule. Tous ses clubs bataitent ferme pour prendre part aux

joutes éliminatoires, et, à l'exception d'un, on peut dire actuellement
que les autres ont de sérieuses chances d'y participer.

L'exception est le Canadien, dug
moins présentement. Cette consta-
tation n'a rien d'absolu, on le con-
Çoit, puisque la dernière moitié de
la eaison peut bouleverser les cal-
culs et broulller les cartes, Positi-
vement sur la défensive, le Trico-
lore aura probablement un réveil,

qui sera suivi d'une ruée vers les
echelons supérieurs du classement

de la NHL 1 est inadmissible
que l'équipe locale reste dans l'or-
nière, elle qui était regardée, avant
la exlson, comme apparemment Ja

plus solide. -
L'aubaine du Canadien se pré-

sente au cours de la présente fin
de semaine, alors qu'il affrontera

eux fois en autant de soirs l'Amé-
ricain de New-York. La première

de ces joutes sera disputée au Fo-
Tum, ce solr, et la seconde à New-
York demain soir. Les plus opti-
miates, parmi les connaisseurs, ne
ne risquent guère au delà d'une

division égale dans les honneurs
entre ces deux clubs. Et. après
tout, si ce résultat se produit, on
sera satisfait, bien qu'une double
victoire du Bleu Blanc Rouge se-

rait reçue avec enthousiasme.
L'Américain est un club bien

balancé, qui possède des compteurs
émérites et une défense solide,
sans déprécier le gardien de buts.
Earl Robertson, à son mellleur cet
hiver. Avce sea vétérans, qui don-
nent un rendement continu, l'équi-

pe de “Red” Dutton étonne bien
des observateurs par sca succès
répétés, cet hiver, et sa consistance
fait gloser bien des amateurs de
hockey. Que résetvent les Améri-

cains au Canadien, ce soir, voilà
Une interrogation difficile à ré
svudre.

 

Lors de la première apparition
de l'Américain au Forum, cet hi-
ver, le match donna un résultat
nul. Le Canadien prit une avance
de deux points pour voir aon ad-
versaire annuler cet avantage et
égaler le compte. La période aup-
plémentaire n'apporta pas de chan-
gement et le deadlock persista
jusqu'au son de la cloche, L'im-
puissance du Tricolore à préserver
ses marges, depuis le début de la

ison, lui a causé bien des enndie,
mais, fl lui faudrait, à partir de

maintenant, jouer plus ferme et

avec plus de cohésion s'il song?

sérieusement & participer aux éli-
minatoires.
D'où it résulte que les deux joutes

de ce soir et de demain auront une
portée exceptionnelle sur le destin

du Canadien. On entrevolt des
changements dans le personnel du

club et personne, sauf une couple

de joueurs, comme l'a dit récem-
ment le président Ernest Savard,
n'est à l'abri des sanctions. Si Ia
défaite visitait le camp tricolore
aujourd'hui et demain, notre petit

doigt nous inspire j'idée qu’il y
aurait du remue-ménage dana le
club.
A tout événement, nous pasee-

rons par une autre lourde fin de
semaine. TI y aura cinq parties,
dont deux ce soir et trois demain.
Voici le bilan en quelques lignes :

SAMEDI SOIR
Américain ve Canadien
Chicago va Toronto

DIMANCHE SOIR
Canadien va Américain
Toronto vs Détroit
Rangers vs Chicago.
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De nombreux inscrits
du U. Settlement au
tournci Golden Gloves

Le club University Settlement, df-

rigé par Billy Zed, ost actuel'emeat

bon premier pour te nomme de

jeunes boxcurs inscrits pour le

grand tournoi annuel smateur .!

Golden Gloves. Lan dernier, Riily
eut plus de quarante de ses Std.
ves dans le tournol et il semble
qu'il veullle dépasser ce nombre

cette année. Zed gagna le trophée

de ln commission da boxe accordé
au club gagnant du plus ,rund

nombre de rencontres dans les ci
ses ouvertes. Son ambition est
maintenant de remporter ia coupe

offerte par Jack Dempsey À la
section des novices. Le seul club i
devancer le sien actuellement cat
lg Crescent A. C.

Mlity Zed évalue sew chances pour
Dempsey de la

vante: “De tous ins trophées ja
remportés yar l'Univeraity Nottle-
ment, Féchangerais p'nporte vaut)
ou même tous À In fois rantre «lui
de Mmpeev. Ve ptuæ, conme Itues
Lelghton n promis que Dempe re
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la province. Ou remarque à gauche, Edward Der

Harold Derraugh, le maire Stanley Lewis, recevant d'Allan Perkins, une Invitation peur assister au

arold Derraugh, Charlle Dueust, l'échevin Ernest St-Jean, Edward Derraugh et Allan

Le derby de chiens de Val d'Or
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Coach hostile
au changement
de règlements
TORONTO, 13. — L'instrue-

teur Lew Maymau, des Argonauls

de Toronta, champlons canadiens

au football, depuis deux ans,
combattra toute tentative de mo-
difier les règlements, Rouver-
nant ce jeu, tel que disputé dans
l'est du Canada, Ua demandé aux
Canadiens, amateurs de sport, de
fulre comme dut. C'eat Ja qécla-
ration essentielle, qu'il a faite,
hice soir, & un banquet #n l’'hon-

neur des succès des Argos.

Hayman, qui est na Américain.
vint jel da Syracuse, N.-Y., en

uimerait voir le jeu uniformisé

par toui le Canada, lb déplore le
fait que le Canada ne peut avoir

1932, et 31 a auset déclarés quil j

une finale sénlor de football entre
l'Est et l'Ouest sans qu'un des
deux côtés volt handicappé par les
règles, qui lui sont étrangères.

Plus de 200 convives assise
taient aux agapes, dont les plus

hautes persunnalités du gridiron.

NEWARK, NJ, 11.-— Vie Chrise
tie. 218. Californie. bat Chief Little
Wolf, 220, Colorado.

HOCKEY
FORUM “is”à 45e

VOGUE NATIONALE

Américain vs
Canadiens

Midlels watntrsant vo vente aus
ete du Forun,

. tre comprine.

 

  

  
   

 

   

    

 

 

 

  

 

5, 11, =WHITE PLAINS.
Larry Kellum, 136%, Plentywood, | 
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Distiflé ef eatdoureillé par Distillers Corporation Limited, Montréal

 

Mont. fait combat nul contre Ed-
die Guerra, 156, New-York, (8.
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LA BIERE DU JOUR
Brassée comme au temps jadis,
simplement avec de l’orge maltée
et du houblon de premier choix.

BIÈRE

HAMPLAIN
MEILLEURE
au méme prix

ENCOURAGKONS LES NOTRES.

La seule Brasserie Canadienne Française et Indépendante
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Red Barman obtient la décision sur Tommy Farr, hier
—_
  

   

» »

Le protégé de Jack Dempeey
° x

accumuile assez de points de —
« —

la 3e à la 8e pour gagner :

NEW-YORK. 13. — “Red” Burman, que l'ancien champion wl Un coin du Rie.
monde, Jack Dempsey, à pris en tutelle, à remporté ume victoire aux | sengebirge. mass .

points sur Tommy Parr, des Galles du Bud, après un excitant combat sf montagneux

de diz rondes, diaputé ce soir au Garden de New-York. | des Sudètes, où

im unedictérencedactaa Hoven né peuventfaire |
alent une rence cing livres,

à l'avantage de Farr, ne ralentirent Brown retourne aux ‘Eagles de longues ran-
aucunement et, dès le son de ln données. tout |

cloche jusqu'à le fin, ils imprimè- —_— comme dans les 1

rent à l'action une vivacité sou-| Du camp du Canadien, nous ap- Al Les des- «

tenue. Burman s'imposs à pertir|prenions, hier soir, que la direc pes.

de In troisième ronde et aceumuls [ion n décidé de renveyer George centes dangereu-

les points jusque dans la huitième. vey 5 ses ne manquent
Las de cet effort, toutefois, [Brown au club New Haven, gran- as à cet endroit

“Red” eut une relkehe dans les |dement dane le besoin depuis le a la couche de

deux derniers engagements, €: départ de Louis Trudel, qui a en- weige $ teint
¢ A}

Farr eo profits pour esssyer G@ldossé les couleurs du club local, parfois 9 pieds

 

 

rependre le terrain perdu. 11 ne
put, cependant, modifier te verdict, |*YANt-Bier, contre les Leafs de

ea
épaisseur.

que méritait bien Burman. Toronto.

. . —
—

Quatre joutes dans la ligue =.
$4 3 +»... dé. --_— pa—

Québec cesoir et demain
Les Sénateurs d'Ottawa feront l'impossible pour augmenter leur

avance à la première position de la ligue Québec Senior ce soir et de-

main après-midi alors que les
le Concordia à deux reprises.

tha espère bien gagner une part
classement. Deux arbitres neutres dirigeront ls partie,

deux ontariens. À Québec, ce noir, le club MeGitt tenters un autre

vers la quatrième position alors qu'il sera l'hôte des As de Québec,

meneurs du circuit Slater rencontreront

Ce soir à Ottawa, l'équipe de Byivio Man-

in pour améliorer sa position dans le

Hegdes et Moore,

pas
As

et McGill luttent actuellement pour une place dans le détail.

Demasin aprés-mid: au Forum, outre le premier duel qui mettra

Concordia et Ottawa aux prises, le Verdun s'attaquera au Victoria dans

la deuxième partie. Maintenant qu'il a repris son aplomb, le Verdun

est favori pour gagner d'autres positions dans le classement.

Le DerbyduCanada sera

couruen1 9414Winnipeg
WINNIPEG, 13. — Lorsque les pur-sang de l'est et de l'ouest se

rencontreront à Polo Park. le ter julllet, 1941. pour lu première con-

testation du Derby Canadien.
bourse de $5.000.

In récompense du vainqueur sera une

 

Ce sera Ia plus grosse bourse en-
core offerte dans le Dominion pour

une course exclusivement consa-

crée aux pur-sang de trou ans, nés

au Canada, à annoncé R. J, Spears,
secrétaire de l'Association des éle-
veurs dv pur-sang de l’ouest, au-

Jourd'bui. Le King's Plate, offert

# Woodbine, Toronto, est ouvert
aux chevaux de trois et de quatre
ans et avulement aux pur-sang nés

et élevés dans l'Ontario. «

(L'an passé, la bourse du King's
Pigle fut de $7,500 et le vainqueur

reçut 36,780 en plus des 50 guinées

du roi.

HortonSmith en i:
tête du tournoi
ouvertd'Oakland
OAKLAND, Cal, 13. Horton

Smith A totaiisé 68 pour atleindi>
136 pour ees deux premières ron-

dea vt prendre la tête des survi-
vants dans le tournoi ouvert de
gui! dOnkiana, dont ia promerer

moitie a'est terminée aujourd'hui
Hier et Aujourd'hui. :! a fait deux

rondes de 68, et il devance Bon
Hogan, de White Plains. N.Y le
lender d'hièr par deux coups. de

méme que Sam Snead. du in Vir. |
ginie Occidentale, ot le jeune Ma: |

vin Ward, amateur d'Oiympua,

w ington. Hogan avait fait 68.

 

 

 

  

hier. et Hl totaltia 72 aujourd'hu

Bnend produisit 71 en deuveme

ronde contre 67 dans la ture
inauguraie. les deux rondrs de

Ward furent 70 et @8
A 139, on voit Clayton Ffvaînes

de Gresnboro, ©. du N.; Jim De-
Maret, de Houston, Texas: Dick
Metz, de Chicago, Zell Eaton,
d'Oklahoma, et Mark Fry. de Oak-
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Un paradis

BERLIN, 14. — Se ratiachement
des Sudéles a donné à l'Allemagne
le versant sud du Riesengehirge

(Monts des Géants), le plus impor-

tant des massifs moniagneux non

aipontres dans l'Europe Centrale.

Ce n'ent pas seulement une vieille
terre de légende, mais un paradis
des skieurs, car nulle part Is nei-

gr ne reste plus longtemps que dans

ce coln exposé aux vents froids de
l'est. Son sommet le plus haut ne

porte-t-il pas le nom de “Schneek-

oppe” (tête de meige), tandis que
les pentes avoisinantes sont appe-

léen “Welsse Wiesen” (prairies

blanches) *
De vastes champs de nelge n'é-

tendent sur Jen croupes dénudées
d'une neige fine et poudreuse, dont

la couche atteint parfois trols mè-
tres d'épaisseur. De longues per-

ches qui marquent les pistes empè-
chent de ae perdre dans les tour-
mentes de neige et Je brouillard.
Fartoin La nelge et le glvre n'y nc-

cumubent, leur prétant des formes
fantastiques.
Te Riraengehlrge doit une par-

tie de son charme aux “Baudea™,
chalets de montagne généralement
installés aur La crête de La chaine,
et qui existent parfois depuis deux

ou trois ceats ans, Ce sont des au-
berges simples mals confortables,
où l'on mange sur des tables de
bois, où l'on chante et Fen danse
au son de lu clihare. Dens les plus
Erandes réside un professeur de

ski.
Les stations de sports d'hiver.

dans cette région, sont nombreu-
ses: Schreiberhau et Krumhübel,
Agnetendorf, Main, Harrachsdorf,
Spindlermahle Aupa. Sur le ver-

sant sudète les “Bauden”, beaucoup
plus nembrenses, forment parfois

de véritables hameaux sur le som-

 
 

haut de mande et qui prrmettra
aux skieurs de débarquer en plein

"  été à une altitude de
aur les flanes ae | H

des skieurs

dans l’Europe centrale
 

met des pentes. HE y a auvsi des
quantités de pistes pour la luge.

Ceux qui ne veulent pas se risquer
seuls en traineau se servent du
“Héôaerachiittent”, qui comporte un

conducteur.
Les skieurs enirsinés peuvent

fuire de longs tours comme dans les
Alpes: mais pour cela on attend

Eénéralement la fin de l'hiver, où le
temps ost plus clair, les journéss

Mus longues. Les descentes rapi-
des et même dangereuses ne man-
quent pas. et les “as” du aki, len

grands champions du Tyrol ef de

l'Artberg, ne dédaignent pas eus-

mémes de venir e‘y exercer.

Ligue de ‘hockey amateur du
Parc Sir Wilfrid Laurier

C'est dimanche prochain le 15

courant qu'aura lieu l'ouverture of-
ficielle dea joutes de hockey de la

Ligue de Hockey Amateur du Pare
Sir Wilfrid Laurier, au dit pare à
2 h. 30, sous la présidence du pré-

sident du Comité exécutif M. le
notaire J.-M. Savignac, échevin de

St-Denis. I sera accompagné de
plusieurs hauts personnages et des

officiers de la ligue.

Il y aura joute entre les clubs

C.P. Rosemont et St-Denis, Sr. et
len cluba St-Stanisias et Champa-

gneur. Jr.

Pertesde$148,345.27
SHERBROOKE, 14. — (PC) —

Les pertea par le feu en 1988, Ici,
se sont élevées à $14B.345.27 soit
les plus fortes depuis 1915, a dé-
claré hier le chef R. O. Camirand.
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évatué à 4,0000,-
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FORUM
Ottawa vsConcordia
Victoria vs Verdun
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Un peu de neige
à Shawbridge

Les derniers rapports reçus aux
bureaux chefs du Canadien Natio-
nai sur l’état des champs de ski
indiquent qu’il est tombé un demi-

pouce de neige à Shawbridge, le

long des lignes du Canadien Na-

tional.
La course du Red Bird Ski Club

aura lieu dimanche à St-Sauveur
ainsi que les sauts sur Ja Côte
Marquis.

Comme 11 a été annoncé aupa-

ravant la hénédiction des skieurs
aura lien a St-Sauveur, aprés la
grande messe, à ‘11 h. 15.

 

 

Jeunes Sportifs el Sportives

Voici une Situation

Devenez masseur ou masseu.
se; possédez un studio qui as-
surèra votre avenir. Avec ia
science, on vous offrira les
armes pour réussir

Studio de Santé

POUPART
1419 Stanley, Suite 310

Harbour 8776
Ouvert de 19 a,m. à 10 pus,
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IT » tinuellement été sommg biver, enr

|

que jamais on B's tourné ‘un

: ar devance Théo|Les Ice Follies rameame
* ’

neurs du nes les

|

Fo of . 075

. comportent Agnlscoent tu groupe - Te "

: « 1.reviennent gl [vii rommis Deux enfantsde
amel par points re rates coer ce !

. . année un groupe ar

. pour trois SOIrs |ccot x remma pour 10 ballet a ans se noient
8 es numéros spéciaux. Il a —_—

x Deux joutes seulement sont au programme dans la ligus Provinciale ron) ey pee Les soilou SCHUMACHER, Ont. 14. (P.CY

Senior pour lu fin de la semaine, ce soir les Olympies seront les hôtes : les duos, en plus du chef d'orches-| — Jimmy Craig et Bobby Lessard,

dea Flyers à Cornwall, tandis que demain après-midi ce sera au tour Comblant un vide dang le do- tre, des gérants et des techniciens tous deux âgés de trois ans, sont

des Rapides de Lachine de recevoir la visite dea Olympics. Cette visite maine des sports d'hiver, les “Ice| hargés des effets lumineux. tombés, hier, en jouant dans les

du club américain est son avant-dernière sur le sol canadien, et sa der- Follies” de 1939 paraltront à Mont-| Yes Follles ont été créées says °AUX glacés du lac Pearl. Les deux

niére dans le district montréalais à moins qu'il ne parvienne à ze rendre (réal pour !a troisième saison coM-ljceil expert de six des plus grands petits cadavres furent repêchés

aux séries de fin de saison. Le Boston ne joue qu'une cédule de trente sécutive avec une série de numé- directeurs de patineurs profession- après cinq heures de recherches.

parties, contre trente-huit pour ses rivaux canadiens, comme il n'a ac-[ros nouveaux, de patinage fantal- nels du monde, à savoir: Oscar

tuellement que 15,points à son actif, il ne peut perdre ses deux joutes|siste et de multiples attractions Johnson Eddie et Roy Shipstead,

sans voir ses chances de we classer grandement compromises. Car passé d'un caractère unique, de façon àlyrances Claudet d'Ottawa, Gae

1 dimanche il ne lui restera que huit parties à jouer pour un total possible |rendre ces soirées plus belles et Foster et Ernie Kratzinger. Mile

de 20 points, et de ces hult joutes it devra rencontrer les Flyers et les plus attrayantes encore que les Claudet cst la championne des pa- H M E

Braves deux fois et Sherbrooke une fois, les trois autres sont contre spectacles qui ont attiré des foules-| Looo canadiennes, tandis que

\ les Cataractes. records lors des deux premières agile Foster vient du fameux . ir d s 00

“« D'autre part les Fiyars et leufrsaisons. ce théâtre Roxy, de New-York. à partir de 1.

chine peuvent grandement profiter ‘aberbrooke et ie Lachine annulaient Mlle Bess Ehrhardt, surnomm Si lea Follies qui vont nous vi-

de ces deux joutes, qui leur donne- jincidemment, je Sherbrooke fut aue- la “sweetheart” de l'Amérique. lsiter prochainement ont atteint le

Font enacun quatre points pour une ;uf Je participant de l'autre partie {sera la grande vedette des Foilles plus haut degré de perfection tech-

vietoire pour, seMauserane bd nulle contre le Valleyfleld, au Forum, les 26, 27 et 28 janvier. nique dans l'exécution de leurs nu-

slgnerbrooke.leurs ‘deux plus dan-| Les Braves de Vallesfield se tien- [Cette troupe fut la premiére 40 |mércs, elles le doivent aux nom-

acreux adversaires seront inactifs, ârost en forme, en rencontrant u genre chez les ‘professionnels. On! breuses reprises qui ont dû être

ne victoire pour le Cornwall lui |équipe d'étoiles de la ligue de ia Cl j'a imitée à maintes reprises mals faites lorsqu'elles ont tourné Je

- permettrait de passer en première |té d'Ottawa à Valieyfield en une

|

aile n'a jamais été égalée, encore ” Folli £ 1039" brie) et St-Jacques

Sonition, trois pointe en avant du Jjoute d'exhibition,, elle Ele évol film “Jee Follies o - GODIN MA. 009

Valleyfield et avec deux parties de Chex lea compteurs, Tag Milisr est moins surpassée. Elle évolue con-| Les critiques s'accordent à dire

moins de jouées, que ce dernier. |toujours en tête du classement, ce-

Four ce qui en est du Lachine, UN ;endant, Tuto Hamel. du Valley- -

triomphe le ferait passer en deuxi®- 'fio)dqui termina la saison dernière

me position, un point en avant du (en première position. se rapproche

fherbroore et sur un pled d'égalité |\dangeureusement de Miilar, Ma.
avec lo Valleyfield, Advenant une Laforest, du Sherbrooke, p
double victoire du Buslon, ce âer- Peer du Valleyfield ainsi que Mod:

nier ne serait plus alors. qu’un |hon, Metlelland et Shaw, lez trois
pu.nt en arrière du Shawinigan quil |mousquetairez du Cornwall sant aus
dvvra ajora lutter fermie pour ne pas ei d'autres lugiques axpirants À cel

ae voir teléguer en dernière p:ace. lhonneur. Chez les “bad menY Dupuis

La lutte que »e font jes clude du |du Ladhine, a passé #7 minutes au

circuit du président Horace Holvin, frigidaire, et MeMahon des l'iyers.
et certainement la pius contestée, |84,
que la Provinciale ait connue de-
suis srs débuts. et un fait notable &| Millar, Tach,
wixnaler, les joutes nulles sont plu- Hamel, Vall,
tôt rares. Alors que tous Autres |laforent, She
circuits, autant profesisonnels qu'a- [rreer, Vall
mateurs, volent Ja colonne ded jou- MeMubon.

rempiie que ceilé ces Mectelland, Cor
vietaires, Ja l.æue l'rovineiale n'en]ithaw, Corn.
avait qu'une seule & venir jusqu'à [itoy, Sher. . 3
mercredi sofr derufer alors que le\(noterte, VaH. 2222 14 12 26

Demers, T.. Lach. 18 7 3
Mousartte, Shaw. .. 13 13 25

. . Bell, Sher, 12 13 5
Jumes, Lach, « 618 33Ligue Hockey Lafontaine 1214214202 8 8 5

—__ Robertson, Corn, .. 9 14 25
PARTIES POIR DINANCHE | |Graboëki, Vall. .... 7 16 2

1 h. 00—Whits Eagle- Lafontaifie| Leblanc, B,, Sher. 8 14 22
enenior) Proulx, D, Corn, 13 7 20

2 h. 60—st-Eusêbe-E P. Polytech: Archambault, Shaw, 10 10 20
nique (ronior), Piché, Bher. ……. 60 29

of 8h. oo—Ticteau - O'uiiican (4 -|Guibord, Rost, .... 11 § 19
nor). ©

4h. 00—E 0) Hipp. Lafontaine. |MéntsehVall, .... 8 11 18
2h. 00RSR CEEEE foulet, Shaw. 2 7 11 à. caux-Vaitée (midket) Gardner, Cor 1 15 27
$ h. 00-—Iberville-Sylvlo uvegilel re EEE ;
$ n° 06—St-F.-d'Ansise . Ste-Maria| Cormier, Sher. .... 5 012 17

isuvéniie), Frenette, thaw, .. 8 8 16
8h. w_Hésemone visite Tie Bizard|Spain, Bost. . s 10 16

. (zenior), Harris, H,, She 13 5 13

2h. _-F.-Xavier visite Be: |Desneltean, Va 2 1
1j (seniors. l.arable, lach. s 7 15

2h. ada Packers visite Ma-| Mageau, Lach, 8
rleville (senior). Séllveau, Shaw + 10 14

2h. 20—Kauit visite St-Hyacinthe Mélanger, Shaw. $ 5 1
{renior). Manger, F., Vall 5 s 13
ING.Pa.

Il.

— Pt Armand, Lach. . 110 3
READING, Pa, IL. — Pat-Corri-|r, je 3 it

gan, 198, bat Sammy Cohen, 210, Deatt : « 1
Chicago, (11:00). Froutx, JP, Sha « 51

Le ski en Allemagne |

 

 

        
Les montaznes qui entourent bn petite ville des sports de tiarmisch-

Partenkirchen sont actuellement couvertes d'une meige épaisse.

Voici une skieuse qui admire ie coucher du soleil.   "Je trouve”, dit Jos, “la danse épatante

Mais réellement un peu fatigante,=

Et la bière DOW m'intéresse plus

Car.elle me plait, sans me fatiguer!”

Old Stock    

 

Pow los réwlian dv hockey—compliments de DOW—téléphoner & Plotesy 7111 bow 
 

 



 

   

   

  

    

    
  

       

  
   

  
    

 

Le programme

pour la somi-finaie, et de Martinez,

Rotert, le frère d'Yvon.

 

   LE
is première exposition canine I-

eenriée du l’année nouvelle no
era donnée par le Mount Royal Toy
fox Club. le 1%e jour de février pro-

tion sers sous

  

chain. Cette manife
lon auspices du Cunadian Kennel
Club et pour les va 39 niacures

nent, Ce groupe comprend ‘es

    

 

    
 

  Lins,
ters, Fox. Nehnauzer, Yorkshire Tol
riers, Chihuat Kpagneuis Jap:
nals, Enagneuln min
Griffens de Uruxelle, Lev
tens: Maltese, Mexicaing saus poil,
1antiloas.
A noter, pour renselgnem ital

Sine ©. de P. Doniphan, 4847 Dur-
chester ouest
La deuxié

le Victoria €
toria. Mme F. 4

 

  

Pe «xpmisition vert par
» Kennel Club, 3 Vie-

wrck. 13% Webllng-
ton, Vielor!a, B.

Hauct.onnée, janvier je 30, Ca-
nine Breeder's and ÆExh:bitions As-
sociation, 4 Toronto,
Mars le 24 Toronto Ladies hen-

ney Association, à Toronta.
Lan chiens couronnés “Chron”

 

  

 

  

  
en 1938, t les suis
vante: une | ce
lesule” elle est la seule et lu jle- 
mière À être couronnée championne
dans lex concours de rhasse, pro-
rriésé de JA Thouln
River Helle af Iburbun,

  

Anulais à A CF, Atcha
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LA

de lutte de lundi

soir est pratiquement complet
Li carte de lutte du promoteur Jack Ganson pour sa deuxidme

aéance de 1939 au Forum, lundi soir prochain, est pratiquement com-
plétée. Avec l'engagement de Cy. Williams, la “Terreur de Talahaueee”,
en finale, contre le blond et populaire Don Evans, pour le championnat
poids iourd: avec l'engagement de Mi

 

 

egMcLain et ge King Kong Cox

le Mexicain, pour faire face i Jack

 

Donovan, dans une rencontre de trente rainutes, il ne reste plus au
matchmaker Ganson qu'd trouver un adversaire à opposer à Maurice

% Ce programme, composé de qua-
tre bons matchs, devrait satisfaire
Jes plus difficiles. On se rappeile

de l'issue dramatique du match en-

tre Williams et Evans, il y à une

couple de mois, alors que la “Ter-

reur” projeta son adversaire en

dehors de l'arène pour s'adjuger une

victoire imméritée. Evans, qui
était aur le point de remporter la
victoire, n'a jamais pardonné à son
adversaire cette brutalité inutile, et
Îl soupirait depuis longtemps après

æ revanche Une victoire pour
Evans, lundi, lui serait bien récon-
fortante parce qu'elle ferait repo-

ser sus son chel la couronne mon-
diale des polds lourds.

Devant cette perspective, Evans

s'est enirainé avec le plus grand

ménagement, entourant même aes

exercices d‘un secret visible pour

tous. Loin du bruit, Don s'est sou-
mis à des séances d'entrainement
rigoureuses et ce jeune athlète de
21 ans a de belles chances de de-
venir champion en disposant de

Williams, qui porte le titre depuis
qu'il à défait Robert, il y & quatre
semaines.

 

Quant à Williams, il met son
titre au blanc contre n'importe

quel aspirant sérieux. “Plus ils

sont rudes plus je suis satisfait.

parce que. en les battant, j’accen-

tue ma valeur”, a-t-il déclaré hier
soir à des journalistes. Son raison-
nement est juste et démontre bien

son intention de faire ia vie dure
à Evans après-demain soir.

La semi-finale entre Cox et Me-
Lain devrait être un autre régal
jour ceux qui aiment les émotions

fortes. On sera en présence dc
deux ex-champions du monde,
pour qui une victoire signifierait

probablement une chance de lutter
à brève échéance pour le titre, que  
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Pour tous renseignements:

Bureau Général d’
460-1460 EST, QUE ON

ECOLE DE NATATION ET
DE CULTURE PHYSIQUE

SIMARD, Directeur,

SALLE DE QUILLES
nous la direction de MM. REID et ROB

COMMERCE CANADIEN ENRG.

Emplacements à louer pour expositions

détient Cy Willlams.

Martinez cest ur solide gaillard,
dont les débuts sont attendus avec
impatience. Mexicain, il a le carac-

têre bouillant et rude et Donavan
qui nous revient après une assez
longue absence, aura du fi! à re-

tordre avec un adversaire de cette
trempe.

Réunion du Ski-Club Ideal
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sie sur Un pant celal de mame
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La reine des sports
à New-York, le 20

C'est vendredi solr prochain. le
que Mlle Diane Cook nous Jais-

nis. Le 2

 

20,    

  

     
 

  

   
 

A pour les 1 au
soir, elle se!
grand b De
organisé par ia Société St-Jean-Bap
liste dang l'Astor {aliery, du somp-

ldorf-Astotia, Comme l'an
ème Bal Annuel de
réunira de nouveau

€ ue de ln imétropote
américaine. La Reine des Sports d+
otre province sera présentée à
des magnats de lu finunce et de l'in-
dustrie ainsi qu'à des nombreux
personnages de la poiltique. de la
scène et de l'écran. Fille fera son
entrée dans 1'Astor Gallery à mi-
t.uit exactement et sera conduite à
un trône qui sera riebement recou-
vert de druperies. A son entrée, l’or-
chestre jouera des aira ranadiens-
Quejayes instants plus tard, Mlle
icholine Pétoias. ballerine du Mé-

tropolitan ‘Opéra et Atnlle du der-
nler film "Goldwyn Follies of 1938",
dunsers une vilse de Chopin devant
elle.
Dimanche soir. Te 22. Mile Cook

Scra reçue au Madison Bquare
Garden alors qu'elle mettra la ron-
delle au jeu & In partie Canadien va
N.Ÿ, Rangers. Dans l'après-midi, slle
ser& présentée à Konja Henie qui
ent _actuellement en représentations
4 New-York avec ma troupe.
Te 36 Mile Cook se rendre à

Philadelphie où el era l'invitée à
plusieurs réceptions en son hon-
neur.
Comme l'an dernier, Tes Variétés

Aportives organisent de nouveau
une excursion pour accompauner is

es ports à New-York. Les
qui participeront à

on. auront l'avantage d'
rand bal du Waldo

xl aud Ia joute de hor-
dimanche soir, au Madison
e Garden. mlora que des bil-
eront réservés pour eux

seurs parliront de la (Gare Bo-
navenñture vendredi soir à 9.06 vm
et laisseront New-York tundi molr
pour s'en revenir à Mantréal.
lane Cook acompagners les exvur-

slonnistes ainsi que Mile Camilie
Tfouxes, qui se classa on deuxième
Tasitnon Gans l'élection du 17 dé-
<vosbre dernier,
Dans les milleux officiels de

Montréal. on croit que In tourné”
américaine de Mile Dinne Cook vau-
dra une bonne publicité à in provin-
+» de Québec. Ce seru ann premier
voyage official l'étranger. Malgré
son nom, Mile Cook ral une pure
‘anadiente-française. Poug infor
motions ranvernant lexcuraior om

tigner À M\riguette GAIN

CAMPEN, NS, 18, Ernie Du-
sek. Omaha, Neb, bat Gina Va-
gnonne, Joliet, HI.

 

  

   
  
    

  

   

 

 

 

 

 

       

  
   

 

    

 

             
   
      
    

     

     

Mile |:

(Par CHARLES ROBILLARD.
L'éloquence est fille de La pas-
sion. Créez une passion dans

une âme et l'éloquence en jail-

Hra par flots: l’éloquence est
le son que rend une dme pas-
sonnée,

Lacordaire.

Avis

‘Tous leg ndepien du damier vont
priée d'adresser toutes jeers rerres-
pouduerrs na chroniqueur Charles
Rebiliard, 4740 Ge-Hebert, Momtréal,

QUESTIONNAIRE
M. Alubonse Décaries, Montréal.
Q.—Qui sont les champions

d'Amérique, du Canada et de Montréal?
M—Le champion mondial Mi   

d'Amérique,

 

se.
‘Tous les quatre sont dés montréniais.

BELL VS DAGENAMS

‘pre chamgionaat du Canada & Bell.

Blancs Noirs

Bell — Notrs: 11 pièces

 Dagenais - 17 pieces
43 a7 32
8 51 50 13 22
se 37 1016
“a . 10 16-23

   
MAIS

 

mondial,

reel
Raoul Dagenaie:

Fernand Guertin; de Montréal.

 

A la demande de plusieurs amateurs
nous Feproduisons la partis du fameux
match Ulderic Beil et Raoul Dagonais pour
champlennat, oud il y à quelques an-

Dagenais avait À ce foment enlevé i:

Dagenais Bell
APRKE LE 62IEME COUP DKS NOIRS

A

 

SOVEZ
SENSE

  

D
E
S
L
E
R
S
R
S
E
S
Z
E

 

9 714
Les bianca anandoasent
Temps: 3.43 hres.
Dagenais, 2 h. 13.
Ball, 1b. 30.
“LE CHAMPION DE MONTREAL"

M. Henry Bavage, qui vient d'enlever io
titre à Henri Léger, n'a certainement pes
besoin d'introduction car tl 8 fait maintes
fois sa marque. Dans le quarie: Quest
de la ville. ce jeunes
champion ent répu-
té comme l’un des
plus forts joueur:
ayant des prête
tions possibles à
d'autres titres plus
élevés. Prodiémiste
de renom, il wat
«vec len Poirier. les
Giroux. Les Doon
e les Charron.
l'auteur de plu-
meurs études ar
fins de partie e
problèmes qui sont
classifiés dans l’his-
toire du
canadien,

-
& m
e
r
m

w
r
E
E
T

  

 

damier
HENRI SAVAGE

“MANOURY 1787"
Ths avoir «tit qu‘aux james à la pols-

maise, noîte jeu actuel, 1! n'était pas rare
dans un coup. de perdre 4. 3 pions et
même davante; Manoury ajoute:

C'est Petter l'étendue terrain et
de 18 multiplication objets, qui exigé
par conséquent, de l'étendue dans la wie.
Ces prises nomnreuscs sont le fruit d une

combinaion savante qui sousent, oulre je
Rain sles pone, procure encore celui de Ia
partie. soit par la supérioritd du nombre,
soit par l'avantage de la position, comme,
par exemple, celui d'aller à dame et d'y
aller sur une case favorable qui mette sure
le-charmip ou par Ia suite. la dame en état
Weniever les plans de l'adversaire
Ces sortes de raups n'ont souvent leur

metfection, leur plénitude. pour ainsi dire,
qu'après plisimra plons joués de part et
d'autre a c'est le paneur qui a combing
te crip, par l'effet inéviahte de sa

(Suite à la page 34)
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mer JA

+ /«« CHARLES ROBILLARD

 

 

 

J'ai rencontré des esprits si |32—T-XR

naturels, ai vivants, si pleins de 2-5-Æ2 ‘>
grâce et d'éclat qu'ils m’ont fait 235—D-5CD PR 1

éprouver le même enchante- 26—R-2R T-75rD

ment qu'un joli visage. ar Si
Cte de Belvère, 29—D-6TD T.39D

—_— PAR D-sCD

av Phim ho
Tous les néopies du noble jou dos 337piyR C4CRET +

zinc 100 re me U-—PTRIC . D-FD+ T

Charles Robillard, 4149 M-Bubert, savandonnen
Montreal, ‘

ETUDE Ne 257

QUESTIONNAIRE Par M. te Dr 8. Tartakover, tirée des
M. Emmanuel Costa, Montréal.
Q.- Kst-il vrai que sors du dernier grand

match mondial Alékhine ve Euwe, A dé-
tense slave ful ia seule employée?

Livres des Maltres à attention de M. P.
Luciaire du Cercle is.

 

     
   
 

   

   

   

   

  

 

  

 

 

  

 

  

     

 

 

 

  

      

  

   

 

 

   

  

  

 

   

 

  

    
   

  
   

  

  

    
      

  

 

         
    

  

  

    

  

 

     

 

    
  

  

 
 

 

      

              

    

  

   

 

 

 

     

  

            

  
  

  

  

    

R.—Queique celte défense slave fut em-
ployés asees souvent, elle ne fut pas

-

seule. On peut teutefols considérer qu'elle
domina sur les autres ouvertures car elie
tut employée douse fois durant ce grand
match. aux marches 1, 3, 3, 4,6, 7. 9.
11, 18, 18, 37 ®t 36.

LES COURTES PARTIES -
Moire
PAR
PxPF
PCR
P-8CR
D-STR +
P4D
P4PR
DETR
PCH
PICK
D-STR+
C-STR
P-3FD
REF Blancs: 8 pièces
D-2R Tes Blancs mat +h 8 coupe.

BD. aEab.
Ÿ ; abandonnent. Par M. nero, Latracée A Ture

€ sEU ET LAPOESIE tention ue M, F. Jordan du Cercle -
Bien que là encore les parties soient æs |curuia.

3

mêmes que dans le mañuserit de Gatringie Noirs: 10 pièces
et le traité de Lucena, elles sont queliue-
“ois corrigés et suivent une meilicure
route: Damiano ayant beaucoup emprunté |

a res d Ts, c'est injustement que son
I

nom nnd 4 un début. Sur le jeu

-

xans voir, Ma conseils ne sunt PAS nou- pe A 3

“eaux: mais nous y relmons sate hes CoE a

notations actuelles: pour feciliter Ia déno- . ; . . . . "EF à .

minaton ces CaeDemolti6 or De gauche a droite : FRANK J. MARSHALL e1 KURT J. W. LUDEURE à 24 ans d'intervalle,
ailes deux » et chaque mol en

. ~

LE tes omydu Mol et celui de là se relrouvent en face l'un de l'autre.

Dame: en tout quaire quarts; 4 ses

sont indiquées pesten 1 à 8, c'e CERCLE YORK EXPLOIT EXTKAORDINAIR! MOLUTIONS

. 11 appelle je fen transformé: Alls rab- Monde Treise — Partie qui Curs vingt-ing Ges — ETUDE No 256 par M. De Em. Laser,

biosa *à la manière furieuse).
6] Deux grands maîtres échiquéens Frank Blancs Notre

A cette époque se place la plus anclenne U| 5. Marshall, ex-chumpiom des Fiats-Unis T-8

mencription poétique du jeu avee le poème % jet Kurt 0. W. Ludecke. auteur allemand, per

ne Vila, Le poète latin Marc Antoine, sur- | commencerent le 31 juitiet 1914 à New- T-3C ;-

nommé plus tard Jérome Vida. waguit & 9] York une partie d'échecs mais à ce mo.

|

2° id Der4

rémone en 1480. nommé évéque d°Albe.
11 ment les rumcurs de ‘a guerre orcerent

|

$-H- Dar

près Turin, en 1532. il mourut en 1568. Son
2 l'amérieain et l'allemand à ajourner ‘a FID | Dx F ma

voème Sehacheis, Beacchia fudus où ludus Eartie. ce dernier étant obligé de se rap.

|

PROBLEME No 281 par M. I. Kibbel

Baecharum (Jeu des échecs) @ 658 vers: il Blancs: 9 piéces 11gorter en Allemagne. La Btratégle, La c'of de la solution én

fut pubilé pour la première fois en 1525. Les Blancs mat en 3 coups. 0 La grande guerre se passa et plusieurs [POUF Ses Blancs 1- F-2CR.

“est une Imitation de l'Enélde de Virgile
événements empéchérent Kurt ludecke lc

«ont votel le sujet: Pendant la Célébration 0 Toventr aux Etats-Unis. Or en 1938 le —_ -

. ate Ja noce de l'Océan et de ta Terre. Ju- 1 ol harard rapprocha ces deux grands adver: . .

: piter enseigne les échecs aux Olympiens
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ASROC. DES ECHECS DE MONTREAL a 1
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saires échiquéens et 1! fut décidé de conti Retraite d’un quilleur

et invite Appolioa et Mercure À faire une President: M. Ephrem Hriscbots 3 0] nuer celte mémorablegrartie.

partie, Ruit le récit de

ia

partie Je

|

Résultats des évencments échiquéens de 0 1],Abts vince Enter detrain

d'aprés les régies nouvelles: Mercure, tu semaine qui se pont dérou A. Melancon ° 3

[11

noue aurait semblé impos de 51 les clube de “bowling”

de

ln nals

R et D contre R, reste vainqueur €? AP-

|

Cercles pffilés et non eea ateer? ©. Berthelet ° 1 [rappeler In position des plècrs sur Févhi-
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1e “Philippe ane de lerate

wtand ensuite le jeu aux hommes. C'est . me A acces Ojauier mais i en était œuvrement de vesl Ann, ont Féeu la nouvelle que M

atans ce poème que se trouve pour la pre- TOURNOI DES CERCLES B 1 M. Melançon of deux mastres qui purent rejouer ja partie

|

Amédée Hillon, chamoñod de Raint-

“nière fuus la description de la Tour sos , _, ¥ 1 I Patenaude ol squd  rajournement et 1a continuer] ‘tou, venait d'annoncer an or iraité

forme «'éléphant portant une tour avec dis CERCLE FCHEC ET VAT M. Lamoureux ..'s BE, Pelistier 1, {comma si Je tout s'était passé In même

|

aura donner aucune rairon de ze

soldats sturritua élephasi, figure qui de- Ronde Treise CERCLE Journée. Après une tutte des plus anlues, départ -

“int plus turd commune et dunta naissan- 1. Tonett! ....... 1 A. Dugré .. © " la partie avec l'exrentiment des deux Le emiine" depuis FAR®

ve au noir français de celte pière. Au |J. Huuchereau 6 0 Fignière 1 maitres ful déclarée nulle HEaidhot HH 30 mi

«ommencement uvraga on lit: Ludi- IN. Rol .., 1% Delalande Te T- © 1 Pour un expint phénoménal cela en fat 1934. ronln le beau totat de

rare effiglem bell (nous jowens l‘image M. Dietrich ,....‘y R. Gardont o sane coniredit un À erregiarer nme Fle

ue te guerres, expression devenue prover- |O. Polrriu . ir v F. toire.

14 Linke et ma foi 3 I Patenaude .... 1 A. of F- Huneuer A 9] ‘Comme ten deux vignetien Je i montren:

Tas caractéristiques de la réforme M. Melançon 0 A 1 |B Beno.. x ° pect du labicau a changé en‘iérenen*

mnnifestent particulièrement dans la ma |. Bélinie 10 aR Janeth A Bjr tac

pousre du R. Auvaravant fl était plis |A, Bougie . ..... VW. 7 |B Gendron . M "| Cervantes avait rien raison de cire que

facile À conduite el portait vile sa pur Z Poirier 1 N° Giraldea » 2 Kokovite ü tres D [la ve état une partie à Echecs‘. >

annee «ann le camp ennemi: après la “é- _u . es Le 4 offerte mu bi

forme, len pibces devenues plus puissantes CER ELE roepe Rot RK. Inskaiman AT pa “ ; —_— —— parties (ony

ane hi, 1 doit chereher un abri dans le CHAMPIONNAT CANADIEN é rÉe par lu ces

Tom. Vera in fin de la partie apie U1 Gudea- 10 Lemme e TORONTO 1938 En écrivant aux annonceurs tans. Amtdbe munace

adédalerient du champ de bataille, 11 per [N. légar . Là _'DFFEN 2 “ = trophée eu roulant un tata! de 1254.

Senonecr À son rôle passif, we lancer dann

|

J. Lapointe... 0 N. | Blanca FTENE INDIENNE mentionnez la ‘“‘Patrie”. Lolt ute thus enmie de 216 bat vartie,

la mélée ei faire Fissuscher sa vieille

|

€ Lu € 1 © Rauch
élire di Tehaturarga. F 0 A a CAFR = —

Te besoin de 1roaver un bon refuge pour
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P. » a Ta PCR
te R est l'origine du Rog. Nous n'mv.or|J. ‘M. . PAD

A 4 vas Je données certaine sur la prise m P ! = 0 F2 A

. uowant des Plons. C-pendant on doit gd- jG. 8 ° k
nt eeSn
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F ENS : ve n avançant en age.
Simonse cn du double gros en avant des CERCLE LES MOUNQUETAIRES Px PF
1 PAP . .
On trouve bien dana Te cours de la par: | y par Te trasall ds vhont plus futigant Nor-

fie présentée par Vida une expression [oo ; = Frécheite 1 CIF Matement, sous n'avez

etrrore qui paraît indiquer Je Rog, mas L re 05 Een, . 0 bxe de 20 , mule vous ne de

J i» l'imterpr:tation en est douteuse. KR Pian 9h fee od Par plua vous résigner 4 demeurer abatiu

Une ccinculence étrange: suste su me-
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rot ru: dieparait pour se changer en cen
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HD VL Te mr iv un rexain prochain de fore
MBEK VS ALEXANDER wi Ty et de vigueur,
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Golumbeck Alexander a. 1 en sement, douleurs de don où de reins 7

1 pun C-3FR 3 5 (4 Fx FP dûnes À l'épuinement) dés'atent pre à l'action den PIL LES
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A A eshii-el Mewtoa n'étak qu'un PROBLEME ANGLAIS Ne 151 van sa» PROBLEME CANADIEN No 29, per
. Chronique des damistes aiseDerépond Lamot par M. Arthar Poirier. Verdun dédié à gan Sie M Lanis Chartes, Wie-Anae dosPisines. |soeurs : Degenais, champion d'Améri- Blancs

—_— siècle.” cha d'amèr as 16 à 19 “se nan
(Suite de 1a page 53) — se 1 19433 “AT NE

aFor Iiver & uy PROBLEME FRANCAIS No 121 Bin ain ais ainsey pions do tele ou tells facon, C'omt IA Ic ‘ais agent “an san
que paraît l‘'habileté, et qu'on reconnait] Par M. Arthur Poimer. Verdun, dédié à FRANÇAIS No 12. r Ha 3448
le grand joueur: c'est là ce qua tous les |M. Charles Choquet, New-York, FROBLEME| RANG 0 hPa 22 à 20 gagnent
livres du monde ne Papeeare & Noirs: 32 plices M. ArePorter. ‘erdun. I" ; . «
celui qui n'a pas en a 3 LTR

’ rod ; 2 à 16 238 2 -_verne| CC CT uA Th .
gars Les joueursmédiocres ofquelquefois nores M Ha nin Le club de raquette Laurierorce.  Tantot ¢ 4 .00 biosque, dans Tor mauvais cau) | BE 4 serez ns nas -
croisant dovoir rester en place, tandis . A 47 à 20 » 4 3 ' Récomment Je et nods 1Gnquette

endo autier tenait une 3amorrate wren te OM 1 MOTS aid BAR haDepimlene amembeedes
traire, c'est ug plon qui reste, quoiqu'ila BOX 36 aA et il fut décidé d'exercer à l'avan- -
Unlont  fugé déplacé; queiquefols c'est se 2 u : Wa lage SuSubune mptlieure SUB

": 1] - nes a . solr

Foncedûcoup. "res cil pronsent-407Du A Les Blancs jouent et gagnent. ETUDE CANADIENNE No 286, par M, ltois fut réussie on ne peut mieux.
Gétaut de Dettetd dens in vue et-de préci- 2 RO : EL Gérin-Lajols. Montréal. La Heinede Sireonatance fat dime
awn dang le calcul, de ce qu'en Apérant en ; , Blancs Noirs a. ault. et te Roi M. er .
eux-mêmes, les objets 6e confondent, de BOBO HW PROBLEME Ne 230 Jains oa Uaigneault. 11 v eut danse, dirigée
ce que le juueur, dans sa fausse imagina- ’ Par M. Arthur Poirier, Verdun—Ladresse “who 72468 PieduRaenaitde cérémostien. voit tœujours ce qu'il na doit plus BG AO M de l’auteur est 2208 Fushbrooke, dédié à nau “as u,ctub L'entraînement n'esVoir, ne voit pas ce qui doit exister, s'é- M. Emile Lefebvre. Akron, Ohio @ à M. 3303 20 à d6 due différé de auelques jours.
Bâre dans ses suppositions, et n’a pes, NN N æ M. Gérin-Latoie, Montréal. waa LAs sr em

= Noirs: 11 pieces 47210 35148 LOUIS, 13. — Everett Marea Les Bianon habne Pieces . 21420 “as shall, 222, Pueblo, Colo.. bat Louis
prit pour Siger sainemont, de le facilité Segment. 6 à 17 gagnent. Thesz, 220, St-Louis, 1:04:38. - ;
pour. juger piomptoment, de l'êt —_ t endue
embrasser la fois les différentes parties
d'un coup complique, de is sagonse wout| ETUDE Ne 210
ne pas sacritier le soilde su brillant, et ar M. Louis Giroux, Otta
æuttout de ls netteté ei de la prôcision |M. Camilie Charlebois, coke. S100 2
pour ne rien confondre. Quand 1 combine Noirs: 16 pièces
un coup, il cesse de voir le pion que son | —- —

caloul & enlevé, 11 vol & sa place celui qui   
n'y est pas encore: (| donne, prend, dé- ””
range, replace, sans y toucher ceux sur
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lesquels 11 opére et exécute en imagination a;
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rr parfaitement qu'il va je faire en rés-
Ute.
Que lea joueurs qui ne peuvent, avec

beaucoup de père d'atileurs, atteindre à
ce degré de perfection, n'en soient pas hu-
millilés «t que jeur amour-propre se con-
sols. Le talent d'un grand joueur de
dames, n'est pas par lui-même la prouve 5
d'un génie eupérieur hors du jeu. BI cela |”
était, verrait-on lant de gens tnédiocres.
pour ne rien dire da plus, exceller à ce aa bleses NTT“aN a = LN A FINE
ednieieOS ry VR |hat re, = |
aWArerERA7|KY7A%

1302$1.20-2502$2.20 - 40029350

exeraple J. J. Rousseau.

Melange et embouteille par Orstillers Corporation Limited, Montréa8-6+
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ARMAND ET LES PIRATES LaFouine pâlit soudainement à la site de certaine révélation D Révélation

. X -n

C'est une affaire bien
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[) soit peursant bien Ls « feancalse £1 le type que V1 €eait cede Intelligent. FEEKe ne >

eeLopatron valeCon* iraesain Lalrencented Pr gentil a. fa ad? .
de peut-être des d'tec- *

asus ques tom pourri tives dans in rédios. kn o dificut-

n'est pas juste. Fri nets - 4 16 0 résondrece bonne 4 ’ À
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11 faut mous Biter car Ma
a (mire adoptive donne une ede

coptien en Mon boaneur à
thôcel. Je déteste ‘60 récep-
tions msie j'aimte les bore-

  
   

Jo dats bre folie malsjo crete Malntensnt que tu sale re que sont

Viechosesà co pas des hare d'ecuvres. sers-tol. On

ae tu vous dire hors Mante des hors-d'oeurres avant de

d'oeuvres. Ce doit âtre une preadre un grand repas. i
vartété d'oiseau.

      

 

  

 

   

    

   

To ae raison. i
male quand jo
vois des hors-
d'oeuvres, je
me acue tre
gourman
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Nous svions Jo me
rendez-vous Ph bien: Mon cho, ros-

ce soir. entr, [| tinue à nerlen faire: Jete
trouve trop Intrigent.

J'ai pensé que çaluiferaitdu bien deire
voilier ue peu.

      Les journaux racontent’ l'ouverture du restaurant de
dos. Bras-de-Fer.

  

  

      
    

VEUX-TU TE MOQUER DE MOI?

mm ai été tdlet.Preanne teins
ith ol. Vas-y, dis-le

        
Le restaurant de Joo. Bras-de-Fer

cet un Beco.  
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Que dit Ie jour ; ‘
onl) de notre
restaurant?
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SAUVETAGE À RIVIÈRE-DES-PRAIRIES
HSrs PES (LIRE EN PAGE 36)
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Carol en danger Les ravages de In tubereulose, à Montréal
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La vle du roi Carol de Roumanie
a été mise en danger. La police a

découvert à temps deux complots

Pour attenter aux jours du souve-

rain. Une explosion a détruit une

misison. Vendredi dernier, avant les

cérémonies de l'Epiphanie aux-
quelles devait assister le roi, ln po-

Uce arrêts un groupe de suapecis.

  

SAINT - LAvRENT 
 

Voici une carte illustrant les ravages causés par la tuberculose, dans les divers quartiers, de 1935 à 1937. C'est
«KL skrr dans les quartiers du centre de la ville que les dégâts sont le plus considérable, et c'est aux extrémités qu'ils sont

le plus léger.
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1a ateliers de céramique Hutchison ef Frire (los premiers organisés

à Montréal) inviteront à lu tin de février le public montréaluis à

tine exposition de poteries poreuses, terres cultes, vunes vernissés,

Ces deux Canadiens français ont été formée à l'école des Heaux-Aris

où ils ont suivi les cours de céramique inatitués I! y n quatre ans. Fête du persennel de Dupuis Frères qui eut Îlou mercredi le 11 Janvier. À gauche Mile ©. Gingran
M. Wilile Hutchison (ci-dessus) avant d'organiser son ateller de habitée en fillettelisant fineadresse de souhaits nuprésident = is maison, M. Albert Dupuis. avis,

lontréal mois rois di il nisé um première rangée, rauc droite, M. Danicl de Yturralde, Raymond Dupuis, Mme Raymond“ a passé cina prit esa “ puis, M. AJ. Dugal, Mme Albert Dupuis, M. Albert Dupuis, président, W. A.J. Dugal et M. Armandatelier semblable pour son re, acq . Dupuis. Plus de 300 employés de ln maison prirent part à cette fête organisée par M. J.-F. Boucher,(Photo la “Patrie”) surintendant des magasties Dupuis Fries,
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